
LES ÉLECTIONS ALLEMANDES

SE SONT DÉROULÉES

DANS LE CALME

vSUCCÈS POUR LES NATIONALISTE S
DÉCEPTION POUR LES ULTRAS

Jusqu'à la dernière minate les partis, et surtout ceax de
droite, se sont livrés à une propagande intense

(Par téléphone du correspondant particulier du P. P.)

L'impression première est que le grand succès est pour les
nationalistes,alors que les Voelkische (ultranationalistes) sont
très loin d'obtenir le nombre de voix espéré.

.Berlin, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
La journée des élections s'est dé-

foulée jusqu'à présent sans incident.
A Berlin, l'animation a cependant

«été très grande. Le temps froid et
maussade avait empêché les Berli-
nois de faire leur excursion habi-
tuelle vers les bois de pins de la
banlieue, et il en est résulté une par-
ticipation très importante de la po-
pulation aux opérations du scrutin.

On estime, à l'heure actuelle, que
quatre-vingt pour cent des électeurs
H électrices ont fait usage de leur
droit de vote. La population ne s'est
toutefois pas départie de son apathie
coutumière en matière de politique.
On n'entendait nulle part de discus-
sions électorales, et Berlin offrait
aujourd'hui l'aspect mcrne et désœu-
vré d'un dimanche londonien,

La- propagande n'a cependant pas
cessé de toute la journée. Dans les
quartiers du centre, les chaussées et
les trottoirs étaient littéralement
recouverts de prospectus, pour, la
grande joie des chiffo-iniers qui ont
commencé aussitôt une ample mois-
:son gratuite de papier voué au pi-
lon.

Les sections de vote étaient ouver-
tes de huit heures du mati à cinq
heures du soir, et cependant, à cinq
heures moins le quart, on pouvait
voir encore nombre d'autos traver-
sant Berlin et rappelant encore une
fois les négligents et les retardatai-
res à leur devoir. Le parti voelkisch
se faisait remarquer par ses immen-
aes drapeaux et pavillonsode marine
.arborés par les voyageurs des autos-
réclames. Des jeunes gens des ban-
des de Hitler, flanqués de leurs com-
pagnes, ont également parcouru la
ville à bicyclette en tenue de campa-
gne avec des brassards à croix gam-
mées sur l'avant-bras droit.

A Berlin, comme à Munich' et dans
les grandes villes, les Voeltischo
avaient levé une véritable armée de
collégiens de huit à douze ans qui,
avec entrain, collaient des papillons
injurieux sur les affiches concur-
rentes et les monuments publics.

Les sections de vote avaient été
établies dans les petites brasseries
du quartier l'église protestante du
Gendarmenmarkt a servi au-si au-
jourd'hui à cet usage profane.

Depuis six heures du soir, la foule
stationne sur le Potsdamerplatz, de-
vant le café Josty, de même que
devant les grands journaux pour
entendre annoncer les résultats par
les appareils haut-parleurs.

La propagande s'est servie, en
dernière heure, des arguments sui-
vants

Les partis de gauche et du centre
déclaraient que voter pour la réac-
tion, c'est-à-dire contre le rapport
des experts, c'était isoler fAllema-
gne diplomatiquement en indisposant
l'Angleterre et l'Amérique, tout en
renforçant en France les tendance
hostiles.

A ceci, la droite répondait avec
plus ou moins de violence qu'eu
essayant d'étouffer la puissante et
intime convictionpopulaire qui, selon
eux, serait pour la résistance aux
alliés et pour le relèvement militaire
d'abord, les partis de gauche et du
centre se font complices de l'Entente
pour maintenir l'Allemagne en escla-
vage.

A la Dernière Heure, les premiert
résultats arrivés à Paris.

M. POINCARÉ CONFÈRE

AVEC M. BARTHOU

AU SUJET DE L'EXÉCUTION

DU PLAN DES EXPERTS

M. Poincaré a reçu, hier matin,
M. Louis Barthou, délégué français à
ta commission des réparations, avec
lequel il s'est longuement entretenu

\àa la constitution prochaine des comit
tés prévus par les rapports des
experts.

Rappelons que les comités d'orga-
nisation prévus par les rapports des
experts ce n'est que de ceux-là
qu'il peut s'agir pour l'instant sont
eu nombre de trois,, et que la plupart
de leurs membres sont déjà désignés,
savoir le comité d'organisation de la
Banque d'émission, composé du pré-
sident de la Reichsbank, le docteur
Schacht, et de sir Robert Kindersley,
récemment désigné par la C. D. R:;
le comité d'organisation des chemins
de fer composé de deux membres
allemands MM. Bergmann et Vogt et
de sir William Acworth et de M. Le-
:verve, représentant la C. D. R. enfin
le comité d'organisation pour les obli-
gations industrielles composé do MM.
Trendelenburg et Bûcher, représen-
tants allemands, et de MM. Alfred Des-
camps et Alberto Pirelli, représentant
la C. r>. R.

Chacun des deux derniers comités
Bevra comprendre, en outre, une per-
sonnalité d'un pays neutre, choisie
par les quatre autres membres, ou, à
défaut d'accord entre ceux-ci, par la

A B. R.

Berlin, 4 mai (minuit).

LES PRONOSTICS REACTIONNAIRES

Berlin, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
Lo Lokat Anzciger publie, cette

nuit, une édition spéciale, qui relata
les premières impressions, vues
il convient de le signaler de h
rédaction d'une feuille réactionnaire.
Ce journal écrit

Il eat impossible de donner une impres-
sion sur les résultats encore partiels.
Mais il y a des faits typiques que l'on
peut d'ores et déjà constater. De tous les

qui réunit plus de voix que les social-
démocrates et les communistesréunis. Lea
voelkisch n'auront pas grande influence
au Reichstag. Le parti populiste, cctui de
Stresemann, s'est maintenu beaucoup
mieuz qu'on ne l'aurait pensé. Les démo-
crates conservent leurs positions. Les
communistes enregistrent de bons résul-
tats. Les vaincus sont les social-démocra-
tes.

Cette appréciation de la feuille
rc'tionnaire ne doit être acceptée
que sous réserve. En effet, les mi-
lieux socialistes se déclarent, ce soir,
satisfaits dans l'ensemble et ils assu-
rent qu'ils conserveront quand même
la première place comme impor-
tance de parti. dans le Reichstag. Ils
disent même qu'ils sont certains de
pouvoir récupérer entre cent et cent
vingt sièges. On voit donc que cha-
que parti interprète, bien prématu-
rément, d'ailleurs, les résultats' en-
core incomplets. En vérité, on ne
sera fixé que demain sur l'étendue
du succès nationaliste.

LES PARTIS OUVRIERS

ONT LE PLUS SOUFFERT

Berlin, 5 mai (dép. Petit Parisien.)
Dans so», édition spéciale de mi-

nuit, la maison Ulstein (Gaaette de
Voss, etc.) donne de La situation un
tableau plus modéré et.; semble-t-il,
plus exact que les .pronostics du La-
Kalanieiger et des milieux socialis-
tes. La Gazette de Voss écrit

Les résultats conntcs donnent l'im-
pression d'un succès, pas énorme,
mais remarquable, pour les nationa-
listes. Le parti populistes a perdu,
mais modérément. Les démocrates
ont à peu près conservé Leurs posi-
tions. Les voelkish ont un succès,
mais pas très marqué. Ils seront
de vingt à trente au Reichstag, pas
davantage. Mais ce sont les partis ou-
vriers qui ont le plus souffert. En
effet, socialistes et communistes réu-
nis n'auront pas, ensemble, autant de
sièges an Reichstag que n'en avait
précédemment, lui seul. le parti so-
cialiste unifié (173). Il Y a donc, non
seulement déplacement général de
l'opinion vers la droite, mais méme
chez Les ouvriers, passage aux partis
bourgeois.Le centre sera un peu plus
faible que précédemment.

Ce tableau semble correspondre à
peu près à la situation cette nuit.

LUDENDORFF EST ÉLU
Berlin, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
La nuit est calme à Berlin. Des pa-

trouilles de police montée armées de
la carabine circulent dans les rues.
Il y a bien quelques manifestations
nationalistes, notamment sur le Post-
damerplatz, mais sans grande impor-
tance.

Notons, dès maintenant, que Lu-
dendorff est élu, ainsi que tous les
anciens chefs de partis.

M. DAUTHY, ANCIEN DÉPUTÉ
A ETE ELU HIER

SÉNATEUR DE L'INDRE

Une élection sénatoriale a eu lieu,
hier, dans.le département de l'Indre.

Il s'agissait de remplacer M. Leglos,
radical, décédé.

M. Henry Dauthy, ancien député
radical, a été élu au troisième tour
de scrutin par 310 voix contre 295 à
M. Salmont, conseiller général du
Blanc. rad. soc.

Au cours des deux scrutins précé-
dents, les voix s'étaient réparties
ainsi

1" dour MM. Dauthy, Chaput,
conseiller énéral d'Issoudun, rép., 111
Salmont, 8i Blanchet, conseiller géné-
ral de Neuvy-St-Sépulcre, rép., 72 Ami-
rault, maire de Châteauroux, 49 Béna-
zet, député, rad., 45; Mirveaux, conseiller
général d'Emeillet, rad.. 39; Bongault-
Fauchais, conseiller général de Levroux,
rad. soc., 29: Auçlair, conseiller général
d'Aigurande, rép., 21 D' Tiasier, rad.
soc, C.

tour MM. Dauthy, 269 Salmont,
137 Chaput, 107 Blanchet, 78 Béna-
zet. 14.

UN WAGON DU RAPIDE AMSTERDAM-PARIS

PREND PEU PRÈS DE^SAIHT-QOEHTIH

St-Quentin. 4 mai (dép. Petit Parisien.)
Par suite de réchauffement d'un essieu,

un wagon de première classe du rapide
Amsterdam-Paris, dans lequel se trou-
vait l'ambassadeur d'Italie à Bruxelles,
a pris feu entre les stations de Bohain
et de Saint-Quentin.

Il en est résulté un retard de trente
minutes, le wagon ayant du être retenu
en gare de Saint-Quentin.

A LA DEUXIEME PAGE
LES ÉLECTIONS LÉGISLATIVES

LES GRANDS VOYAGESAÉRIENS

pelléïrIoisy
est PAOTIHIERmatin

POURaccomplir l'ÉTAPE

-• aura-calcutta

Mais onn'a pas encore reçuà Paris
d'information sur le résultat

final de ce nouvel effort

Pelletier, Doisy devait, hier, fran-
chir l'étape Agra-Galcutta, et il a
quitté Agra hier matin.

Mais, comme ij se trouve en Inde
britannique et que dans toute cette
région le repos dominical est stric-
tement observé, il est fort probable
qu'il n'a pu transmettre aucune dépê.
che relative à son voyage. En effet,
ni les agences d'informations ni le
service de l'Aéronautique n!ont reçu
de télégramme à ce sujet.

Il est inutile d'ajouter qu'il n'y a
aucunement lieu de s'inquiéter de ce
silence.

Un magasin d'accessoires
dans un fuselage d'avion

Nous signalions hier qu'au cours
de l'étape Karachi-Agra, l'avion de
Polletier Doisy avait, par suite de la
chaleur, subi un commencement de
désentoilage,mais que cette légère
avarie avait pu être réparée facile-
ment par les soins de l'aviateur et
de son aide, le sergent Basin.

Il ne faut pas s'étonner que Pelle-
tier Doisy ait pu, avec qes « seuls
moyens du bord » effectuer les répa-
rations nécessaires.

L'aviateur français s'était en effet
muni de toutes les pièces de rechange
jugées utiles pour un lointain voyage.
Voici, en effet, la nomenclature des
objets les plus divers qu'il avait
entassés dans les casiers spéciaux
de son fuselage

Une roue de rechange, quatre
chambresà air, deux leviers démonte-
pneus, deux patins de béquille,quatre
sandows de roue, un sandow de
béquille, une hélice, deux carbura-
teurs, deux magnétos deux pompes
Martin, toile, enduit, tuyauteries,
rivets, joints, œillets de rechange,
vérins, clés, pinces et outillage du
mécanicien.

Comme on le voit, l'avion de Pel-
letier Doisy est un véritable petit
Il magasin d'accessoires ». Malgré
cela, il est susceptible de réaliser unevitesse moyenne de 200 kilomètres à
l'heure et son rayon- d'action est
d'environ' 3.000 kîîomètres.

LES AHATÔSs PORTUGAIS

SONT ARRIVES A KARACHI

Karachi, 4 mai (dép. Times.)-
Les aviateurs portugais, qui avaient

quitté Chabar' ce matin à 7 h. 45,
sont arrivés à Karachi à 13 h. 5.

L'ESCADRILLE AMÉRICAINE

EST ARRIVÉE DANS L'ILE D'ATKA

Londres, 4 mai (d&p. Petit Parisien.)
On mandede New-York à l'Exchange

Telegraph que le lieutenant Smith,
commandant en second de l'expédi-
tion américaine autour du monde,

est arrive, ainsi que ses compagnons
de route, à Mazon, dans l'île Atka.

Partis de Deutsch Harbour à
Il h. 15 du matin, pa.r temps de
brouillard, les trois aviateurs ont
atterri à. Mazon à 15 h. 15,

LE COMMANDANT MAC LAREN

ATTEND TOUJOURS A KARACHI

SES MOTEURS DE RECHANGE

Karachi, 4 mai (dépêclve Times).
Le commandant Mac Laren signale

aujourd'hui que, grâce au concours
spontané des habitants de Jodhpur,
une ville de toile a surgi comme par
magie du sol indien et le biplan Vul-
ttire est actuellement à l'abri des
ravons torrides du soleil.

L'aviateur britannique ajoute quel'avarie survenue à la boite de vitesse
est si grave qu'un nouveau moteur adû être envoyé par la voie maritime
de Bassorah à Karachi, où il est
attendu mercredi prochain.

On apprend, d'autre part, qu'en
prévision d'une nouvelle mésaven-
ture, nn second moteur de rechange
a quitté l'Angleterre, jeudi dernier,
et a été embarqué hier, à, Marseille,
à bord du steamer Morée, qui fait le
service entre Marseille et Bombay.
Le navire Vars,ova le transportera
alors jusqu'à Karachi, où il do':t arri-
le 17 mai. (Copyright du Times.)

A JOINVILLE

UNE BARQUE SE RETOURNE

Une jeune femme se noie
Un tragique accident s'est produit

hier, vers cinq heures de l'après-
midi, sur la Marne, à Joinville-le-
Pont.

Une barque dans laquelle se trou-
vaient trois jeunes gens et une jeune
femme vint se jeter contre la pile
du pont. La frêle embarcation se re-tourna aussitôt. Tandis que les jeu-
nes gens réussissaient à se maintenir
à la surface jusqu'à ce que des té-
moins de l'accident eussent pu par-venir jusqu'à eux, leur compagnedisparaissait aussitôt dans l'eau et,
en dépit des recherches, son corps
n'a encore pu être retrouvé.

L'enquête ouverte par M. Pineau,
commissaire de polke, a établi que la
malheureuse était Mme Laure Le-
guillou, demeurant 23, rue Piat, àParis..

LAPISGINE1NI(M§JÉLABOTTE-filMILLcS4 EIÉ M«,W

Paris. possède Butîetaux-Caillea, une piscine municipale • cligne
de la capitale elle se tfôuve place Paul-Vérlaîne et a été inaugurée, her
.matin,' en présence de nombreuses autorités. Elle est-alimentée par. un puits

artésien- qui permet de renouveler l'eau constamment, comporte 101 cabines
de douches et 171 de déshabillage. Après les discours obligatoires,-d'inlérês-'
sant.es démonstrations de natation ont eu lieu. Champions -et' championnes
dos. diverses sociétés parisiennes firent, dans une épreuve de 66 mètres, admi-
rer la puissance et l'harmonie de leurs brassées. Les gagnants du tournoi

furent MM. Marchai et Gaumje', et dans l'épreuve féminine, Mme Brunet.

DEUX CORTÈGES DU MUGUET ONT AMUSE LES PARISIENS

Cotait hier, premier dimanche de mai, la fête du Muguet. Et comme le temps
n'invitait guère les Parisiens à aller fêter à la campagne la fleurette des bois
printaniers, le muguet eut pour eux la délicate attention de venir, défiler en grand
cortège dans les principales artères de ftiris. C'était sur la double invitation des
comités des fêtes des 1" et 14' arrondissements. Les deux- géants boulonnais,

Bâtisse » et' « Zabelle »' figuraient dans le défilé organisé par le premier, ainsi
que la société douai sienne des Pierrots de Lune. Le gros succès fut pour eux.
Notre cliché représente les deux géants passant sur les grands boulevards entre

deux haies de spectateurs minuscules par comparaison.

000000 EN' TEMPS D'ÉLECTIONS ooaoo

Je l'avoue, mon cher monsieur, la politique d'aujourd'huim'effraie
nous ne savons pas où nous allons.

C'est comme nous, nous ne savons pas si, cet été, nous irons à la
mot ou à I* montagne

PAYSAGES ÉLECTORAUX

BRNSLE RHONE

M, HEBHIOIET M. ISJIJIC

MENENTCOURTOISEMENT

LA BATAILLE

Mais les communistes troublent
sans cesse les réunions données

par les deux blocs

Lyon, 4 mai (de not. env. spée.)
Lyon ville triste, ville maussade,

dit-on. Il serait plus juste de dire
ville sérieuse, ville grave, où le tra-
vail est une règle partout en hon-
neur, où l'on conserve le goût des
idées et le culte des principes. La
campagne électorale s'en ressent. Elle
a une haute tenue. Seuls quelques
jeunes turbulents du parti commu-
niste en troublent parfois la sereine
ordonnance.

Le corps électoral, qui aime à voir
clair, se trouve jans ce département
en face d'une situation fort simple.
Deux masses sont en opposition le
bloc des gauches, unissant radicaux
et socialistes* S. F. I. 0. sous la direc-
tion de M. Edouard Herriot l'union
des comités républicains, qu: groupe
des radicaux dissidents, des republi-
cains de gauche et des républicains
madérés, avec M. Auguste Isaac, pour
chef. Entra les deux groupes s'insinue
une liste de radicaux indépendants,
qui a le vice-doyen de la Faculté de
droit, M. Appleton, à sa tête. Enfin,
vers l'extrême gauche, se place la liste
communiste.

Le Lyonnais respecte la discipline,
pratique l'étroite cohésion l'humeur
fantaisiste n'est pas ici de mise il y

M. Edouard Herriot

aura donc peu de votes égarés, Cha-
cun ayant sa place marquée dans les
groupes en présence, il s'ensuit que
les listes mènent une campagne pa-
rallèle sans cohtroverses'pubhques dd
parti. On observe une courtoisie ex-
trême à l'égard des personnes, et les
auditoires, toujours nombreux, prê-
lent, à tous les orateurs la plus com-
plaisante attention.

Il y a toutefois je l'ai déjà dit
des trouble-fête en la personne de
jeunes communistes qui ont beau jeu
à se glisser dans lesréunions,accueil-
lantes à tous, puisque les assemblées
populaires sont organisées ici d après
un pacte tacite de correction et de si-
lence. Ces jeunes gens turbulentsvont
tantôt s'en prendre au groupe Her-
riot, tantôt au groupe Isaac, par un ta.
page que l'électeur paisible réprouve
mais ne réprime pas.

Pour s'adresser au corps électoral
nn ne fait pas ici de la vulgarisation
les orateurs ne se mettent pas, comme
on dit, la portée de l'auditoire. Les
plus graves sujets sont traités dans
toute leur ampleur.

Le passage de chaque liste à la
campagne dans une commune, ou à
la ville dans un quartier, n'est pas
simplement la tournée électorale
c'est, avec le sens précis qui s'atta-
che aux mots, « la réception des can-
didats », L'accueil est simple, cor-
dial, puisqu'il s'agit d'amis, et cepen-
dant on fait un brin de toilette. Cha-
cun vient à la réunion avec ses vête-
ments du dimanche..Et j'ai entendu
tel vigneron en vêtements de travail,
tablier et manches retroussées, ré-
pondre à ceux qui venaient pour la
réunion et l'invitaient « Je ne peux
pas y aller, je ne suis pas habillé. »

La réunion n'est; dans le Rhône,
qu'une partie de la tournée électo-
rale. Elle a sa suite au cabaret, pour
la «trinquée». Partout, de la vigne
triomphe au flanc des coteaux et ses
ceps se tordent sous la poussée de la
sève. Vins clairs du Beaujolais ou
vins plus fumeux des côtes du Rhône
délient les langues. Et si l'on a écouté
dans le silence de la réunion, on se
tattrape le verre en main.

Et, mœurs caractéristiques, les
candidats ne sont pas admis à payer,
ils sont les invités, et parfois celui
qui offre la « trinquée n'est autre.
qu'un adversaire politique.

Ainsi, sans rien céder sur les prin-
cipes, on reste en rapports courtois.
La lutte électorale, maintenue à ce
niveau, ne suscite pas d'aigreurs et
na laisse pas de racine*.

Silhouettes de candidats
Dans la troupe des candidats, la

politique compte des chevronnés et
des nouveaux venus.

Parmi les uns et les autres, des
physionomies méritent de retenir
l'attention. M. Herriot est trop connu
pour que je note ses traits. Je m'en
tiendrai sa manière oratoire. Trop
fréquemment or.. le classe ou comme
un conférencier mondain ou comme
un tribun fougueux. Au milieu des
électeurs, il est autre. Vigoureux de
pensée et nuancé d'expression, il
prend un ton modéré, apaisé, où il
y a de la gravité et de la suavité. Je
lui emprunterai la propre apprécia-
tion qu'il portait hier devant moi sur
l'un do ses discours, prononcé à Ta-
rare, et qui caractérise fort exacte-
ment son genre oratoire électoral
« J'ai parlé comme le prédicateur
dans une église Et pour continuer
la comparaison, j'ajouterai que les
auditeurs l'écoutent dans un recueil-
lement religieux. Mais, car il y a un
mais.pJUa chine fois les jeunes com-
munistes troublent la tête. M. Her,

M. Isaac

riot s'en plaint, ce fâche, moins pour
l'effort supplémentaire qu'on lui im-
pose que pour l'atteinte qu'en reçoit
la libre discussion. Je lui cède
parole.

Partout, me dit-il, je rencontre avec'
mes amis un public grave, accueillant,
avide de renseignements précis, qui ma-
nifeste un goût marqué pour l'étude des
eraads problèmes. Dans ces réunions, où
Je recueille chaque jour la preuve d'un
grand .élan republLcain, d'une sincère
fervepr démocratique, des jeunes gena
du parti dûmmiiniste: viennent fatee de
'obstruction plutôt que de l'opposition.
Les injures que lancent ces braillards
sont le seul élément discordant de cette
«ampàgne électorale où, selon J'usago
lyonnais, on reste dans le ton courtois.

Soixante-seize ans, tel est l'âge
de M. Isaac il le porte allègrement
et remplit son rôle de candidat sans
en omettre aucune obligation. Quand
des interrupteurs passionnés se dres-
sent contre lui en réunion, il les dé-,
sarme par une bienveillance grand-
paternelle. Il force la voix, les cris ne
cessent point 'd'est un rappel à l'or-
dre et au sérieux. Nouveaux cris
il' fait l'a moue, soufflant sa grosse
moustache blanche qui lui donne
l'air militaire sous les sourcils
broussailleux. l'œil s'anime d'un éciat
de malice; il va à l'adversaire et,
face à face, fait appel à sa courtoisie,
à sa sagesse.

Ce grand vieillard, par sa bonne
grâce affable et son autorité patriar-
cale, parvient toujours à ses flns on
l'écoute et il sait tirer des sujets les
plus austères des aperçus'ingénieux
et instructifs.

Ses' impressions de candidat? Les
voici ,notées au cours d'un bref en-
tretien qui a terminé une journée
remplie par douze réunions,:

Besoin de calme, désir de souci
de l'ordre, voila ce qu'exprime l'élec-
teur et ce qu'il traduit par un attache-
tnen* protond à la politique de M. POin-
câré. Sans les réunions, à la ville comme
& la campagne, ce nom fait vibrer les
auditoires, Parfois de jeunes commu-
nistes viennent troubler nos- assemblées
par des cris et des injures. Quand ils
s'essaient, dans l'argumentation contra-
dictoire. celle-ci, stéréotypée, revient
partout la même, monotone. Ce tapage
insolite déplatt au corps électoral.

La Croix-Rousse est le quartier le
plus pittoresque de Lyon. Etage sur
la colline au coude de la Saône, face
à Fourvières, il rassemble les petits
artisans, les canuts lyonnais, dont
l'habileté, depuis des siècles, a fait
la gloire de l'industrie de la. soie.
Dans ce coin du vieux Lyon, plus
encore que partout ailleurs, on a
l'humeur arrondissementière, on veut
avoir son homme. Depuis plusieurs
législatures, c'est M. Justin Godart
il figure en seconde position sur
liste du bloc des gauches. Deux
faits le situent dans le milieu poli-
tique il a rapporté la loi de huit
heures et il a réorganisé le servies
de Santé pendant la guerre. Organi-
sation du travail et hygiène sociale
sont le thème habituel de ses dit.
cours électoraux. L'électeur, en cette
région de labeur intense, met toute
son application à l'étude de ces pro-
blèmes.

Le président de la Fédération de la
soie, M. Etienne Fougère, a pris rang
dans la liste d'union des comités ré-
publicains. Homme d'action, organi-
sateur de groupements où se rassem-
blent industriels, commerçants et
agriculteurs, il s'efforce de faire pré-
valoir cette formule devant le corps
électoral

J'estime, m'a-t-il déclaré, que notre
département représente une synthèse de
l'activité nationale par une juste propor-
tion des divers éléments professionnels.
I1 serait souhaitable.lue le même équili-
bre se réalise partout et que les divers
élément de factivité économique,'fidèles
au principe de discipline et de méthode,
se -concertent et concilient leurs intérêt»
pour garantir l'ordre économique et la
paix sociale. Tel est le programme dont
je. m'inspire dans la campagne en cours.

Les socialistes S. F. I. ,0., alliés des
radicaux dans le bloc des gauches,
ont pour chef de file dans cette liste,
M. Moutet.

'Pour nous,- Lyonnais, répond-il à me»
questions, la vie publique a du charme,
parce qu'une heureuse tradition éloigne
toute lutte de personne' des débals éiec-
toraux.

r-N'allez point déduire de ce propos
que M. Xfoutet se laisse..aller audilettantisme. Il met au service de

ses idées une ardeur passionnée. En
réunion il argumente avec fougue et,

devant un auditoire calme, cette
conviction ardente, traduite en élo-
quence chaleureuse, donne l'illusion
d'un Méridional égaré parmi des gens
du Nord.

Je citerai encore deux hommes do
la Faculté de droit lancés dans l'en-

treprise électorale M. Appleton,
vice-doyen, chef de la liste de con-
centration, et M. Huvelin, professeur
de droit romain, qui met un grand
savoir, joint à un esprit caustique,
au service de la propagande de ses
amis de l'Union des comités répu-
blicains. Interrogé par moi sur ses
impressions de campagne électorale,
M. Huvelin, qui est président de la

Fédération républicaine du Rhône, a
répondu

Ma campagne électorale, je l'ai faite
pendant deux ans, allunt de commune encommune, chaque dimanche, préparer le
scrutin du 11 mai. C'est toute la méthode

lyonnaise vouloir, prévoir, agir.



A BIRIBI
AVEC LES « PÉGRIOTS »

UNE PETITE HISTOIRE
DE «TIRAILLOURS»

Com Tient on peut être amené, par
inadvertance,à fusiller des inno-
cents.. et à toucher 40 francs!

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Les tirailleurs exécutent.
Ils exécutent les ordres.
Les tirailleurs sont certainement

'de a bons tiraillours

C'était en Algérie, dans un déta-
chement de Douéra. Cinq détenus
sont commandés de corvée. Ils partent
accompagnésd'un tirailleur.

Bonne affaire pensent deux des
bommes. Un tirailleur pour cinq 1 Il
ne pourra veiller à tout 1

Choisissant leur moment, les deux
hommes s'évadent.

Le tirailleur se retourne, compte
sa corvée, il ne voit plus que trois
clients.

Il voit aussi sa faute, et qu'il a mai
rempli sa mission, et qu'il sera puni
et qu'on ne le considérera plus
comme un bon tiraillour. Comment
sortir de ce.cas ? Il a trouvé. Trois
hommes restent, il va les tuer. Il dira:
« Tous ont voulu partir, je n'ai pu en
tuer que trois. » Il épaule, il en tue
un, il en tue deux. Le troisième,
Daniel, a !e temps de dévaler. Il s»
jette dans un oued. Le tirailleur
tire. Manqué Daniel a disparu.

Le tirailleur rentre au camp.
Eh bien 1 Et tes hommes ? de-

mande le chef.
Tous partis 1 droite, gauche.

droite. Moi avoir tiré, moi avoir tué
r>f!nx seulemenf..

Sale affaire 1 Le chef de camp
avait commis une faute en ne fai
sant pas accompagner sa corvée de
«ir»' ix tirailleurs au moins.

Il faut inventer tout de suite un
second tirailleur le chef s'adressea plus idiot

Toi bien comprendre toi avoir
éti.1 avec corvée, toi avoir tiré comme
ton camarade parce que « péniten-
ciers voulaient étrangler toi et
s'évader, toi bien comprendre ?

Moi bien comprendre.
Le chef de détachement fait son

rapport.
Entre temps on avait été chercher

les deux cadavre.
Le surlendemain, le général com-

mandant la division d'Alger débar-
que au camp.

Lr général peut venir, « on Il
est. prêt.

Comment la chose s'est-elle pas-
sée ?

Non général, j'envoie cinq
hommes en corvée, deux tirailleurs
Jfs accompagnent. A un endroit pro-
pire, les cinq hommes se jettent sur
les tirailleurs, ils croient les avoir
réduits à l'impuissance et s'évadent,
mais les tirailleurs n'ont pas perdu
leur sang-froid, ils tirent. Vous savez
le reste.

On fait comparaître les deux
héros.

Pénitenciers vouloir tom-
ber sur nous, « pénitenciers
s'évader, nous plus forts, nous tirer.

Mon général, dit le chef de
détachement, ces deux hommes se
sont distinguées, ils ont fait preuve
de présence d'esprit, il faudrait les
récompenser.

L'enquête ne peut être poussée
plus avant pas de témoins que les
deux cadavres.

Alors le général donne vingt
francs de gratification à chacun des
tirailleurs et les nomme de in
clas;e 1

Comme il est tard, le soleil se
couche sur cette journée du juste.

Mais le lendemain, qui rapplique
au camp ? Daniel-le-Rescapé.

11 lui avait fallu trente-six heures
pour se remettre; en conscience ce
n'était pas trop, en réalité il était
déserteur.

Effarement du chef 1 Quand um
homme s'évade, il ne revient pas,
d'habitude, tout seul, sous le mara-
bout.

Daniel veut conter l'histoire, mais
Daniel est un évadé. On commence
par l'envover au « tombeau (ja
cellule).

Cependant Daniel parle.
Le camp ne tarde pas à connaltre

1a vérité. Ce qui choque les hommes,
nu-dPK'îUS de tout ce sont les qua-
rnntf francs <i<»« tirailleurs. Rumeurs.
L» camp est bâillonné.

Coup de théâtre Quelqu'un avait
vu te drame. Un employé des postes
à Tizi-Ouzou, en partie de campagne
avec sa famille, rompait le pain du
dimanche non loin de l'endroit tra-
gique. Rentré à Tizi-Ouzou, le pos-
tier parla.

De plus, les deux évadés de la cor-
vée sont repris. L'affaire se renoue,
le général envoie un capitaine pour
mener l'enquête à fond. La tâche fut
duro. Pour enquêter. dans les péni-
tenciers, il faut comprendre non
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CELLES QUI PLEURENT

GRAND ROMA INÉDIT

PREMIÈRE PARTIE

DOMINIQUE ET SON FANTOME

XII (suite)
Après la passion, la faree

Snr le fond sombre du ciel, le château
s'enlevait en blanc, avec l'éclat de ses
pierres trop neuves, massif avec son
avant-corps octogonal, ses tours d'an-
gles, son hant toit d'ardoises que la
Jnne faisait étinceler comme un toit
d'argent.

Ce n'était pas laid, mais nu peu trop
cossa.

Il faut dire qu'à l'époque où avait été
édifié le château, Dominique, n'étant
pus encore Mme Harel, n'avait pas été
consultée.

Mais la terrasse était tout à fait jo-
lie, avec sa longue rampe à balustres
que. de distance en distance, des vases
Il,' pierre ornaient débordant de fleurs
tombant*»*.

t'e n'était point pour admirer la ter.
Tasse que Franz était venu Jusque-là.

La (.*?« levée. ü examinait deux des
fenêtres du premier étage qui luisaient,
entre des rideaux mal joints, d'une fai-
'“< i-iarté de veilleuse, derrière la bar-
rière d'un balcon.

Les fenêtres de la chambre de Domi-
nique..

C'eet là qu'elle dormait.
Il Imaginait sa tête blonde sur la
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Alger.

quand on vous dit oui, et toujours
quand on vous dit jamais. A part ce
détail, tout est clair.

Bref, le capitaine reconstitue le
drame, Le général donne l'ordre de
traduire les tirailleurs en conseil de
guerre.

Et le chef de détachement qui avait
constitué le faux témoin, le deuxième
tirailleur ? Du chef de détachement,
on ne parla pas.

Et que flt le conseil de guerre ?
Le conseil de guerre ? Il ne fit rien.

Les tiraillours » se défendirent avec
tant de vigueur, paraît-il, qu'il y eut
non lieu.

En somme, cela ne coûta que deux
vies humaines et. quarante francs.

(A suivre.) Albert LONDRES.

LE PRIX UNIQUE
DES BILLETS DE CHEMIN DE FER

POUR COLOMBES

SOULÈVE QUELQUES CRITIQUES

La direction des chemins de fer
de l'Etat a fait apposer dans la salle
des Pas-Perdus de la gare Saint-
Lazare,et aussi sur la plate-formede
départ, de grandes pancartes avec
l'emblème olympique signalant aux
sportsmen les guichets où sont dis-
tribwés les billets spéciaux et les
quais où se trouvent les trains en
partance pour Je stade de Colombes.

Les nombreux Parisiens qui ont
assisté hier au premier acte des
Jeux olympiques ont fort goûté cette
innovation. Par contre, ils ont esti-
mé que le prix unique de cinq francs
pour le billet aller et retour entre
douze heures et quinze heures trente
était un peu trop élevé surtout les
voyageurs qui se rendaient à Co-
lombes sans aller au stade et qui
avaient l'habitude de payer un franc
quatre-vingt-cinq pour le même
billet d'aller et retour et qui se sont
trouvés, au surplus, dans l'obligation
de descendre il la halte du stade qui
so trouve à dix minutes de trajet du
centre de la ville.

La compagnie répond qu'il lui est
impossible de faire une discrimina-
tin, qu'elle a dépensé deux millions
pour la création de la gare desser-
vant le stade, et qu'il est juste qu'elle
récupère cette dépense. Elle ajoute
lue le chemin de fer est le moyen le
plus économique pour se rendre aux
Jeux. Peut-être trouvera-t-on un
terrain d'entente permettant de don-
ner tout au moins satisfaction aux
voyageurs ordinaires se rendant à
Colombes aux heures où le prix uni-
forme est appliqué.

DUELS LITTÉRAIRES
Après deux rencontres, qui eurent lieu

hier après-midi, les six témoins de MM.
Henri Béraud, Martin du Gard et Guenne
ont signé deux procès-verbaux stipulant
qu'après précisions données, MM. Mar-
tin du Gard et Guenne n'ayant pas eu
l'intention de blesser M. Henri Béraud,
il n'y avait pas lieu à rencontre.

D'autre part, dans la soirée, M. Henri
Béraud a reçu la visite des témoins de
M. Jacques Rivière, directeur de la Nou-
velle Revue Française MM. Jacques
Boulanger et Heuraut. M. Henri Béraud
a constitué comme témoins MM. Robert
de Jouvenel et René Blum.

LE LIEUTENANT GAILLARD

l'ÉTAIT PAS FAIT POUR ÊTRE COMPTABLE

En dépit des recherches entreprises par
l'autorité militaire et par la police, le
lieutenant Gaillard, trésorier du 503' ré-
giment de chars d'assaut, disparu depuis
mercredi, reste introuvable.

Deux experts comptables militaires et
un sergent-majoront été adjoints au suc-
cesseur du lieutenant Gaillard pour pro-
céder à la vérification de la comptabilité
depuis 1919, année à laquelle cet officier
fut nommé trésorier du 503'. On a pré-
tendu qu'une somme de 25.000 francs
manquaitdans la caisse du régiment.

Ce chiffre ne repose sur aucune
base; pour l'instant, nous a-t-il été dé-
claré, il est absolument impossible de se
prononcer, même approximativement. »
L'examen des registres, états et factures
demandera sans nul doute plusieurs se-
maines et on ignore quel en sera le ré-
sultat.

D'ores et déjà, Il est certain que le
lieutenant Gaillard n'avait pour la pro-
fession de comptable aucune disposition.
Dès le début de sa gestion, il s'est em-
brouillé et il sera fort difficile de remet-
tre de l'ordre dans le monceau de pape-
rasses qu'il a laissé s'accumulerdans ses
cartons sans les vérifier ni les classer.

UNE AUTO RENVERSE UNE VOITURE

Quatre personnes sont blessées, dont
deux jeunes mariés qui partaient

faire leur voyage de noces
Vers neuf heures du soir, rue de

Paris, 2 Villejuif, une auto appartenant
à M. Lefcmann, 13, rue du Laos, et pilo-
tée par le chauffeur Cohadon, a heurté
et renversé une voiture à deux roues,
que conduisait M. Auguste Imperator,
commerçant à Paraey (Seine-et-Oise).

Ce dernier fut blessé à la jambe droite,
mais put regagner son domicile. Le
chauffeur, atteint à la tête par le choc,
et deux personnes qui se trouvaient dans
l'auto, M. et Mme Hérault, 15, rue
Roger, à Paris, furent blessés au visage et
aux mains.

Mariés le matin même, les deux époux
partaient pour leur voyage de noces.
Celui-ci s'est fâcheusement terminé à
l'hospice de Bicêtre, où ils furent admis
dans un état heureusementpeu grave.

M. Fleury, commissaire de police do
Gentilly, a ouvert une enquête.

toile pâle des oreillers, qu'elle creusait

Peut-être souriait-elle dans son som-
meil, rêvant de lui ?.

Cet après-midi, amour s'étalent séparés
en se jurant un amour Inaltérable, une
tendresse unique, que rien de terrestre
ne viendrait jamais entacher.

Elle est plus noble que mol, <t se
disait le jeune homme » son âme est
plus pure et plus haute.

Il porta ses doigts il ses lèvres, jeta
un baliser vers les fenêtres de la de-
meure et revint sur ses pas.

Il avait cédé aux vouloirs de Domini-
que, ne le regrettait.pas, ne songeait
point à se reprendre, encore qu'elle fût
bien crneLle 1 éprenve qu'elle lui tmpo-
aalt là 1

Mais Il voulait se montrer digne d'un
cœur aussi rare.

Il souffrirait C'était certain l'es-
sentiel était qu'elle ne s'en aperçut pas.
Ii ne voulait pas démériter il ne vou-
lait pas l'offenser.

Elle ne serait pas son amante, mais
elle serait son amie. l'amie amoureuse
qui donne un peu plus que son coeur.
ia confidente et la consolatrice. la
Dame de toutes ses tendresses.

Ce ne serait peut-être pas tout le
bonheur, mais c'en serait la meilleure
part.

Ils pourraient se rencontrer sans
craindre et se regarder sans rougir.

Eèle avait raison. Elle avait raison.
Il y a quelque chose de plus beau

dans l'amour que les acres et fugitives
ivresses du baiser 11 y a l'accord par-
fait de deux âmes qui planent au-dessous
des misères de la réalité.

A pas lents, un peu lourds, le front
penché, Franz avait continué de mar-
cher et, sans s'en apercevoir, avait fait
un, bon bout de chemin.

Brusquement, un bruit de voix étouf
fées lç figea «or place,

LES ÉLECTIONS LÉGISLATIVES LES CANDIDATS

MAYENNE
4 députés à élire, au lieu de 5 en 1919.
Sortants MM. de Mont! de Rezé (in-

dépendant). Duboys-Fresney (entente
républicaine dèmocratique), Chabrun,
Dutreil et Guy de Montjou (Action répu-
blicaine et sociale).

Quatre des sortants se représentent
sur la même liste.

M. de Monti de Rezé ne se représente
pas.
Résultats de I9I9

Liste nationale et républicaine (moyen-
ne 28.875) 5 élus. 4 à la majorité ab-
solue et 1 au quotient.

Liste d'union républicaine et démo-
cratique (moyenne 24.972).

Liste du parti socialiste unifié (moyen-
ne
La situation actuelle

Deux listes sont en présence'
il Liste du cartel d'union nationale

et républicaine MM. Dutreil, député
sortant Duboys-Fresney, député sor-
tant; Chabrun, député sortant, et Guy
de Montjou, député sortant;

2° Liste communiste MM. Devenon,
Boivent, Pinochet et Marcel Sevestre.

PYRENEES (HAUTES-)
3 députés à élire, au Lieu de 4 en 1919.
Sortants MM. Fould (Entente répu-

blicainedémocratique) Mauricede Roths-
child (gauche républicaine démocrati-
que, et Boué (radical socialiste).

M. Sempé, décédé, n'a pas été rempla-
cé. Les trois sortants se représentent sur
trois listes.
Résultats de

Liste républicaine d'untan démocratt-
que et libérale (moyenne 13.819), un
élu au quotient.

Liste d'union et d'action républicaine
(moyenne 19.677) 2 élus, 1 au quo-
tient et 1 à la plus forte moyenne.

Liste d'action républicaine et de réno-
vation nationale (moyer.ne 16.112) un
élu au quotient.
La situation actuelle

Quatre listes sont en présente
i° Liste républicaine d'action agricole

et sociale MM. Fould, député sortant
Pierre Alicot et Edmond Lhez.

20 Liste de défense socialeet paysanne:
MM Maurice de Rothschild, députés
sortant: docteur Paul Sempé et Desbons.

3° Liste d'union des gauches MM.
Boué, député sortant Noguès et JNogaro.

4° Liste communiste MM. Alard, Ca-
zaubon et Fontanilles.

VAR
4 députés à élire, au lieu de 5 en 1919.
Sortants MM. Gavoty (Entente répu-

blicaine démocratique), Reymonenq (Ac-
tion républicaine et sociale), Aiguier
(gauche républicaine démocratique),et
Paul Denise (radical socialiste).

M. Abel, décédé, n'a pas été remplacé,
Trois des sortants se représentent sur

la même liste.
M. Reymonenq ne se représente pas.

Résultats de i9I9
Liste du bloc nationale varois (moyenne

24.483) 5 élus à la majorité absolue.
Liste du parti socialiste (moyenne

18299)
Liate des poilus (moyenne 2.805).

La situation actuelle
Trois listes sont en présence
10 Liste d'union républicaine radicale

et socialiste MM. Aiguier, député sor-
tant Augagneur, ancien ministre Paul
Denise, député sortant, et Gavoty, député
sortant.

Liste du cartel dea gauches MM.
Pierre Renaudel, Carmagnolle, Brémond
et Raynaud.

3° Liste communiste MM. Barbaroux,
Aubret, Collin et Rey de la Valette.

VIENNE (HAUT.
5 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. Betoulle, Chauly, Par-

vy, Pressemme et Valière (socialistes

Les cinq sortants se représentent sur
la même liste.
Résultats de

Liste de la jédération républicaine
d'union nationale (moyenne 37.120).

Liste du parti socialiste (moyenne
40.844) 5 élus, 3 à la majorité absolue
et 2 au quotient.
La situation actuelle

Six listes sont en présence
1° Liste d'union nationaie et catho-

lique MM. Jacquet, Louis Laurent, Du-
pin de la Guérivière, Pestour et Sou-
ryla-Vergae;

2° Liste d'union républicaine sociale
et des anciens combattants MM. Vey-
riras, de Puybaudet, Dussartre, Duvert
et Desmaisons;

3° Liste de concentration républicaine:
MM. Allegret, Lepiay, Debrogeas, Le-
cluse et docteur Vignand;

4° Liste du parti socialiste S. F. 1. O.:
MM. Betoulle, député sortant; Presse-
mane. député sortant; Valière, député
sortant; Parvy, député sortant; Chauly,
député sortant.

5° Liste communiste MM. Fraisseix,
Senelas, Châtenet, Soulier et Vinour

6* Liste libertaire MM. Peyroux,
Roux, Masbatin. Gady et Robert.

VENDEE
6 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. de Baudry d'Asson, de

Bermond d'Auriac, Roehereau (indépen-
dants) et de Tlnguy du Pouët (Entente
républicaine démocratique).

M. Bazire, décédé, et M. de Fontaines,
élu sénateur, n'ont pas été remplacés.

Trois des sortants se représentent sur
la même liste.

M. de Bermond d'Auriao ne se repré-
sente pas.
Résultats de#i9iç

L i s td'union nationale (moyenne
47.550) 6 élus 4 la majorité absolue
et 2 à la plus forte moyenne).

Liste d'union républicaine (moyenne
40.422).

Liste du parti socialiste (moyenne
Z.989.

Qui donc pouvait causer à cette heure
dans le parc ?

Cela semblait venir de ce que l'on
appelait le bosquet de Vénus, une petite
clairière entourée d'énormes acacias et
dont le centre était occupé par une rie-
production de l'admirable Vénus Médi-
cis, de Florence.

Franz retint son souffle et s'avança
sans bruit.

Il croyait à un colloque de malfai-
teurs préparant un mauvais coup con-tre la Gouvernelle ou Bonne-Voisine.

Tout à coup, la stupeur cloua ses
pieds au sol et il eût crié si l'épouvante
ne lui avait serré la gorge à l'étrangler.

Il voyait
Là, à quelques pas, il voyait Domini-

que
Dominique, qu'il s'Imaginait couchée

et dormant du plus innocent des soin-meils.
Eh bien elle était là, assise sur un

banc de mousse, un homme à ses pieds.
Et cet homme marivaudait, lui

offrant des roses, lui murmurant des
fadeurs auxquelles eUe répondait par de
petites tapes sur les joues et des sou-rires.

Franz se frotta les yeux.
Rêvait-il ?
Etalt-il le jouet d'une hallucination
Mais non Il voyait et entendait

bien c'était parfaitement Dominique,
et d'ailleurs était-ce lui qui pouvait
prendre une autre pour elle ?.“

Il reconnaissait jusqu'à cette cape de
satin noir, forme châle, qu'elle avait
jetée sur sa toilette.

Tout le sang à la téte, le cœur mort,
la tête en feu, Il regardait i regardait 1

regardait 1

Et il vit
Il vit Dominique lever le visage vers

l'homme qui s'était remis debout.
Et cet homme se pencher sur la bou-

che de Dominique».
Et leurs bouches se Joindre-

La situation actuelle
Trois listes sûnl en présence
il Liste d'uriïori et d'action catholique,

patriotique, économdque et sociale MM.
de Baudry d'Asson, député sortant de
llnguy du Pouât, député sortant Roehe-
reau, député sortant de Kervanotil, Co-
lins et Diret.

2° Liste d'union républicaine MM.
le Dr Pacaud, Berjonneiu, La:combe, A.
Constantin, Bonneau et Morineau.

3° Liste communiste liai. Gillon, Gou-
pilleau, Groleau, Gueneau, Sallé et Viol-
le au.

VIENNE
5 députés à élire, au lieu de 6 en 1919.
Sortants MM. Périvier, Edgard de

Montjou (Entente républicaine démocra-
tique). Raoul Pj5ret, Victor Boret, Niveaux
et Tranchand (gaucho républicaine démo-
cratique).

Cinq des sortants se représentent, sur
deux listes.

M. Niveaux ne se représente pas.
Résultats de i9i9

Liste républicaine d'union nationale
(moyenne, 29.650) 2 élus, au quotient.

Liste d'action national et républicaine
(moyenne, 31.488) 4 élus, 2 au quotient
et 2 à la plus forte moyenne.

Liste du parti socialiste (moyenne,

La situation actuelle
Quatre listes sont en présence
1» Liste libérale MM. E. de Montjou,

député sortant; Périvier. député sortant;
de Monplanet, Château et Salmon.

2° Liste d'action républicaine MM.
Raoul Péret, président de la Chambre,
député sortant; Victor Boret, député sor-
tant Tranchand, député sortant; Dardant
et Pestureau.

3° Liste du cartel dcs gauches MM.
Mauriez, Hulin, Morain, Ripault et Pé-
tonnet.

4° Liste communiste MM. Grandin,
Fillon, Gaillard, Saufrignon et Surreault.

VOSGES
7 députés éllre, comme en 1919.
Sortants: MM. Fiayelle, Mathis, Kempf,

de Lesseux (Entente républlcame démo-
cratique), Verlot, Fonck (gauche répu-
blicaine démocratique), et Piton (socia-
liste (S.F.I.O.).

Cinq des sortants se représentent sur
deux listes.

MM. Kempf Ci Piton ne se représentent
pas.
Résultata de J919:

Liste d'union nationale républicaine
(moyenne 35.222 4 élus 3 au quotient
et 1 à la plus forte moyenne.

Liste d'union républicaine démocrati-
que (moyenne 29.146 2 élus au quo-
tient.

Listé socialiste (moyenne 1
élu au quotient.
La situation actuelle:

Six listes sont en présence
10 Liste d'union républicaine 'et natio.

nale MM. Ftayelle, député sortant; Ed.
Mathis, député sortant; de Lesseux, dé-
puté sortant Amet, Colin, Guillon et
Madelin.

2° Liste républicaine indépendante:
MM. Delvaux, Leloube, Hassler, Vilain,
Marie, Chevrier et Lagouthe.

3° Liste d'union républicaine MM.
Verlot, député sortant; Fonck, député
sortant; Euirict, Mamelet. Manuel, Por-
terat et Simonct.

Liste républicaine d'union des gau-
ches MM. Schmidt. Camille Picard, Di-
voux, Caniaux, Denaux, professeur La-
picque et Venard.

5° Liste socialistes S.F.I.O.: MM. Dar-
mon, Seux, Perrin, Maimbourg,Vairelles,
Pierre et Libraire

6° Liste communiste: MM. Finck, Genly,
Lémard, Lorraine, Luron, Mervclet et
Kuenemann.

YONNE
4 députés à élire, au lieu de 5 en 1919.
Sortants MM. P.-E. Flandin, Mayaud,

Milliaux, Perreau-Pradier et Régnier
(gauche républicaine démocratique).

Quatre des sortants se représentent
sur une même liste.

M. Mayaud ne se représente pas.
Résultats de

Liste d'union républicaine, radicale et
radicale socialiste (moyenne
5 élus à la majorité absolue.

Liste d'union radicale et socialiste
(moyenne 20.014).

Liste du parti socialiste unifié (moyen-
ne 5.869).
La situation actuelle

4 listes sont en présence
Liste d'union républicaine démocra-

tique et sociale: MM. P-E. Flandin, dé-
puté sortant; MlUiaux, député sortant
Perreau-Pradier, député sortant, et Ré-
gnier, député sortant.

2° Liste du cartel des gauches MM.
Boully, Boijard, Chanoin et Garnier.

3° Liste de la fédération socialiste
MM. Jobert, Cahen, François Martin et
Renaitour.

Liste de la fédération communiste':
MM. Chotard, Levrat, Lux et Moreau.

ALGER
2 députés à élire, comme en 1919.
Sortants: MM. Abbo et Fiori (républl-

cains socialistes).
AL Abbo rie se représente pas.

Résultats de 1919
MM. Fiori, candidatdes combattants, et

Eug. Lefebvre, radical socialiste, candi-
dats isolés, ont été élus au second tour
de scrutin, par 21.913 et 21.911 voix.
La situation actuelle

Six listes sont en présence
1° Liste du bloc national.:MM. Laquière

et Decock
2° Liste indépendante bloc national.:

MM. Muller et Bertrand.
Llate du parti française d'Algérie

MM. Collomh et Trenga.
4° Liste d'union des républicains de

C'en étajt trop.
Franz poussa une plainte déchirante

de bête touchée à mort et, après avoir
tournoyé sur lui-même, s'abattit en
avant, de tout son long.

Le comte Féraud s'était retonrné,
Clarisse avait bondi sur place, Béné-
dicte survenait

Alerte Alerte 1. Nous sommes
smrpris

Encore que le comte se prétendit né
pour l'époque des amours aventureuses
et des coups d'épée dans les ruelles, il
gagna au pied avec la célérité d'un cerf
débuché.

Clarisse s'apprêtaità en faire autant;
Bénédicte la retint rudement par le poi-
gnet.

Es-tu folle, Clarisse?. Oublies-tu
que tu es chez toi Laisse riler le
comte, au moins ?.

Mais qu'est-ce que c'est?. Qu'y
a-t-il ?. Qu'esWl arrivé ?. « balbutia
la chanteuse de qui les dents claquaient
de terreur ».

Eh le sais-je ?. TI m'a semblé
reconnaître M. d'Armel mais, lorsque je
l'ai aperçu, il était trop tard Ce
n'est pas de ça qu'il s'agit, d'ailleurs
as-tu le collier ?

L'écrin est resté sur le banc.
Bénédicte sauta dessus, puis

Viens, il présent.
Et toutes deux se mirent à courir

vers cette porte dérobée du parc par
où l'aventurière avait fait entrer les
acteurs de cette comédie qui, si bien
commencée, menaçait de si mal se ter-
miner.

Tout en courant, Bénédicte monolo-
guait

C'était trop bête, cette Idée,
aussi Elle ne me disait rien jamais
je n'aurais dû marcher. Ah bien, ça
va en faire, un grabuge si jamais
M. d'Armel s'en explique avec Mme Ha-rei. D'autant plus qu'il doit être son
amant, pour êtrg tombé raid* cornai*

gauche MM. Fiori. député sortant, et
Mallarmé.

5° Liste socialistes unifiée: MM. Cayron
et Pestre.

6° Liste communiste MM. Mazoyer et
Constant.

CONSTANTINE
2 députés il élire, comme en 1919.
Sortants MM. Thomson (gauche répu-

blicaine démocratique), et Morinaud (ré-
publicain socialiste).

Les deux sortants se représentent sur
la même liste.
Résultats de

Liste du parti républicain démocratique
(moyenne 14.427): deux élus, à la ma-jorité absolue.

Candidat du parti républicain combat-
tant, 5.885.

Liste soctatiste (moyenne 3.384),
La situation actuelle

Trois listes sont en présence
Liste du parti démocratique MM.

Thomson, député sortant, et Morinaud,
député sortant.

2° Liste du parti socialiste indépen-
dant MM. Adad et Massan.

30 Liste communiste MM, Grégoire
et docteur Lailreuvols.

ORAN
2 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. Roux-Freissineng (gau-

ohe républicaine démocratique) et Petit
(républicain socialiste).

Les deux sortants se représentent surla même liste.
Résultats de 19x9

La liste d'union républicaine a eu sesdeux candidats élus, au second tour de
scrutin, par 18.003 et 16,174 voix.
La situation actuelle

Deux listes sont en présence:
1° Liste du bloc national MM. Molle

et Payri.
20 Liste du bloc des gauches' MM.

Petit, député sortant, et Roux-FreissJ-
neng, député sortant.

COLONIES
LE SENEGAL

Un député à élire, comme en 1919.
Sortant M. Dlagne (républicain socia-

liste).
M. Diagne se représente.

Résultats de 1919
M. Diagne, élu par 7.444 voix, contre

M. Carpot, 1.252 voix.
LA MARTINIQUE

2 députés à élire comme en 1919.
Sortants MM. Clerc (républicain so-

cialiste), et Lagrosillière (non inscrit).
M. Clerc se représente.
M. Lagrosillière ayant été dernièrement

déclaré. en faillite, sa candidature serait
irrecevable.
Résultats de

M. Lagrosillière, 19.657 voix, et M.
Clerc, 10.384 voix, élus contre M. Léme-
ry, 13.499, et M. Saint.Luce, 13.062.

LA GUADELOUPE
2 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. Bois-neuf (radical socia-

liste), et Candaco (républicain socialiste).
Les deux sortants se représentent.

Résultats de
NI. Candace, 12.632 voix, et M. Bois-

neuf, i2.436 voix, élus, contre M. J. Fran-
çois, M. Labique, 2.305, et M. Légi-
timus, 2.165.

LA REUNION
2 députés à élire, comme en 1919.
Sortants MM. Boussenot et Gasparln

(radicaux socialistes).
Les deux sortants se représentent.

Résultats de
NI. Boussenot. 26.863 voix, et M. Gas-

parin, 26.735 voix, élus, sans concur-
rents.

Ils auront, cette fois, comme concur-
rent, M. Brunet, secrétaire général de
Madagascar.

INDE FRANÇAISE
Un député à élire, comme en 1919.
M. Paul Bluysen (action républicaine

et sociale), élu sénateur, n'a pas été rem-
placé.
Résultats de 1919

M. Paul Bluysen, élu par 16.447 voix,
contre M. Lemaire, 14.206,
La situation actuelle

Est candidat, NI. Georges Barthélemy,
député sortant du Pas-de-Calais (socia-
liste S. F. I. 0.).

LA GUYANE
Un député à élire, comme en 1919,
Sortant M. Galmot (non inscrit).

Résultats de
M. Galmot, élu par 2.368 voix, contre

M. Albert Grodet, 824 voix.
La situation actuelle

Est candidat, M. Eugène Lautier, répu.
blicain de gauche.

COCHINCHINE FRANÇAISE
Un député a élire, comme en 1919.
Sortant M. Outrey (gauohe républi-

caine démocratique).
M. Outrey se représente.

Résultats de
M. Outrey, élu par 1.486 voix, contre

M. Monin, 396 voix.

DANS LE SECTEUR DE LA SEINE
La liste d'union républicaine et de concorde

nationale du l" secteur de Parla, ou liste
Fabry, avait organisé avant-hier soir une
grande réunion, rue Turgot, au cours de
laquelle les colistiers devaient exposer leur
programme. Les premiers orateurs purent sefaire entendre. mais les derniers durent
renoncer à la parole. les communistes ayantfait irruption dans la salle. La séance fut
alors levée. Les communistes songeaient à ce
moment à organiser une nouvelle réunion.

Domlnant Je tumulte, M. André Payer, co-listier du ministre des Ccdonies, parvint Il
s'expliquer et bientôt les assistanats, à quel-
ques exceptions près, acclamèrent M. Jean
Fabry, NI. Payer et leurs colistiers.

Finalement, divers ordres du Jour ayant
été présentes, communistes ou autres, celui
qui était favorable à l'exposé de André
Payer fut voté IL l'unanimité moins 26 voix.

ça, en croyant la reconnaître dans les
bras d'un autre. A tout le moins il faut
qu'il en pince dur pour elle et, s'il a
reconnu le comte par-dessus le marché,
nous ne sommes pas au bout de noschichis. Pourvu qu'il n'aille pas medémolir ma vache à lait

Elles étaient arrivées à la porte, lais-
sée grande ouverte par le comte.

Je le retiens, celui-là, « ricana
Bénédicte Tu parles d'un chevalier
français

Elle jeta par précaution un coup
d'oeil sur la route de Rocqulgny, qui
longe les derrières de la GouverneUe
elle aperçut l'automobile du comte Fé-
raud qui disparaissait à un tournant.

Tu peux venir, Clarisse.
Ainsi que cela avait été arrêté entre

Bénédicte et ses complices, la chanteuse
était venue directement de Nogent dans
une auto de louage que Fernand avait
pilotée en personne et qui devait la ra-
mener, la farce finie.

Les deux femmes retrouvèrent la voi-
ture où elles l'avaient laissée, cachée
dans le coude que forment, en se rejoi-
gnant, les murs de la Gouvernelle et de'
Bonne-Voisine.

Déjà « s'exclama le beatt Fer-
nand en les apercevant

Mais Bénédicte coupa court toutesexplications..
Clarisse te contera ça. Rentriez,

mol, je reste il faut que je voie com-
ment la suite va tourner.Et le collier « dit l'ex-rat d'hôtel,
inquiet >.

Le voici.
Bénédicte tendit le précieux écrln,

mais après une visible hésitation.
Fernand avait tressailli de joie.

Quand te voit-on ? ajouta-t-il >.Je n'en sais rien.
Alors, est-ce que je t'attends avant

d'aller vendre les perles à Londres ?
Bénédicte réfléchit.
Quet combat se livrait en elle T

NOS ÉCHOS
POUR ET CONTRE

On petit dire, sans avoir peur de se
compromettre,qu'il a f ait ces jours der-
niers atsez »tauvais temps. Les bulle-
tins météorologiques ne nous laissent
aucun doute à ce sujet. Par toute la
France il a plu. Par toute la France le
maussade printemps que nous avons dû
subir a fait ouvrir plus de parapluies
que de pétales de roses.

Il a plu de l'Est à l'Ouest, du Sud
au Nord. Toute la terre a été copieuse-
ment et largement arrosée.

Or nonobstant cette température
inclémente, comme dirait l'administra-
tion nonobstant ondées et averses,
et tout simplement parce que le prin-
temps a paru au calendrier, nos forêts
qui n'ont que leurs ramures pour
imperméables, se sont mises. à gril-
ler

Je n'invente rien. Je ne plaisante,
hélas pas. Les incendies de forêts
ont repris. Sous la pluie battante
On a signalé trois, quatre, cinq, dix
incendies de forêts. Et de tous côtés 1

Et dans toutes les provinces Est-ce
que l'eau du ciel serait aujourd'hui du
pétrole ou du benzol f.

Il ne faut pas rire. Nous nous trou-
vons, depuis quelques années, en pré-
sence de phénomènes sylvestres qui
déconcertent la raison saine. Un beau
jour, des f orêts se sont mises à brûler,
sans motif valable, sans explication
plausible, sans raison scientifique. Et
depuis, nos forêts, pour un oui ou pour
un non, se transforment en grill-
rooms, sans qu'on sache pourquoi ni
comment.

L'an passé, comme il faisait très 'sec,
on nous a dit que c'était la sécheresse
qui mettait le feu à nos grands bois
ombreux. Des savants sont allés plus
loin et ont déclaré que sous l'action de
la chaleur solaire nos chênes altiers et
nos pins angéliques s'enflammaient
spontanément. En ce siècle d'auto,
c'était de V autocombustion.

Maintenant, va-t-on nous prouver
pareillement que la pluie met aussi le
feu aux arbres, et que nos forêts sont
aussi incapables de supporter l'humi-
dité que la- sécheresse ?. Nous atten-
dons, anxieux, une nouvelle version
scientifique

Nous attendons, mais, en attendant,
nous sommes très tristes. Si par tous
temps et en toutes saisons nos pauvres
forêts, qui ne f ont pas seulement notre
joie, qui font aussi notre sauvegarde,
s'en vont en ceatdres, nous n'avons rien
de bon à attendre de l'avenir. Un
laomme ne peut pas vivre sans coeur,
sans tête, sans artères. Un pays ne
peut pas vivre sans forêts. La forêt,
dans l'organisme de la nature, joue un
rôle essentiel et régulateur, soutient la
terre, discipline les eaux, ordonne la
vie.

Nous devrions bien tâcher de veiller
sur nos arbres par temps de séche-
rcsse, et même par temps de pluie.

Maurice Prax.

Aujourd'hui
La flamme du Souvenir sera ranimée par

l'Amicale des anciens des 3ui« R. 1.,
et R. 1. T.

Inauguration de l'exposition des arts de
l'Asie, h., musée Cernuscni.

Ouverture de la « Semaine de l'Amérique
latine », 15 h., théatre des Champs-Elysées.

Premier congrès national d'apiculture com-merciale, 14 h, 30, 5, .rue L»s-Case3.
Cours et conférences. Musée du Louvre

10 h. 30 et 14 li. 30. Mme la doctoresse
Mu'lon « Puériculture alimentaire », 16 Il,,

bastion 42, boulevard Bessières. Doc-
leur Broca Les rapports des arts plas-
tiques et de la physiologie de rœil 17 lu.
Collège de France. m. Dupont Les In-
dustries résinières », 21 n., 92, rue de Cit-
gnanoourt. M. Kainallah Giorgi Zal-
dane, romancier et historien, sa vie, son
œuvre », 20 h. 45, 241, boulevard HaspaU.
Club du Faubourg, 20 h. 3ù, 10, boulevard
Barbès,

Réunioas anciens des 1" et 41. cbasseurs
à cheval, 21 b.. 35, boulevard Bonne-Nou-
velle. Anciens chasseurs d'Afrique,
21 h., 28, boulevard de Strasbourg. An-
ciens élèves des écoles militaires prepa-
ratoires, 20 b. 30, 13, boulevard Saint-Denis.

Union des commerçants et industriels
du 9e, 21 h. 20, rue Géramlo.

Saison d'art de la 8o Olympiade concert
Maria Barrientos, théâtre des Champs-Ely-
sées.

Courses, a il heures, à Saint-Cloud.
Tlé4tre» Riftoétitions générales au Vaufle-

ville d'Etoile au front), et au Wiéâtre de
l'Etoile (Revue de printemps).

T. 9. F. Ondes étalonnées du poste 8 Ké
chronique selentllkjufl et concert d'orgue
de l'Ecole supérieure des P. T. T.; Emis-
sions et »adio-concert de la Tour Eiffel
émissions Radio-Paris (VOir au courrier
des amateurs),

M. Poincaré a reçu, hier matin,
M. Bohanowski, ministre de la! Marine.

La reine de Roumanie et Mme Mille-
rand ont assisté, hier soir, au concert
de musique française donné, au théâtre
des Champs-Elysées, à l'occasion de la
Saison d'art des Jeux olympiques, par
la Société des ooneepts du Conservatoire.

Les membres du comité d'organisation
et les exposants de la foire de Paris
seront reçus à l'Hôtel de Ville vendredi,
à 5 heures.

Comme les années précédentes, des
conférences et des auditions auront lieu
chaque semaine au Salon. Les mardis
audition de la Société des poêles fran-
çais les mercredis causerie sur la

Au fait, non. Va seul en Angle-
terre, mais prends garde de faire nau-frage à l'aller ou au retour.Naufrage? se mit à rire l'amant
de Bénédicte Asse pas peur, macaille Et du reste, t'en fais pas, est-ce
que je sais pas nager ?

Ça, c'était bien vrai pour la nata-
tion, comme tous les gigolos, IJ était un
peu là.

XIII
Un coup de feu

En sortant de son bain, Dominique
choisit un costume de tennis.

Elle avait bien dormi elle ee sentait
le corps frais et souple, l'âme légère et
joyeuse.

Elle allait faire un tour de parc elle
pousserait jusque chez Franz pour lui
souhaiter le bonjour matinal.

Mademoiselle Catherine est-elle
levéç ? demanda-t-elle à Alberte, safemme de chambre

Non, madame.
C'était parfait elle l'embrasserait en

revenant.
D'ailleurs avait ajouté Alberte

madame pense-t-elle qu'il est à peine
huit heures ?

Dominique se mit rire.
C'est vrai. Qu'ai-je eu ce matin à

me lever si tôt ?
Madame ne déjeune pas ?
Je prendrai une tasse de lait à la

ferme.
Et elle se sauva.
Ce qui l'avait fait se lever si tôt, ce

qui la faisait se tant presser, c'était la
hâte qu'elle avait de revoir Franz et la
crainte d'être en cela gênée par Cathe-
rine.

Bile ne s'en rendait pas compte, mais
elle redoutait déjà les regards clair-
voyants de la jeune fille.

Pourquoi puisqu'elle n'était pas cou-
pable ?

Assurément, elle n'était pas coupable,

modé, suivie d'une présentation de mo-
dèles les jeudis conférence les ven-
dredis audition musicale.

M. Henry de Jouvenel, ministre de
l'Instruction publique et des Beaux-A'rli,
a accepté d'inaugurer, le 20 mai, l'ex-
position d'art ancien que nos amis de
Ltége vont ouvrir au pavkilon de Marsan.

La reine des Belges, qui a accordé
son haut patronage à cette manifesta-
tion d'art, viendra probablement lui
faire une visite-

Le prochain dîner de la Société des
Gens de lettres, que présidera NI. Henry
de Jouvenel, ministre de l'Instruction
publique, sera donné Je ii mai, à 20
heures, hôtel Lutetia, en l'honneur de
la littérature helvétique.

Les adhésions (prix du banquet, 30 fr.)
seront reçues, jusqu'au 12 mal, par
M. Georges Robert. 10, cité Roulement.

M. Alfred Mortier vient d'être
commandeur de la couronne d'Italie.

C'est dans cinq jours que va s'ouvrir
l'Exposition des « Revêtements dédora-
tifs Elo », laquelle s'annonce comme de-
vant être l'une des plus belles attrac-
tions de la Foire de Paris. Les visiteurs
trouveront là toute une série de lambtiS,
Imitation parfaite des boiseries célèbres,
reproduites avec un art infini par le pro-
cédé « Elo lequel permet d'orner ri-
chement tous les intérieurs, hôtels, res-
taurants, magasins, cinémas, etc., à des
prix Inférieurs au prix de la boiserie la
plus ordinaire. Exposition permanente
gratuite 9, rue Chaptal, à Paris.

COISC1DEXCE Devant les panneaux
électoraux les électeurs hésitent à choisir
leurs candidats. Nulle indécision devant
les vitrines des chapeliers exposant les

premiers pailles L'unanimité se porte
sur le canotier pour la ville et le panama
pour la campagne.

Mmes Raquel Meller, Kousnezoff, Rit-
ter Ciampi, Yvonne Gall, Marguerite
Carré, Napierkovska, etc.; MM. Mura-
tore, Trantoul, Franz, le célèbre violo-
niste Gabriel Bouillon, Mayol, Chevalier,
etc., ont composé, cet hiver passé, les
programmes des diners-concerts du Cer-
cle Haussmann, rue de la Miehodière.

Mlle Marthe Chenal a bien voulu ac-
cepter de donner son concours demain
mardi, 6 mai.

NECROLOGIE.
M. et Mme Maurice Deligne, Mme Ma-

rie Payen, M. et Mme Georges Pérou,
M. et Mme Daniel Lemanissier font part
de ta mort, survenue le mai, à Paris,
de leur mère et grand'mère. Mme veuve
Jules Payen, née Varin. Les service et
enterrementont eu lieu, suivant le désir
de la défunte, dans la plus stricte intimité.

"RENÉ" ÉTAIT BIEN L'AGRESSEUR

DE LA DÉBITANTE DE BILLANCOURT

On l'arrêta hier, et il avoua
Nous avons relaté, hier, l'agression

dont fut victime -Mme Suzanne Cour-
rault, débitant de boissons, 125, rue de
Billancourt, à Boulogne, et nous indi-
quions que l'auteur du coup était, à
n'en pas douter, un ami d'un des flls de
la victime, connu sous le seul prénom
de René.

Les inspecteurs du premier district,
Barbat et Soyer. ont arrêté ce person-
nage, la nuit dernière, à la sortie d'un
bal de la rue de la Montagne-Sainte-
Geneviève. lis l'ont ramené à Boutonne
où, interrogé pa.r M. Mallard, Il déclara
se nommer René Wogell, âgé de vingt-
quatre ans, et exercer 'la profession de
garçon charcutier. Il ajouta qu'il était
sans domicile et sans travail depuis une
quinzaine de jours.

Il avoua s'être introduit chez Mme
CouirauH, aveo l'Intention de l'assom-
mer et de la dévaliser, et avoir passé la
nuit dans la cave.

WoRelt se reconnut, en outre, coupa-
ble d'ua vol de 200 francs, commis Il y
a trois semaines au préjudice de son
dernier patron, un charcutier de la rue
Ernest-Renan.

Il a été envoyé an dépôt.

^ÊÊÊÊÊ 6O- MILLE «!
ALBi. MICHEL

AU BAGNE-

CE LIVRE NONPAREILPAR I

Le Meilleur Laxatif
GRAINS VALS

avant leun Seul
repas du soir

effet le lendemain matin

mais elle ne devait pas oublier que Ca-
therine aimait peut-être Franz.

Et cé peut-être l'angoissait.
Elle se devait de ne point laisser sa

prolonger une situation qui risquait dr
devenir pénible, et qui sait ? dangereuse
pour eux tous.

Que signifiait ce que lui avait rap-
porté son frère la veille au soir, avant
de repartir pour Paris ?

Comme elle lui demandait
Eh bien 1 ton « copain Cathe-

rine et toi. vous ne vous êtes pas trop
disputés, cet après-midi ?

Est-ce que nous nous disputons ja-
mais ?. J'ai voulu la faire rire, mais
elle n'était pas en train. Et, il ce propos.
est-ce que nous nous serions trompés,
tous tant que nous sommes, au sujet
d'elle et de Franz ?

Que veux-tu dire ?
Que nous avons causé de Franz

ensemble et qu'elle m'a marqué pour lui
un bien grand détachement.

Ah
Qui plus est, elle m'a nettement

déclaré que l'idée de se marier plus ou
moins prochainement ne lui disait rien
du tout. qu'elle se trouve parfaitement
heureuse telle qu'elle est et ne demande
qu'une chose, le maintien du statu quo.

Tu n'as pas eu l'intuition qu'elle
pouvait. mentir ?

Pas la moindre.
C'est bien, Charlus j'éclaircirai

cela.
Dominique ne pouvait être tout à fait

dupe.
C'est la froideur que lui témoigne]

Franz qui la fait ainsi se rétracter suri
elle-même c se dit-elle Pauvre mi-'
gnonne. mais qu'y faire? Je ne lui at
pas pris Franz, qui m'aimait bien avant
que de la connaître. Et du reste, je ne
prends Franz à personne, puisque je nQ*
suis, ni ne serai jamais à lui. 1



PREMIERS
RÉSULTATS

DES ÉLECTIONS

ALLEMANDES

Berlin, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
4 Voici les premiers résultats par-

A Berlin
Quartier de Thiergarten nationa-

listes, 906 populistes, 373 natio-
naux-libéraux, 21 ultranationalistes,
100 allemands sociaux, 80 parti
économique, 47 centre, 129 démo-
crates, 367 socialistes, 292 com-
munistes, 11 républicains, 23.

Swansee (faubourg de Berlin)
nationalistes, 1.273 populistes, 449
nationaux-libéraux, 20 allemands
sociaux, 42 parti économique, 49
centre, 78 démocrates, 193 socia-
listes, 481 communistes, 180.

Nilmersdorf (faubourg de Berlin)
démocrates, 31 socialistes, 211
allemands sociaux, 94 communistes,

248 socialistes, 107 nationalistes,
ultranationalistes, 59 centre,

31 parti économique, 138.
A Potsdam

Nationalistes, 16516 social dé-
mocrates, 4J240 populistes, 2.729
Voelkirseh, 2.189; communistes, 2.144;
démocrates, 1.861 socialistes indé-
pendants, 416.

A Munich
Nationalistes, 17.800 populistes,

1.700 ultranationalistes, 44.200
[centre, 1.900; populistes bavarois,

25.800; socialistes, 25.000 commu-nistes, 25.000.
A Nuremberg

Nationalistes, 14.900 populistes,
ultranationalistes,51.900 cen-tre, 11.700 populistes bavarois,

12.900 socialistes, 69.200 commu-
nistes, 26.900 indépendants,
association des paysans et de la classe
moyenne, 13.000.

A Lubech
A Lubeck, la situation était ce soir

la. suivante
Les Voelfcisch n'obtiennent pas les

chiffres des voix des nationalistes.
Les nationalistesdoublent leurs voix.
Les populistes perdent un siège. Les
démocrates sont en recul. Les socia-
listes majoritaires tiennent leurs
positions. Les socialistes indépen-
dants ont perdu toutes leurs voix auprofit des communistes.

A Brême
Voelkisch, 2.000 nationalistes,

2.800; populistes, 3.200; démocrates,i 3.000; centre, 539; socialistes unifiés,
5.300; communistes, 4.200.

En Haute-Silésie allemande
Voici les résultats connus en Haute-

Silésie allemande
Beuthen-Ville. Résultats déflnitifs:

nationalistes, 3.300; populistes, 1.800;
ultranationalistes, 1.355 sociaux
allemands, 1.600; centre, 8.000 dé-
mocrates, 1.600; socialistes, 955 com-
munistes, polonais, 880.

Gleiwitz. Résultats définitifs
nationalistes, 4.300; populistes, 2.500;
ultranationalistes, 2.700; parti éco-

nomique, 1.300; centre, 12.400; démo-
crates, 1.200 socialistes, 35.900; com-munistes, 10.300.

A Carlsruhe
Centristes, 13,737 populistes,

social-démocrates,
nationalistes, 8.237 communistes,

i 5.967 démocrates, 5.534 Voelkisch,
4.472.

Social-démocrates, 38.909 popu-listes, 24.669 communistes, 18.933
nationalistes, 16.651 Voelkisch,
12.525 démocrates, 8.496 centris-
tes, 786.

DANS LA RÉGION DE MAYENCE

A Mayence-Vilie, les social-démo-
crates unifiés ont la majorité avec
18.054 voix viennent ensuite le parti
du centre avec 13.090 voix et le parti
démocrate allemand avec 8.383 voix.

Dans ie cerole de Mayence-Campa-
gne, le parti du centre l'emporte avec
7.399 voix viennent ensuite les so-cial-démocrates unifiés avec 6.844
voix.

Dans le cercle d'Alsey, tes social-
démocrates unifiés ont, jusqu'à pré-
sent, la majorité, tandis qu'à Bingen,
le centre domine.

A Worms, le parti populiste alle-
mand a la majorité avec 7.305 voix
viennent ensuite les social-démocra-
tes unuifiés avec 8.424 voix, puis le
parti du centre avec seulement 2.504
voix.

A Cologne
Nationalistes, 4.300 populistes,

association économique, 3.700;
centre, 23.000 démocrates, 2.300
socialistes, communistes,
12.000.

A dusseldorTet A ESSEN

Dusseldorf, 4 mai (dép. Hauas.)
Dusseldorf, les résultats de trente-

k huit districts de vote sur cent
eoixante-dix sont déjà connus.

Le centre a obtenu 8.866 voix; les
communistes 8.082 les Allemands

nationaux 4.994 les populistes
3.503; les socialistes unifiés 2.927
Ies démocrates 1.369; les socialistesj .indépendants 652 et les racistes 885.) Ce qui donne, sur un total de voix,I déjà dénombré, de 32.083, un pour-
centage d'environ 27 0/0 au centre
catholique 25 0/0 aux communis-i tes 15 0/0 aux Allemands nationaux;

0/0 aux populistes 9,1 0/0 auxsocialistes uniflés 4,2 0/0 aux dé-| mocrates 1,8 0/0 aux socialistes
indépendants et 2 0/0 aux racistes.

A Essen, sur un total de 8.470 voix
actuellement dénombré, le centre a
2.811 voix (33 0/0); les communistes

0/0) les Allemands natio-
maux 1909 (22,3 0/0); les populistes
1.126 (i3 0/0 les démocrates 344
(4 0/0); les socialistes unifiés 840
(7,5 0/0) les socialistes indépen-
dants 80.

ATTENTAT CONTRE LE CHEF
DES POPULISTES BERLINOIS

Berlin, 4 mai (dép. Havas.)
Le chef de fraction du parti popu-

liste de Berlin, M. Foehl, a été l'objet
d'un attentat. Des coups de revolver
cnt été tirés sur lui.

MM. MUNIS ET HYMAN5

SONT OPTIMISTES

ILS PRÉCONISENT »DE FRÉQUENTS
ENTRETIENS ENTRE LES CHEFS

DES GOUVERNEMENTS

C'est, à lear avis, le moyen d'aboutlr
à raccord définitif

Bruxelles, 4 mai (d. Petit Parisien.)
MM. Theunis et Hymans, accompa-

gnés de leurs chefs de cabinet, M. Ter-
linden et le vicomte Davignon, sont
rentrés à Bruxelles à 17 h. 30. Ils se
sont refusés à faire des déclarations
à la presse, désirant respecter scru-
puleusement fengagement pris aux
Chequers de ne point divulguer les
conversations qui s'y sont poursui-
vies. Celles-ci n'ont eu qu'une portée
très générale et ne semblent pas
avoir approfondi les diverses ques-
tions que soulève le problème des
réparations. M. Theunis nous dépei-
gnait d'un mot le caractère de ces
entretiens « Personne d'entre nous,
disait-il, n'a sorti le moindre bout de
papier. »

L'impression des deux ministres
est favorable et c'est avec optimisme
qu'ils envisagent l'avenir sans dissi-
muler toutefois qu'un chemin assez
long reste encore à parcourir pour
atteindre le but auquel tout le monde
aspire. Ils croient que beaucoup de
nuances d'opinions susceptibles de
créer des malentendus pourront
s'estomper, grâce à des contacts
plus fréquents entre les divers chefs
de gouvernement.

Les deux ministres ne se consi-
dèrent pas comme des médiateurs
ils cherchent simplement à éclairer
les gouvernements alliés sur leur
opinion respective. Mais les échan-
ges de vues qui ont eu lieu à Pari.*
et à Londres et qui auront lieu à
Milan ne sont à leurs yeux que la
préparation d'autres conversations
qui clarifieront peu à peu l'ensem-
ble du problème.

MM. Theunis et Hymans commu-
niqueront demain, au conseil de
cabinet hebdomadaire, l'impression
qu'ils ont rapportée de Londres.

M. Theunis aura, demain, égale-
ment une entrevue avec M. Delacroix.
Dans le courant de la semaine, il re-
cevra M. Rollin-Jacquemyns, haut
commissaire belge à Coblence, et M.
Hannecart, délégué belge dans la
Ruhr.

LES ENTRETIENS DES CHEQUERS

Londres, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
Il se confirme que les entretiens

des Chequers ont convaincu MM.
Theunis et Hymans que M. Mac Do-
nald est animé d'un très sincère désir
d'entente. C'est ainsi, par exemple,
qu'au moment où la conversation
s'engagea sur lea garanties d'exécu-
tion du plan des experts, le Premier
britannique laffirma spontanément
sa forte conviction qu'il fallait
qu'au jour de sa première défail-
lance, l'Allemagne trouvât devant
el6e le bloc compact des alliés.

M. Mac Donald a été, de son côté,
très favorablement impressionné par
ses visiteurs et l'on m'assure que l'ar-
gumentation de M. Theunis, notam-
ment sur le sujet des modalités de
l'évacuation économique de la Ruhr,
ne l'a pas laissé indifférent. M. Theu-
nis, qui connaît admirablement les
questions industrielles et sait parfai-
tement toutes les possibilités écono-
miques de l'Allemagne, a, en effet,
attiré l'attention de M. Mac Donald
aur les conséquences inévitables

^qu'entraînera, au point de vue de la
1 concurrence allemande, la disparition
du régime des accords avec la M. I.
C. U. M.

Déjà, à l'heure actuelle, l'Allema-
gne peut produire à des prix de
revient qui lui permettent d'exporter
dans des conditions périlleuses pour
l'industrie britannique aussi bien
que pour l'industrie belge. La situa-
tion sera, demain, plus critique,
à moins que l'on ne parvienne à s'en-
tendre sur un système de remplace-
ment des accords existants, où la
France et la Belgique, seules sont
parties, par des accords plus géné-
raux, mais de même nature, auxquels
tous les alliés paurraieut participer.
Il n'est pas impossible que Jf. Theu-
nis ait fait une suggestion de cette
nature et que celle-ci n'ait pas été
accueillie sans quelque faveur par
son interlocuteur.

BERLIN S'EXPLIQUE
SUR L'INCIDENT

RUSSO -ALLEMAND

Le gouvernement,dans un communi-
qué, cherche à justifier la per-
quisition opérée par la police au

siège de la mission soviétique

UN FAUX PASSEPORT AURAIT ÉTÉ SAISI
Berlin, 4 mai (dép. Havas.)

Le gouvernement publie un com-muniqué destiné à justifier l'attitude
de la police au cours de la perquisi-
tion qui a eu lieu, hier, au siège de la
mission commerciale russe.

Il est inexact, dit le communiqué, quele personnel de la mission ait été amené
de force dans la cour de l'Immeuble et
que les chefs aient été privés brutale-
ment de leur liberté d'aétion. Les meubles
n'ont été fracturés à coups de baïonnette
que dans une pièce dont on refusait la
clef. La police n'a sévi que contre un
employé qui l'avait attaquée. Elle a saisi
le passeport diplomatique d'un employé
parce qu'elle soupçonnait ce passeport
d'être faux ce soupçon s'est par la suite
confirmé.

M. MUSSOLINI SE REND EN SICILE

Rome, 4 mai (dép. Havas.)
M. Mussolini est parti en voyage

pour la Sicile. Il a été salué en gare
par plusieurs ministres et sous-
secrétaires d'Etat et toutes les auto-
rités.

DEUX AUTOS ENTRENT EN COLLISION
EN BELGIQUE

Bruxelles, 4 mai (dép. Havas.)
Le Soir annonce que deux automo-

biles sont entrées en colllision cet
après-midi, sur la route d'Arlon à
Longwy, à la suite de l'éclatement
d'un pneumatique. Les quatre occu-
pants ont été blessés, dont un soldat
du 10' de ligne mortellement. Les
deux machines ont été démolias.

LES ETATS-UNIS

INTERVIENNENT9 CUBR

LE COMMANDANTDES FORCES NAVALES

A L'ORDRE
DE SE TENIR PRÊT A AGIR

Le gouvernement cu6ain résiste
avec succès aux rebelles

Washington, 4 mai (dép. Times.)
Le gouvernement de la Maison

Blanche, ému des proportions prises
par la révolte cubaine, s'est décidé
à adopter une politique d'interven-
tion analogue à celle qu'il avait
appliquée lors de l'insurrectionmexi-
caine. Le ministère de la Guerre, en
particulier, a fait savoir officielle-
ment qu'il avait résolu d'envoyer les
munitions demandées par le gouver-
neur de l'île et qu'il avait donné l'or-
dre au commandant des forces nava-
les de se tenir prêt à agir. Le minis-
tère de la Justice a également envoyé
aux autorités locales des ports méri-
dionaux des instructions leur enjoi-
gnant de mettre l'embargo sur les
cargaisons d'armes destinées aux
rebelles.

La proclamation ajoute qu'une
peine de deux ans de prison et une
amende de 10.000 dollars seront in-
fligées aux délinquants.

On signale enfin que, selon des in-
formations officielles reçues à Was-
hington, le gouvernement cubain au-rait affermi sa position et ferait tête
victorieusement à la révolution.

LA FETE NATIONALE
POLONAISE

Varsovie, 4 mai (dép. Havas.)
La célébration de la fête nationale

a commencé hier par une messe
solennelle à la cathédrale.

Le présidentde la République, tous
les ministres, les membres du corps
diplomatique, des sénateurs, des
députés y assistaient.

A l'issue de la cérémonie reli-
gieuse, les troupes et les délégations
des organisations sociales et spor-
tives ont défilé devant le chef de
l'Etat.

Hier soir, une grande réception a
été donnée au château royal.

A NANCY
Nancy, 4 mai (dép. Petit Parisien.)

Les fêtes franco-polonaises orga-
nisées à l'occasion de la fête natio-
nale de Pologne ont attiré à Nancy
une affluence des plus nombreuses.
Des délégations polonaises venues de

l'Est de la France assistaient, à
11 h. 30, à l'arrivée de M. Chlapowski,
ministre de Pologne à Paris. M. Chla-
powski a été reçu par MM. Vida'
secrétaire général de la Meurthe-et-
Moselle Bruntz, adjoint au maire
le colonel Guillaume, représentant le
général Penet M.Muhr, président du
comité des fêtes. Le maréchal Foch
avait délégué le général Dupont,
chef de la mission française en Polo-
gne, pour saluer le représentant
polonais. A sa descente du train,
le ministre a été salué par Mgr
Taczak, évêque polonais, et M. De-
rinzski, consul de Pologne à Stras-
bourg. Tandis que M. Chlapowski
pénètre dans le salon aménagé dans
la salle d'attente, une chorale polo-
naise exécute l'hymne polonais, puis
les représentants du préfet et du
maire lui souhaitent la bienvenue.
Le ministre dit à son tour la joie
qu'il éprouve en venant à Nancy, la
ville du roi Stanislas.

Dans la cour de la gare étaient
massées les délégations avec leurs
drapeaux et une musique polonaise.
Tous les Polonais avaient revêtu le
costume national. Autour d'eux sepressait une foule énorme, qui achaleureusement applaudi M. Chla-
powski.

Le maire de Nancy vient d'adresser
au président de la République polo-
naise le télégramme suivant

La ville de Nancy, célébrant- la fête
nationale polonaise avec les Polonais de
Lorraine, en présence de 'eur ministre et
de leurs autorités en France, envoie au
p" "t de cette crnnrïe journée pleine de
souvenirs fidèles et de longs espoirs, ses
respects, son attechemar' et ses vœux à
la ri* tation amie.

LA VISITE DES SOUVERAINS ROUMAINS

A LONDRES

Londres, 4 mai (dép. P2tit Parisien.)
Le roi et la reine de Roumanie sont

attendus de lundi en huit à Londres,
Des souhaits do bienvenue leur se-
ront adressés, au nom de la Cité, par
1e lord-maire, au Guildhall. Le soir,
la légation roumaine offrira un dîner,
auquel les souverains anglais seront
présents.

Le 14 mai, les souverains rou-
mains assisteront à une réception
donnée en leur honneur par le mi-
nistre de Roumanie et, le même soir,
ils prendront part à un grand bal
d'apparat à Buckingham palace.

La Suède ratifiel'accord commercial
avec la Russie

Londres, 4 mai (dép. Pet. Parisien.)
Un message Exchange Teiegraph

de Copenhague rapporte' que le Par-
lement suédois a ratifié, hier, le
traité de commerce avec la Russie
soviétique.

L'affaire de Sceaux-sur «Huisne

Il s'agissait d'une simple querelle entre
automobilistes

Le Mans, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
Le tribunal correctionnel de Mamers

a rendu son jugement dans l'affaire de
Sceaux-sur-Huisne. On se rappelle que
quatre automobilistes de la région du
Mans avaient déclaré avoir été attaqués
sur la route du ltans à Paris par deux
autres qui. revolver en maiu, disaient-
ils, avaient tenté de les dévaliser. Lancés
la nuit à la poursuite des « agresseurs »,
les gendarmes arrêtèrent,près de Nogent-
le-Rotrou, deux jeunes gens, travaillant
au montage des pompes à essence, qui
protestérent avec indignation et affir-
mirent qu'il s'agissait non d'une agres-
sion, mais d'une simple querelle suivie
d'un pugilat. Le parquet t't d'ailleurs
remettre en liberté les deux inculpés.

L'un d'eux, Marcel Hochnauer, a béné-
flrié d'un non-lieu. Son camarade, Robert
Pradel, a été condamné par le tribunal,
pour violences et port d'arme prohibée.
à trente francs d'amende avec sursis. En
somme, ce fut beaucoup de bruit pour
peu de chose.

UN DISCOURS

DE M. RAOUL PÉRET

DANS LA VIENNE

Le président de la Chambre justifie
la politique de M. Poincaré et
l'occupation de la Ruhr. Il répudie
le collectivisme et préconise une

meilleure méthode de travail
parlementaire

Poitiers, 4 mai (dép. Petit Parisien.)
M. Raoul Péret représente, depuis

vingt-deux ans, le département de la
Vienne au Palais-Bourbon. Il y a
quinze jours, on a pu croire que le
contrat passé entre le président de la
Chambre et les électeurs poitevins
,.llait être dénoncé. Eu effet, un inci-
dent, un vif incident s'était produit
à la suite duquel M. Raoul Péret avait
décidé de rentrer à Paris et de ne pas
solliciter le renouvellement de son
mandat.

Quels étaient les motifs de ce
départ ?

Tout simplement que les comités
électoraux de la Vienne reprochaient
à M. Raoul Péret de n'avoir pas pris
part au vote dans des scrutins politi-
ques, d'avoir été « poincariste », et
voulaient imposer au président de la
Cbambre des colistiers nettement
opposés à la politique de la Ruhr.

Mais finalement, tout s'arrangea, et
voici qu'aujourd'hui ceux-là mômes
qui reprochaient « son attitude au
président de la Chambre sont grou-
pés autour do lui, au nombre de six
cents, prêts à applaudir aux déclara-
tions annoncées.

Politique extérieure
Retraçant en détail les violations

presque quotidiennes de l'Allemagne
au traité de Versailles, le président
de la Chambre rend un hommage
vibrant à la poétique extérieure de
M. Poincaré et précise les conditions
qui ont amené le président du Cjrneii
à occuper la Ruhr.

M. Poincaré, proclame-t-il, dont on
ne peut prononcer le nom sans exprimer
son admiration pour l'homme et pour
l'ardent patriotisme qu'il met au service
de son pays, M. Pomcaré, agissant en
vertu de l'article 18 du traité de Ver-
sailles, a décidé d'occuper la Ruhr, en
accord avec notre incomparable alliée la
Belgique. Il est essentiel de rappeler ces
choses. Vous savez les difficultés ren-
contrées, la volonté tenace qui a amené
l'Allemagne à cesser la résistance pas-
sive, les progrès réalisés dans l'exploi-
tation du bassin minier se traduisant par
un excédent de recettes sur les dépenses
de 506 millions de marks-or pour les
alliés en 1923, 3 milliards étant escomp-
tés pour 1924 et sur ces sommes 52 0/0
reviennent à la France.

Ce sont des résultats devant lesquels
les adversaires de l'occupation de la
Ruhr devraient au moins s'incliner.

Ah Messieurs, nul plus que moi nesent la nécessité d'une opposition enrégime démocratique, et, durant quatre
années, j'ai toujours fait respecter les
droits des minorités. Mais, comme le
disait hier encore à Nantes M. Aristide
Briand, qui, cependant, ne donne pastoujours son vote à M. Poincaré, il faut
reconnaître qu'à l'heure où elle a été pra-tiquée, l'opération était inévitable.

Politique, Intérieure
M. Raoul Péret s'occupe ensuite

de la politique intérieure.
Quelle sera l'oeuvre de demain ?
D'abord, le président de la Cham-

bre déclare qu'il a quelque droit de
parler des méthodes du travail par-lementaire. Ces méthodes, M. Raoul
Péret reconnaît qu'elles ne sont nasparfaites mais qu'elles sont difficiles
à réformer car il faudrait d'abord
abaisser le nombre des députés, ré-
duire le droit de parole,'sans toute-
fois violer la liberté de la tribune,
raffermir la discipline de l'assemblée
et surtout rétablir les anciens grou-
pes politiques qui exerçaient une au-torité et une influence bienfaisantes
sur les travaux des dernières assem-blées.

Et maintenant, ajoute M. Raoul Pé-
ret quels sont les principes qui doi-
vent guider le corps électoral auxprochaines élections ?

Dans notre grand parti républicain, les
nuances plus ou moins aocentuées n'ont
jamais empêché les rapprochements. Il
ne peut en être de même des divergences
qui portent sur les doctrines fondamen-
tales, et la probité politique commande
d'écarter les alliances dont elle ne sau-rait s'accommoder,en même temps qu'elles
semblent défier toute logique. Ces allian-
ces ne sont-elles pas dangereuses, ausurplus pour ceux-là mêmes qui les con-tractent Au lendemain de l'échec- ou du
succès le cartel est rompu et les alliés de
la veille ne sont plus que des frères
ennemis.

Nous sommes pour l'ordre Intérieur
contre l'anarchie, pour le respect de la
légalité contre les procédés révolution-
naires, pour la propriété contre le collec-
tivisme, pour la patrie contre l'interna-
tionalisme. Et nous prétendons qu'être
pour tout cela, c'est demeurer fidèle à la
plus pure doctrine républicaine.

Ceux qui croyaient à l'internationalisme
devraient bien le mettre au nombre des
formules périmées. Ils devraient tout aumoins reconnaître que la sociale démo-
cratie allemande, qui avait juré de s'op-
poser a la guerre, a été impuissante à la
conjurer et n'a même pas eu un mot de
protestation contre l'invasion criminelle
de 1914. Tout en souhaitant des rappro-
chements auxquels pourra aider la
Société des nations, nous serions impar-
donnables de ne pas assurer la sécurité
de la France. Et nous pouvons poser le
postulat la République ne vivra que si
la France est forte, respectée au dehors.
Interrogez l'histoire 1 Elle vous dira qu'il
n'est peut-être pas un régime qui ait
survécu aux malheurs de la patrie ou à
la faiblesse de ses gouvernants. C'est
aux républicains à donner l'exemple du
patriotisme. Si nous évoquons les grandes
figures des hommes de la Révolution,
eelles des fondateurs de la III* Répu-
blique, elles nous rappellent que les uns
et les autres ont toujours placé au pre-
mier rang le devoir national. Ne laissons.
pas à d'autres le ariii de l'accomplir pour
nous, ou sans noua.

Depuis des siècles, l'homme a bataillé
pour établir et maintenir le droit de pro-priété, générateur de toute activité fé-
conde. Paysans de France, prenez ygarde Si vous alliez vers un commu-
nisme trompeur, vous oonsommeriez vous-mêmes votre propre ruine, et quelle plus
affreuse réaction pourrions-nous conce-
voir ?

Après avoir exposé les grandes
lignes de son programme politique,
au milieu de l'attention sympathique
et soutenue de ses nombreux audi-
teurs, M. Raoul Péret, dans une élo-
quente péroraison que saluent les
applaudissements unanimes de l'au-
ditoire, dit toute sa confiance dans la
clairvoyance du peuple français.

J'ai conflance, afflrme-t-il avec énergie,
que la République sortira victorieuse de
l'épreuve. Aussi éloigné du péril révolu-
tionnaire que d'un nationalisme intransi-
geant qui nous ramènerait au pouvoir
personnel, notre grand peuple voudra
qu'elle conserve aux yeux du monde saflgur» traditionnelle.

]NE "FOIREAUXFIANCES"

S'EST TENUEHIER

DANSL'IL[ DE GHATQU

Trois cents jeunes gens et jeunes filles

ont fait connaissance au cours
d'un joyeux pique-nique

A la Grenouillère chère à Guy
de Maupassant dans l'île ombreuse
que baigne la Seine, en face de Cha-
tou, s'est .tenue, hier, la foire aux
fiancés.

Là où, jadis, canotiers et canotià-
res de Bougival, bras nus, visages
hâlés, gosiers secs et voix sonores,
venaient goûier quelque repos entre
deux parties d'aviron, une centaine
de jeunes garçons et le doubde de
jeunes filles 9'étaient réunis sous
les auspices de l'Amicale de la jeu-
messe parisienne, en vue de poser,
éventuellement, les premiers jalons
sur le chemin du mariage.

Les intentions de l'Amicale sont
excellentes. Elle n'ignore pas que les
jeunes gens des deux sexes ont de
nombreuses occasions de se connat-
tre mais elle pense aux timides
qui sont souvent les plus désireux
de se marier qui ne saveat pas
danser, qui n'osent pas parler. et
auxquels un déjeuner sur l'herbe
fournirait un sujet de conversation
et une occasion de se déclarer.

A cet effet, garçons et filles étaient
invités à un pique nique, qui fut
copieux, bien organisé et fort gai.
Tous les convives portaient un nu-
méro et, sous le couvert de ce nu-
méro, remplissaient une fiche où ils
exprimaient leurs goûta et formu-
laiient leur désir.

La société se charge de réunir ces
fiches, et met en rapport les fiancés
possibles pour qu'ils deviennent des
epoux probables.

Quelques-unes de ces fiches sont
l'œuvre de fantaisistes mais beau-
coup révèlent d'excellents cœurs,
auxquels des réunions de ce genre
permettraient peut-être de trouver
fàme sœur.

C'est ainsi qu'une Jeune modiste
qui aime la campagne le d'iman-

che et le cinéma le samedi soir
demande à épouser un jeune homme
aimant son home. (si jeune, et déjà
désabusée, elle ajoute si ce n'est
pas, désormais, impossible.)

Après déjeuner, on dansa sur
l'herbe. Les reines de Paris et.
l'Abeille du dixième arrondissement,
Mlle Paulette Ridon, promenaient
leur écharpe tricolore sur les prés
fleuris qu'arrose la Seine, en devi-
sant du sort de la reine de 1923,
Mlle Geneviève Durand, qui se marie,
ma chère.

Et l'heureuse Abeille touchera les
25.000 francs promis par l'ancien
comité des fêtes de Paris, et que le
nouveau comité présidé par M.
Sabatier a pris à sa charge.

Le soir, on retrouva la Seine, déjà
amis, Et le passeur, galant comme il
convientà un batelier de Cythère, eut
un souhaitaimable pour tous ses pas-
sagers.

Croyez-vous, disait une mère
pessimiste, croyez-vous qu'ils se
marieront, tous ces gars-là ? Ils n'y
pensent guère I

Possible, qu'ils n'y pensent pas,
répondit le batelier philosophe
mais laissez-les causer, laissez-les
faire, ils y viendront

Et le passeur avait raison.

VICTOIRE DES CYCLES Alcyon
dans PARIS-TOURS

Il y a quelques jours, on signalait la victoire des bicyclettes Alcyon dans le
Tour de Belgique, qu'elles gagnent pour la neuvième fois aujourd'hui la grande
course Paris-Tours est un nouveau succès pour la marque bleu-ciel qui y
prend la première place avec son champion Mottiat et s'inscrit pour la quatrième
fois au palmarès de cette épreuve.

On se rappelle que la nouvelle moto légère Alcyon, crac., après avoir
triomphé dans les courses de côte d'Argenteuil, de dnâteau-Thierry, et au Con-
cours d'endurance de l'U. M. F., vient de remporter sa quatrième victoire à la
oourse de côte des Alpilles, montrant ainsi qu'elle est aussi rapide que robuste.

Catalogue « D » sur demande à Alcyon, a Courbevoie (Seine), ou aux agents
de la marque.LES COURSES ^J°.l..f..}.t £eures: à ?*în.™i2iiL-
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HIER A LONXJCHAMP. Les résultats
Deux épreuves importantes retenaient,

hier, l'attention des sport.smen le Prix
des Cars et le Prix Noailles. La première
n'a réuni qu'un champ trop réduit pour
permettre à la course d'être intéres-
sante trois partants, et, selon l'axiome.
co fut la grosse cote qui gagna. Midland
n'eut aucun ma'l à battre Soldat de
France et Lustucru. mais il est probable
que oe dernier, lorsqu'il sera en condi-
tion, n'aura non plue aucun mal à battre
Mldland,

Par contre, le Prix Noailles donna
lieu à une oourse magnifique. A l'entrée
de la ligne droite, cinq ou six des con-
currents étaient à la lutte, et on voyait
se détacher Givervilte, Artaimène, Thun-
der Cloud. Le futur vainqueur, Iris-
mond, était encore en troisième posi-
tion, et tout le monde le croyait enfermé
définitivement, lorsqu'on voyait Stern
gagner du terrain pouce par pouce, sefaufilant par chaque ouverture, et
'agrandîssant au besoin, sans souci des
voisins. En fin d2 compte, il arrivait à
tenips pour prendre une tête à Giver-
ville sur le poteau.

Ce patient et laborieux travail de
déblayage ne fut pas du goût des com-
missaires, qui admonestèrent notre
crack-jookey. Mais, pour les amateurs,
ce fut un régal Stem n'a pas admis
qu'il pût être enfermé, et, au fond, qui
l'en blâmera ? Pas son propriétaire ni
!es preneurs d'Irlsmond, bien certaine-
ment. Tout au plus O'XeiU, qui fut un
peu brusquement écarté de la ligne
droite avec Thunder Cloud mais ce
même O'Neill avait quelque peu serré
Irismond la corde, tout récemment, à
Saint-Gloud Stern lui a rendu la mon-
naie à Longchamp.

Des autres épreuves, signalons la fa-

UNE BELLE FÊTE
D'ÉQUITATION MILITAIRE

A FONTAINEBLEAU

La -vingtième fêle fédérale de l'Union
des sociétés d'équitation militaire de
France, qui avait réuni à Fontainebleau
plus de cinquante sociétés, a obtenu le
plus brillant succès.

Samedi soir, la municipalité avait reçu
à l'hôtel de ville, où ils lui furent pré-
sentés par le général de Rascas, prési-
dent de l'Union, les présidents des so-
ciétés, les membres du jury, le prési-
dent et le bureau de la Patriote, de
Fontainebleau, qui avait organisé cette
réunion.

Hier, à 2 heures, un défllé compre-
nant plus de mille cavaliers a traversé
la ville pour se rendre à la carrière de
la route de Moret, où avaient lieu les
diverses épreuves, le concours pour le
challenge de l'Union entre les sociétés
classées premières en excellence et le
championnat des sections de mitrailleu-
ses. Ensuite se déroula le carrousel his-
torique, composé de quatre quadrilles de
treize cavaliers chacun, en costumes de
la cavalerie française depuis Louis XIV,
sous le commandement du lieutenant
Rallin, en colonel de carabiniers du
Premier Empire. Le carrousel militaire
des officiers de l'Union des sociétés
d'équitation suivit, sous la direction du
chef d'escadrons Héry. La fête se termina
par une reprise de sauts d'obstacles par
tes instructeurs et sous-instructeurs de
l'Ecole d'application d'artillerie, ayant à
leur tête le commandant Garuel.

Le challenge a été .gagné par l'Esca-
dron français, de Paris, capitaine Devi-
gne. La Société d'équitation vannetai6e
s'est classée seconde. Le championnat
des sections de mitrailleuses a été gagné
par l'équipe du 23' dragons.

A la tribune d'honneur avaient pris
place les généraux- Robillot, directeur
de la cavalerie au ministère de la
Guerre; Magnien, commandant la bri-
gade de cavalerie de Meluo; Lavigne-
Bellevil'1-e, commandant la 5' division de
cavalerie; Dumas, commandant l'Ecole
d'application d'arti'llerie; de Rascas et
Arrauls; MM. Peytral, préfet de Seine-
et-Marne Fragnaud, sous-préfet de
Fontainebleau: le baron de Coulanges.
maire d'Avon; le capitaine Dours, pré-
sident de la Patriote, et de nombreuses
notabilités de la région et de Paris.

LES RÉUNIONS D'HIER
M. Danirl Vincent, ministre au Travail, a

présidé, dans le grand amphithéâtre de la
Sorbonne, m soixante et unième assemblée
générale de la Mutualité commerciale.

Le ministre était assisté de MM. HenryPaté,
haut commissaire à la Guerre et P. Hollen-
drskl, président de la qoelété. Les rapports
inorai et financier de mm., G«milê et Du eu
furent approuva. Puls, le ministre prononça

unp allocution, au cours de laquelle II sou-
ligna les services rendus par les dix mille
sociétaires du groupement il la cause de la
mutualité.

Une RTand'mease selon le rite maironito
a été célébrée en l'église maronite de N.-D.
du Liban, rue d'mm. Mgr Baurtrlllart prési-
dait, assisté de Mgr Ctiaptal. Dans la nom-
breuse assistance, on remarquait le gênerai
Weygand, l'amiral Merveilleux du Vtgnaux,
MM. Auguste Gauvain, Fou<fues-Duparc, Mgr
Plrares, Mgr Beaupin, etc. Mgr Baudrilïan a
prononcé une allocution.

Les Mussettistes ont accompli leur
pèlerinage annuel sur la tombe d'Alfred de
Musset.

Ils s'étalent donné rendez-vous, quinze
heures, devant l'entrée principale du Père-
Laobalse. Ils s'en furent, en cortège recueilli,
Jusqu'à la pierre grise qu'un saule ombrage,
selon la volonté du poète. Là, M. David
Dudon, président de la section girondine,
évoqua le souvenir et l'œuvre de l'auteur
des Nuits.

Les ancien8 militaires de la gendarme-
rie et de la garde républicaine ont tenu leur
réunion mensuelle, 33, rue Blomet. Une ma-
tlnée a suivi.

LES « TOUR DE FRANCE i
AUTOMOBILE

SONT ARRIVES A LILLE

La pMinière étape du Tour de France au-
tomobile organlsée par l'Auto et le Motocycle
Club de France a été couverte hier sur Paris-
LUle (380 kil.).

Une trentaine de concurrents, partis à cinq
heures du matin de la porte Maillot, ont dé-
jeuné Boulo-gne et sont arrivés Il Lffl'e dans
les délais réglementaires.

Aujourd'hui, exposition & LlHe demain,
seconde étape sur Lille-VeMu-n-Strasbourg.

cile de victoire de Tapin dans le Prix de
Boulogne, où le starter laissa Fascina-
teur au poteau. Dans cet/te même course,
nous avons vu les débuts de D. Torte-
rolo, frère de Vcntp.ilneur. qui pilotait
Old Chum, classé troisième.

Egalement à noter la victoire de Laba-
riens, le seul trois ans du Prix de la
Seine, et qui a disposé de ses ainés bien
facilement. Ensuite, celle de Blanche-
fleur, dans le Prix de l'Etoile, où le
départ fut rtéplocable. Reinosa fut com-
plètement laissé au poteau, et trois ou
quatre concurrents perdirent toute
chance au lever des rubans.

En,fin, dans M Handicap, l'arrivée fut
très mouvementée entre Corcoran II,
Old Pip et Casino de Paris, unissant
dans cet ordre et dans l'espace d'une
longueur.

PRIX SE BOULOGNE
francs. 1.700 mètres

t. Tapin (Donogbuc) G 64 50i. M. A. Eknayan P 22 50 18 50
2 Irlsh Duke (G. Bartholomew).P 35 » 21 50
3. Old Chum (Tortcrolo) P 23» 15

Non ptacés Helamys (A. Esllny) Esturgeon
(J. Clay); Curioslty (Mac Gee); Fasclnateur
(Atkinson); Cherki (O'Neill); Salm-Avit (G.
Vatard); Caporal (Patrick); Fltp (J. Jcnninss);
Clef de Soi (R. Ferré); Promessu (F. Hervé).

13 partants. 2 longueurs, 2 ionjjueurs,
3 longueurs.

PRIX DES CARS
25.000 francs 2.000 mètres

1. Mtdland (J. Lespmas) o 50 50 !t »à .Mme N. Dunand.
2. Soldat de France (F. Kéog-h).
3. Dustucru (Donog-nue).

3 partants. 3/4 de longueurs, 1 longueur.
PRIX NOAIL1ES

40.000 francs. 2.400 mètres

Il M. il)
3. Artamène

MAISONS en MAÇONNERIE-

Clefs en mains. msqu'à LU kilométrer de Hiri i

depuis 8.750 francs
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STÉNO-DACTYLO
«uxÉtabi- dAMET-BUFFEREAU

Non placés Tonton (Hohhs) Samarkand
(Bottequin); Néthou (Garner); Katchine (J.
Jennings); Thunder Cloud (O'Neill); Bricolien
(Sharpe); Ivy (F. Williams); Miss Palatlna,
(J.-F. Garnier). Il partants, Tête, 2 lone
gueurs, 3 longueurs.

PRIX DE LA SEINE
15.000 francs. 2.600 mètres

f. Labadens (vatard) O r>9 50 30 m
Il M. Lucien Robert.P M » 11 M

2. Corymbe (Mac Gee).P P 17 50 8 5Q,
3. Carania (ESling).

Non placés: Rosé Prince (O'Neill) MazeppaIf!
(R. Ferré); Quinze Mille (Garner) Grand Aigle
(C, Bouillon). 7 partants. 4 longueurs^
2 longueurs, courte tête.

PRIX DE L'ETOILE
A réclamer. francs. mètre$

59 50 43
à Brun

Boy
70 M

Mon places royaliste (hodds); aiontreuu
(F. Williams); Nestier (J. Clay), Caracalla
(Donoghue); Sans Atout (R. Ferré); Pérlclèa
(Semblât);Reinosa (Sharpe), restée au poteau}!
Quettevllle (Garner); Navarin (Ch. Childs>j
Clic (Mac Gee); Cartésien (J. Jenninfs) Odil»
(Vatard); Folucnonne (Kreel); Nelly (Esling)
Cresne (Rahbe). 18 partants. 3/4 de ion-4
gueur, 1/2 longueur, 1/2 longueur.

1 HANDICAP
francs. 2.000 mètres

1. Corcoran II (Garner) ..n 70 r,o :u 50
à M. MiguelSan». 25 00 12 W

2, Old Pip (F. Hervé). P 55 50
3. Casino de Paris (G. Vatard)P 64

Non placés Rose des Vents (R. Ferré) Pu*
rlsien (Mac Gee) Viburnum (Hobbs) Gel
Bol (R. Wallon) Paillasse (R. Vayer) Trêi
vise III (Dwyer) Orango Verte (Quirke)
Aigrelette (F. Harris) Fauche le Blé (J. Jen-
nlngs) Palatin (Semblat) Sereska (Sharpe)
Sylvan (Esling) Ga/za (Donoghue) Galéga
(J.-H. Carnier). Dix-sept partants,
longueur, 1/2 longueur, 1 longueur et demie.

M. Werthetmer a décidé de cmiDer Epinantf
au jockey Garner, si E. Haynes n'est pas rétw
bit au jour du match contre Sir Gaïïabad.



:tES JEUX OLYMPIQUES
SONT COMMENCÉS

LA PREMTÈRE ÉPREUVE,
LE MATCH DE RUGBY

FRANCE CONTRE ROUMANIE
A ÉTÉ GAGNÉE PAR NOS JOUEURS

Les Jeux olympiques de Paris ont com-
mencé hier.

Cela se Ht sans apparat et sans céré-
monie ce fut un simple match de rugby,
un match international entre les équipes
de France et de Roumanie, un simple
match comme il s'en joue très fréquem-

Ment sur nos stades.
Cependant quelques personnages ofn-

ciels s'étaient déplacés M. Henry Paté,
haut commissaire au ministère de la
Guerre le comte Clary, président du
comité» olympique M. Missoffe, conseil-

• ier> municipal, etc.
i On attendait la reine de Roumanie
'Plie ne vint pas, et la gerbe de fleurs
S qui ."lui était destinée se fana sur le ci-

ment de la cabine des chronométreurs.
Le public était venu assez nombreux et

'Une quinzaine de milliers de spectateurs,

stade de Colombes, s'intéressèrent à la
partie.

La partie
A iô heures 30, les équipes t'ont leur entrée

*nr le terrain, la Roumanie est en bleu ciel,
culotte blanche, et la France en blanc.

Dans l'équipe roumaine, aucun changement
dans l'équipe de France, modifications dans
la mêlée, qui se présente de la façon sui-
vante première ligne Araou, Bayard,
Bél?uet deuxième ligne Piqulral et Lubin
troisième ligne Etcheberry, Lasserre et
Gerlntes.
La France a de coup d'envoi et attaque. Un

«sin> franc dégage le camp roumain. Nous
irionilnons franchement. La balle sort régu·
lièrement pour nos lignes arrières. Jauréguy

est arrêté de justesse mais, sur l'attaqné qui
suit, JBéhotéguy marque pour la France.
France 3 points Roumanie 0.

Ensuite, sur une ouverture de Lasserro,
Dnpouy rentre au centre et marque un bel
.osai. il y a 9 minutes qu'on joue Béguet
\<t transforme.
France 8 points Roumanie 0.

Nous continuons à dominer. Lasserre ouvre
6 nouveau et Jauréguy, bien servi par Béno-
*éguy, marque.
francs 11 points Roumanie 0.

t L'arrière roumain Florian fournit une
nfejfense magnifique. Il arréte coup sur coup
ijaurêaruy et Béhotéjruy, qui étaient bien près
marquer. Les Roumains réagissent par

moment et Maresco, leur capitaine, conduit
.une belle offensive, mais nos arrières blo-
quent tout.

A la suite d'une faute commise dans nos
J 80 mètres, Florian tente et réussit le but.

France 11 points Roumanie 3.
Mais les lignes arrières, convenablement
alimentées. attaquent sans arrêt et c'est un

nouvel essai de Jauréguy.
Franco Il points Roumanie 3.

Les Roumains, jîourtant, se donnent de
,]'air. Leurs avants conduisent de dangereux
.«iribWings, mais ils ne peuvent éviter a
IDuipouy de marquer. Sur une exceilente
ouverture de Boustjuet, Béguet transforme.
France f 9 pointa Roumanie 3.

La se termina sur co score.
La reprise est marquée par deux beaux

éàsais, l'un de Got, l'allier catalan diétoor-
dant en vitesse faile adverse, l'autre c'<e

BéfioKguy, dans le style qui lui est parti-
culier.
fronce 29 points Roumanie 3.

Béguet aggrave le score en rbussissant untut dans les trente mètres roumain. A tra-ers une défense transformée en écumoire.
ios lignes arrière.?, bien lancées par Dapont
et Bousquet, multiplient leurs attaques.
Bâhoté-guy réussit un joli but sur coup
franc, ce qtrt nous mène a 35 points contre 3.
Jauréguy a l'occasion de se distinguer parne charge impressionnante des 40 mètres,
(fanaillée de crochets, il va marquer au milieu
des poteaux. Got l'imite peu après. Comme
îtégwt transforint! ses deux essais, ceia
nous fait un avantage de 45 points contre 3.

:Les Roumains paraissent fatigués. Sur
asses courtes entre avants, Bégniet d'abord.

érintes ensuite ajoutent de nouveaux essais
et le score est en ce moment de ol à C'est
a <lébâcle <?anis le camp roumain. Etcheberry
arque un nouvel essai que Béguet trana-
Ifortr».

'rance: 56 points Roumanie 3.
Pour clôturer la partie, Jauréguy, qui a
eru de Bétiotéguy une excellente passe, va

marquer entre les poteaux, débordant facile-
ment- iMie défenise tout à fait inexistante.
Le résultat final est de 61 points pour la

'France (13 essais, 8 buts et 2 buts sur coupflanc) Il 3 pointa (1 but sur coup franc) pourMa ou mante.

Des maîtres en face d'élèves
telle fut la physionomie du match

La partie, nonobstant ce que le score
>ÏK>urrait donner à penser, ne fut pas«désagréable à suivre notre « quinze
Icpntrairement à ce qui se passe générale.
jrient dans les épreuves de championnat,but fournir du très beau jeu, ce qui fut,
*>our les profanes, une excellente démons-tration de rugby où toute la gamme des
"Jriouvernents offensifs se déroula.' Nos joueurs furent des maîtres en face
d'élèves, consciencieux et courageux
Dans doute, mais commettant encore des
^fautes grossières de débutants.
e La deuxième mi-temps mit surtout en
Valeur la, qualité de nos lignes arrière.
(Bousquet, à l'ouverture, flt une impres-
sionnante rentrée Behotéguy exécuta
par endroits des trouées magnifiques et,
pour rompléter tout cela, Ja défense rou-
jnaine eut maille k partir avec un Jauré-
ijtfuy en excellente forme.

LE MINISTRE DE LA MARINE

VISITE LES STADES PARISIENS

'%ni Bokanowskl.' ministre de la Marine, et
tlkdoiphe Chéron, député de la Seine, prési-
dent de l'Union des sociétés d'éducation phy-
'éUjue, accompagnés des membres des con-
seils d'administration de l'Union et du stade
de 3a:nt-.Maur, ont visité hier tes stades
d'éducation physique de la région parisienne.

A il heures, le minfstre est arrivé au stade
4e Saint-Maur et a été reçu par MM. Adol-
phe Chéron, député Auguste Marin, maire
:de Saint-M-anr, ancien président du conseil
tfénéral: Larmerou.t et Vautre, président du
'«ttde, etc.

La visite a commencé par le théâtre de
'Verdure et s'est poursuivie par les courts de
¡\tennis le terrain de football, la piste et la
^slle de gymnastique. Le ministre a assisté
li différentes épreuves athlétiques qui ont eu
¡!lieu en sa présence.

Ensuite, M. Adolphe Chéron a conduit le
itninistie au stade Edmond-DolHuî, où on apu admirer une ronde de jeunes Unes exé-Par les sociétés féminines locales.

A. il h. 30, le ministre de la Narine et
iH. Adolphe Chéron se sont rendus au stade
Bu Perreux, qui sera ouvert prochainement
S l'entraînement sportir. Ils ont été accueillis
¡par M. Joubé, maire du Ferreux.

Ennn Il midi trente. le stade de la Société
.«lsacienne-lorratne, également au Perreux, aSU visité. M. Bokanowsïl a déposé au pied

LE BELGE MOTTIAT GAGNE LA COURSE PARIS-TOURS

L'épreuvefut monotone jusqu'à60 kilomètresde l'arrivée. A Bourgueil,six
coureurs s'enfuirentet Mottiat battit ses poursuivants de trois minutes

Mottlat en tête du peloton dans la côte de Thivars

C'est 3 Il. 30 que s'est ouvert, hier
matin, à Suresnes, le contrôle de départ
de la course Paris-Tours(324' kilomètres),
organisée par notre confrère l'.luto.

(je fut Godard qui signa le premier la
feuille de départ. Quelques instants plus
tard, Henri Suter arrivait en maugréant
tombé dans le bois de Boulogne, il venait
de briser une roue de son vélo. Les com-
missaires de l'épreuve l'autorisèrent
néanmoins à partir sur une autre ma-
ohine.

A 4 h. 30, la fermeture du contrôle,
106 coureurs avaient retiré leur dossard.
Les partants se dirigèrent 4 h. 45 vers
la, côte de Montretout où, à 5 h. 10, le
départ réel fut donné.

Gitier, dont la machine n'était pas
poinçonnée, s'est vu refuser le départ.
Parmi les abstentionnistes, on remar-
quait Thys, Sellier, Belloni, Gilles, Lam-
bot, Tailleu, Dewaele, ele.

Sur la route
Le temps est agréable ni pluie, ni

vent exagéré, aussi l'allure est-elle assez
rapide. Les concurrents resteront cepen-
dant groupés sur la plus grand» partie
du parcours. Voici, du reste, le résumé
des dépêches de notre envoyé spécial et
de nos correspondants signalant le pas-
sage des coureurs sur les principaux
points du parcours

Versailles kilomètres). Une centaine
de concurrents passent à li. 30.

Rambouillet (il kilo 600). A 6 h. 35,
soixante-dix coureurs passent ensemble,
dont Lemay, Ch. Pélissier. L'italien Schiavo
casse sa tourelle.

Maintenon (61 hil. 600). A 7 h. cent
coumurs sont contrôlés, dont F. Pélissier,
Nolter, Alavoine, Scieur, e.tc.

Chartres (78 kil. 600). A 8 h. 5, soixante-
trois coureurs passent ensemble.. Alavolne
mPne. Tous les favoris sont dans le peloton.
Suivent à deux minutes Lacquenay, Alan-
court. Barllietémy et Bus'sse. A 8 h. 20,
soixante-dix coureurs sont contrôlés.

Peu après Chartres, le train qui, jusque-
iù, avait été assez vif, sa ralentit et le pelo-
ton se reforme compact.

CMteaudun (123 kil. 000). A 10 h. 50, le

LA HAUTE-SEINE GAGNE LA TRAVERSEE DE PARIS A L'AVIRON

L'annuelle traversée de Paris à l'avi-
ron, organisée parfaitement par le Comité
des régates internationales de Paris, a
été suivi par un très nombreux pttblic et
nous a permis de juger des progrès de
l'aviron français, progrès qui sont patents
et permettcnt de bien augurer de ce que
seront les régates olympiques.

La traversée comprenait une quintu-
ple épreuve huit débutants, quatre
juniors, quatre seniors, canoës de la fédé-
ration et canoës indépendants.

Les départs eurent lieu, pour les «huit»
et les « quatre du pont National, à
14 Il. 15 et pour les canoës du Châtelet à
IV h. 30. Les arrivées furent jugées à la
passerelle de Passy.

L'épreuve principale, celle du Huit
débutants », fut intéressante à suivre.

Le « huit » de la Hante- Seine

MATCH DE NATATION PARIS-NORD

A TOURCOING

De nombreux records ont été battus
Tourcoing, 4 mai (dép. Radio.)

Plusieurs records de France ont été
battus aujourd'hui au cours des épreu-
ves Paris-Nord qui ont obtenu un grand
succès. Voici les résultats

tOO mètres brasse 1. Bouvier (F.C.U.F.),
en 1 m. 23 s. 2. Swilar (Libellule) 3.
La*quin (Paris).

Course Paris-Nord, 250 mètres relais i.
Nord, en 2 m. 30 s. (record de France battu);
2. Paris, en 2 m. 36 s. 2/5.

Vanzeveren bat le record de France de 50
mètres en nage libre. Temps 28 s. 4/5 (an-
cien record 29 s. 1/5) 2. Padou, en 29 s.

250 mèftes handicap damea i. Enrants de
Neptune de Tourcoing:, en 3 m. 20 s. 3/5. Le
record de France est battu de 7 secondes.

mètres nage libre 1. Vanzeveren
(Tourcoinfr) 2. Zetblg (Strasbourg)-.

200 mètres nage libre: 1. Padou, en 2 m.
33 s. (ancien record de France 2 m.
36 s.

Water-polo Nord bat Paris par S buts Il 0.

Le 2me aérostiers de Toulouse
est champion de rugby

Béziers, 4 mai (dép. Havas.)
La finale du champiounat de France

militaire de football rugby a été gagnée
par le deuxième aérostiers de Toulouse
qui a battu le 34' régiment d'aviation du
Bourg e* par i& points à

peloton dus tête passe, emmené par Brwnier.
Abandonnent Petoutlle. H. et Ni. Suter.
Scieur, ûuillot, Soucuard, Henoit, MSbam et
Kotter.

YenttOrne (160 kilo 600). Il est 11 in. 20
quand passe le peloton de tête comprenant
une quarantaine de coureurs en tête ces-
quels est Huot.

Chéteaurenault kil.). Trente cou-
reurs seulement restent ensemble et pas-
sent à 12 Il, 15. Les frères Henri et Francis
PMlssler conduisent à vive allure.

Bouraueil (262 kil.). A 15 h. 22, un
peloton eoivduit par Francis Péllssier passe.
Il comprend 30 coureurs environ.

A 15 Ta.. 25, Dutlieil, Lemée, Gœtlials, Ala-
voine et L'inart passent ensemble.

L'arrivée
C'est après avoir passé Bourgueil que

se «. joua » la course. Le peloton com-
prenait encore plus de vingt coureurs,
lorsque brusquement Francis Pélissier
et Tiberghien s'échappent et prennent
200 mètres. Mottiat et Van Hevel les re-
joignent à Port-Boulet Francis Pélis-
sier lâohe pied et rétrograde dans la côte
de Chinon.

Mottiat réussit à lâcher ses deux com-
pagnons et grimpe la fameuse côte de
Beugny avec mètres d'avance. Tiber-
ghien et Van Hevel crèvent et abandon-
nont. Mottiat accentue alors son avance
et arrive seul au vélodrome de la bar-
rire de Grammont, où était installé le
contrôle final, précédant son suivant
immédiat de trois minutes.

Voici, du reste, l'ordre dans lequel
furent jugées les arrivées

1..MOTTIAT, aerivé à 17 h. 15' temps
total pour les 321 kil. 600 12 h. 5'

2. Frantz, en 12 h. 8'
3. Huyvaert 4. Aymo 5. Ville 6.

De.ionglie.
7. Francis Pélissicr, 8. Bottecchia, 9.

Brunier. 10. Cuveiier, 11. Brunero, .12.
Bec-kmann, i3. Gérard, Deguay, 15.
Knot, 1G, Defry, 17. Decorte, 18. Ch. Pé-lissier, 19. Barthélémy, 21. Van Capelle,
22. Gerbaud,-23. Tommabbeek, 24. Dliers,

Dejaeg-her, 26. Sivocci, 27. Detreille,
28. Lenaers. 29. Colle, 30. Arcltelais, etc.

Jusqu'au pont d'Aréole, les équipes voya-
gèrent de conserve. A ce moment, la
Haute-Seine prit une légère avance qu'elle
accentua régulièrement jusqu'à l'arrivée
qui eut lieu dans cet ordre

1. Haute-Seine, en 28' 55" 2. la Marne, à
deux longueurs 3. le Club Nautique 4. En-
ceuragement 5. Rowing 6. la Basse-Seine.

Les épreuves secondaires donnèrent les
résultats suivants

Quatre juniors. i. Melun 2. La Marne
3, Club Nautique 4. Enouwrag-ement.

Quatre seniors. 1. La liarne 2. Dieppe,
dli Jongrueurs 3. Cretl, à huit longueurs.

Canoës indépendants. 1. Hemsotte 2.
Sadoii 3. Giraud 4. Regnier 5. Gtrodoo
6. LagT&n'ge.

Canoës de la Fédération, 1. Bardas 1.
DepiUfontaine 3. Nug-ue 4. Mariel 5. De-

laruclle 6. Hiîudivcœur.

LE "RHONE SPORTIF" REMPORTE

LA COUPE DE FOOTBALL DES PATRONAGES

Le match final de la coupe nationale
de football de la Fédération des patro-
nages de France a été joué hier, sur le
terrain du parc des sports de la commune,
entre le Rhône Sportif et l'Union Spor-
tive Beauregard de Laval.

Le Rhône Sportif remporta la victoire
par deux buts à un, après prolongation.

Rien n'avait été marqué avant la pre-
mière mi-temps, et à la fin de la seconde
les deux équipes étaient à égalité par un
but à un.

LE SPORT FÉMININ

On démontre.
La réunion de démonstration organisée par

Fc-mlna Sport a été tres réussie. Les spec-
lateurs venus au Stade Elisabeth purent se
rendre compte que tes sports pratiqués par
le beau sexe son; d'excellents et sains exer-
cices, fort agréables 4 pratiquer et agréablesà. voir pratiquer.

Ils virent aussi que. en baskett ball Elan
batllt Femina Sport par 16 points à 14 en
Hockey Racing Club ba;tlt Feniina Sport par
5 buts à 0, et en football Femina Sports battit
les Cadettes de Gascogne par 2 buts à 0.

CYCLISME. Paris-Chartres (86 kil.). orga-
nisé par l'U.S.F. Louvre, a réuni 240 par-
tants. Résultals 1. Beyte (S.P. Sportive Su-
resnes), en 2 n. 53; i. Bozrt; 3. Caud; 4.
Bianonf; 5. Jaussot, -etc. arrivées.

CYCLISME
AU VELODROME BUFFALO,

UNE AMERICAINE » DE 100 KILOM.
EST GAGNEE

PAR VAN KEMPEN-PERSYN

L'américaine de 100 kilomètres dis-
putée hier au stade Buffalo avait attiré
une bonne assistance. La course, avec
des animateurs tels que Brocco, Pail-
lard, Van Kempen, üarcillac et Altari,
fut intéressante de bout en bout et pas-
sionna longuement le public.

Le classement par équipes fut le sui-
vant t

i. Van Kempen-Persyn.en 2 h. 30' 56"
28 points 2. Paillard-Marcillac, 25 points
3. Egg-Texier. 24 points 4. Jean-Louis
StORkelittck, 2? points 5. Brocco -Bailey,
17 'Points; 6. Ellepaard-Iruboc, Il points
7. Altari-Nag-el, 8 point» S. Bertba.ud-1-e
Bihun, 6 points 9. Rousseau-Perrine, 6
points 10. Colombato-Veillet, 6 points Il.
Boogmano-Verbiest, 5 points 12. Dutrion-
Rousseau, 4 points 13. Avrilloti-Passerieu,
3 points 14. Villepontou-Fabre, 2 points
15. Riellens-Eckman,a points.

Les sprints un tous les 10 kilomè-
tres avaient été Aagnés par Van
Kempen >.A), Egg (2), Itigel, Barley, Elle-
gord et Vpillet. j

Le programme «omOTenalt, en outre, le
prix des Amateurs mètres), qui
revint à Galvaing, «t le prix des Abonnés

mètres),qui fut gagné par Derenne.

AU VELODROMEDU PARC DES PRINCES
LINART EST VICTORIEUX ET BAT

LES RECORDS

La course de 100 kilomètres derrière
motos, inscrite au programme de la réu-
nion d'hier au Pare des Princes, a obtenu
un n'ein succès-

Linart a battu tous les records depuis
le vingtième kilomètre jusqu'au centième
kilomètre inclus. Dans l'heure, le cham-
pion belge a couvert 78 kil. 299, record.
Le c'i'.ssemci' fut le suivant

Linart en i h. 16' 45" 3/5 »• Ganay à
7 kil. 320 30 Séres, crevé à 9 kil. 320 Catu.
dai a 0 kil. 325 Aeits à 9 kil. 6° Chap-
man à 18 kil. SOû 70 Lavalade, crevé à 19 kU.
450.

Les autres épréuves inscrites au pro-
gramme donnèrent le résultat que voici

Prix Villevorde (10 kilomètres). 1. Mouton,
il points 2. Jouanneatt, 9 points 3. Depoint,
4 points. Temps 14' 34" 1/5.

Résultats techniques
Match-omnium en trois manches. Pre-

mière manche (700 mètres) 1. Louet 2.
Sergent, à 3 longueurs 3. Beyl, à 6 lon-
gueurs 200 mètres 14". Deuxième man-
che (poursuite sur 4 kilomètres) Beyl bat
Lcuet de 60 mètres 3. Sergent crevé temps
5' 36". Troisième manche (6 km, 666, der-
rière tandems) 1. Louet 2. Beyl 3. Ser-
gent (crevé) temps SI 18" 1/5. Classement
général: 1. Louet 4 points Beyl 0 points
3. Sergent 8 points.

CYCLISME. A 1» Piste municipale.
Grosse affluence à la réunion du S.O. Ert,
présidée par Ni. Dussault, maire de Charen-
ton. Résultats

Prix S.O.E. l. Crochard aîné, 2. Crochard
jeune, 3. Léonard. Prix du Conseil muni-
cipal de Gharenton (vitesse) 1. Roudy, 2.
Rouyer, 3. Siaugiie». Prix de la Voix de·
Commues » (tour de piste) 1. L. Catry,
34" 3/5; 2. Routly, 35"; 3. Rouyer, 35"

Grand prix Deloso (50 kil. américaine)
1. Catry frères, 2. Houmon-Constantin, 3.
Sausin-.Mereiec Match de cyclecar* 1.
Lejour, 2. Danjou-Lamare.

FOOTBALL. Les matches dn dimanche.
Au Stade Bergeyre, l'U. S. Suisse bat le C'A.
de Vitry, par 2 buts à 1.

A Cette, le Red Star de Paris et le F. C.
de Cette font match nul, par 1 but à 1.

BOXE. Les championnats de France ama-
teurs. Résultats des demi-finales disputées
hier soir au gymnase Christmann

Poids légers GuUlouet bat Goujan Fauget
bat Oourragne.

Poids mi-moyens Doussot bat Henocque
Lassaux bat Brlant; Langlet bat Lainelle; La-
cayerie bat Malek Dubois bat Sénéchal
Hpïinelin bat soulié J. Bourgoin bat Bru-
nel Augonnet bat BrilTauIt A. Bourgoin
bat Chalier Détalencourtbat Domas Chaus-
sât bat Brayet M. Rousseau bat Fournet.

Poids coQ: Ferrand bat Cagny Lemouton
bat Bonnet Dournan bat Ladoire Cès bat
Broquet; Perrier bat Delarue; Bouyssou bat
Gaudry; Roche bat Knauss; Maurice Georges
bat Malatena.

Les autres matches comptantpour les demi-
finales auront lieu ce matin, à partir de neufheures.. >j; ;FAITS DIVERS 1

PARIS

Chute mortelle
La nuit dernière, dans un chantier de cons-

tnicti&n, 19, boulevard liaussinann, le veil-
leur Calixte Pomineret, soixante-trois ans,
a fait une chute de huit mètres dans les
fondations. Transporté a Beaujon, le malheu-
reux a succombépeu après son admission.

Les désespérés
Une jeune fille paraissant "gée de dix-sept

ou dix-huit ans, vêtue d'un manteau gris
clair s.e jetait, nier. dans la Seine en aval
du pont des Invalides. Les efforts tentés
,pour retrouver le cadavre demeurèrent
vains, Avant tt'exéruter son funeste dessein,
la désespérée avait abandonné sur la berge
un chapeau i:loche, garni d'une étoffe bleue
à raies rouges, et un sac à main en cuir
jaune contenant un peigne, un trousseau de
trois clefs, une dislnette et un médaillon
en métal, un mouchoir rose bordé de den-
telles et une somme de 11 fr. 75.

Dans le jardin de ses parents, rue
Levert, N. Georges Laudemont, trente-cinq
ans, domicilié 44, rue de Romainville, s'est
tiré une balle de revolver dans la région du
cœur. Mort peu après à Tenon. Chagrins

Un Tebécoslovaque, M. Stéfane Popp.
âgé de vingt-trois ans, domestique, 4, rue
Titon a tenté de se suicider en s'injectant
de la morphine. Il dnrt depuis quarante-tamt
heure* à l'hôpital Saint-Antoine. Son état ne
paralt pas très grave.

Se trouvant jars re?sonrces, vin mari-
nier, N. Clovis Giraiti, cinquante ans, habi-
tant 158. avrtine f>«!tner..ier s'est 'uft d'une
balle de revolver t la tempe droite, sons la
voûte du canal Saint-Martin, boulevard
Jules-Ferry.

SEINE

Rixe sanglante entre Algériens
Au cours d'une rixe aprfrs boire, il la sortie

d'un débit de l'avenue de Pontolse, a Epinay,
hier, vers minuit trente. le Marocain Amar
ben MohiimmPd. vingt-sept ans, 39, même
avenue, a été frappé à coup de manche de
pioche et dévalisé par trois Algériens.

Les auteurs de cette sauvage agression,
Amouchen Sitah !fard. trente-quatre ans,
Amundi ben Eloued, vingt-huit ans, manœu-
vres, demeurant à Saint-Gratien (Seine-e«-
Oise), et Keddan Ali, trente et un ans. ajus-
teur, avenue de Pontoise, ont été arrêtés et
envoyés au d£pflt.

Trente et un ans à eux deux
et huit cambriolages à leur actif
Des cambrioleurs s'étaient introduits,

l'avant-dernière nuit, dans un pavillon sis 112,
rue de la Cuve à Bondy, dont le propriétaire,
M. Henri Victor demeure actuellement ave-
nue Victor-Hugo, Il Paris,

Après des recherches minutieuses, M. Col-
lombet, commissaire de police. et les inspec-
teurs du commissariat de KoiBy-ie-See arrê-
taient hier les auteurs de ce cambriolage. Ce

NOS ATHLETES FONT
DE LA PRÉPARATION OLYMPIQUE

AU STADE PERSHING

La seconde réunion de préparation
olympique, organisée par la fédération
d'athlétisme, a été donnée hier au stade
Pershing- Le temps était très favorable
et l'assistance fut assez nombreuse.

5.00U mètres marche. 1. Clermont (M.F.)
en 24' 50" 2/5 2. TilUole, 3. Decroanbec-
que 4. Chevalier, 5. Jeagge.

mètres (non sélectionnés), Finale
1. Barreau (C.A.S.G.), en 11" 3/5 Rieby,
3. Hérault.

83 mètres haies (sélectionnés), 1. Ber-
nard en 1l" 2/5 2. Boudfnot,
3. Drouln, i. Mlgand.

Marteau (sélectionnés). 1. S.iint-Pé (S.F.)
33 m. 76 2. Caudron, 30 m. 3. Paoll,

ni. 06.
600 mètre (non sélectionnés). 1. Borde

(R.C.Fa, en 1' 3/5 2. Sterk (0.), a
quatre métres 3. Guénet, 4. Van Lee 5.
Dubos.

600 mètres (sélectionnés). 1. Grosclande
(C.F.), en Il 25" 2. Beauduin (M.C.).
il 1 m. 50; 3. Guillou. 4. Locle, 5. Guibaud.

Javelot (sélectionnés). 1. Courtejalre
(R.C.F.), 49 m. 17 2. 5lna (Jotnvttle) 3.
Samboll, 4. Picard.

Longueur avec élan. 1. Couillaud (S.F.),
6 m. 64 2. WU'hem (U.A.I.), 6 m. 40
Godard, 4. Halet, 5. Courtois.

mètres. (sélectionnés). 1. DegrreJle
(R.C.F.), en il' f/5; 2. A. Mourion (U.A.I.),
0 0 m. 50 3. Rousseau, 4. Luciani,-5.. Gué-
rembourg.

2.500 mètres steevlediilectionnés).< i.
Bontemps (C.A.S.G.). en 8 m. 10 s. 2/5 2.
de Coninrk (M.) 3. Kerpédron (Juvlsy) 4.

Trou vainqueurs en hant, Manhès m.);
en bas à (fauche, Philippe (i.200 m.)

à droite, Jamois (3.0M m.)

Percevault (P.U.C.).
Saut à la vetr.he (sélectionnés). 1. DutlU

(Bordeaux) et Muzard (Beaune), .3 m. 50 3.
Paramelle (P.U.C.), 3 in. 20.

tnètres (non sélectionnés). Bar-
rean (G.A.S.G.), en 17 s. 3/5 2. Favodon
(S.F.). 0 m. 50 3. Raymond (Béziers) 4.
Delajrausll (R.C.F.).

Poids (sélectionnés). Paoli (0.),
13 m. 04 2. Dllhour (C.A.S.G.), 12 m. 76
3. Vasseur (C.S.F.), 12 m. 4. Dousselaire
(S.A.M.). 12 m. 17.

Saut en hauteur. 1. Bartiazan (0.),
i m. 75 2. Du,pire (S.F.) et Sabatier (Lyon),
1 m. 70 3. 0 ,Dit (S.F.), 1 m. 68.

Course de 15 kilomètres sur roule. 1.
Manhèsen 48 m. 40 s.; 2. Thoye
(LHle) 3. Denis (Raehtyr CF.) 4. Goarant
(O.) 5. Le-blond (Arras) 6. Mauchamps.
7. El Ouafl 8. Lafont 9. Soiiciher, etc., etc..

sont deux jeunes chenapans dont rainé, Jules
Descros, a dix-sept ans, et son complice,
André Lionnet, quatorze ans, demeurant tous
deux il Bondy.

Au magistrat qui les Interrogeait, les deux
précoces malfaiteurs avouèrent avec cynisme
huit cambriolages à leur actif, tous commis
dans cette région de banlieue, et le plus ré-
cent chez M. Donane. allée des Peupliers, où
ils flrent une véritable razzia d'argenterie et
d'objets de valeur.

Au domicile de Descros, les policiers re-
trouvèrent dans un jardin, cachés sous des
pots de fleurs, des montres, bagues, penden-
tifs et des billets de banque. Dans un vieux
soulier, on découvrit une broche en or. Enfin,
la paillasse du jeune malfaiteur était bourrée
de coupons de sole, de robes de prix trois-
sées, pé1e-méle parmi les outils les plus hé-
téroclites et les objets les plus divers.

Après le café, les liqueurs
Sur la plainte d'un distillateur établi

48, place de l'Eglise, à Pantin, qui avait cons-
taté de nombreux vols Il son préjudice, les
inspecteurs IVettout et Becque, du commis-
sariat de Pantin, arrêtaient hier, après une
longue surveillance, le principal auteur de
ces vois, un livreur de la distillerie, Albert
Henry, vingt-cinq ans, 4. rue >fontgoiner.

Grâce Il certaines complicités, dont l'une
est nettement établie celle de l'employé
Alfred Devrieux, trente-trois ans, rue des
Chantiers l'indélicat livreur chargeait sur
sa voiture une quantité double de bonbonnes
de liqueurs qu'il avait a livrer. Naturelle-
ment, ses livraisons effectuées, Il revendrait
à des commerçantscomplaisants la marchan-
dise en surnombre, (Test air»! nue deux dé-
bitants de la loaalité seront poursuivis, pour

Cette affaire devait d'ailleurs rebondir Il

la suite de la perquisition opérée chez

Une amie de ce dernier, demeurant même
adresse, la veuve Virginie Greff, vingt-neuf
ans fut reconnue être l'auteur, de nombreux
vols commis au préjudice d'une maison
d'alimentation de la rue Auger.

Cinquante kilos de café furent retrouvés
chez la veuve Greff, qui a rejoint son ami
au dépôt.
Alice Bonne était une mauvaise bonne

Allc-R Bonne son nom était prédestiné
se plaçait comme bonne à tout faire et, quel-
ques jours après, profitant d'une absence de
ses patrons, disparaissait en emportant du
linge des bijoux, de l'argent. Elle opéra ainsi
chez Mme Cohen, 12, quai de Beaubourg, à
jolnvllle-lP-Pont; chez Mme Mênêzianl, 10,

rue des Saules, à Paris.
Mais la police finit par retrouver ses traces

et hier Alice Bonne était arrêtée dans un
hôtel, H2, rue de Paris, à Vincennes.

Clicht/. En face du n° 43 de la rue
de l'Avenir, hier, vers midi 30, M. Louis
Liverdet. trente-huit ans, camionneur, 2, rue
du Parc, a été heurté par un camion con-
duit par M. Jf an-Baptiste Varoquier. trente-
deux ans, demeurant 149, boulevard National.

Après avoir été pansé h Besujon, le blesséété reconduit a son domicile.

COURRIER DES THÉÂTRES

Opéra, 8 h., Paillasse, Cydallse et le Chè-
vrepled.

Comédie-Française. 8 h. 30, l'Amour veille.
Opéra-Comique, 8 Il,, Carmen.
Odéon, 8 h. 30, le Mariage de Figaro.
Gaité-Lyrique, 8 30, Mousquetaires au couvent.
Trianon-Lyrique,8 30, la Fille de Mme Angot.
Théâtre de Paris, 8 h. 30, la Danse de minuit.
Th. Sarah-Bernhardt,8 30, Dame aux camélias.
Châtelet, 8 30, le Tour du monde en 80 jours.
Variétés, 8 45, Bois sacré (Granier, Huguenet).
Porte-Saint-Martin, 8 h. 45, le Bossu.
Théâtre Cora-Laparcette, 8 h. 30, Lysistrata.
Ambigu, 8 h. 45, le Grillon du foyer.
Renaissance, 8 Il. 45. l'Echelle cassée.
Gymnase, 8 h. 30, de Buridan.
Palais-Royal, 8 h. 30, Embrassez moi.
Femina, relâche.
Marigny 8 Il, 45, le Bonheur sous la main.
Vaudeville, 8 45, Après l'amour (L. Guitry).
Th. Champs-Elys., 9 h., concert M. Barrientos.
Théâtre de l'Athénée, 8 h. 45, Romance.
Edouard-VII, 8 h. 45, le Maître Coq.
Th, de l'Etoile, 8 h. '45, rép. gén. la Revue

de printemps.
Com. Champs-Elysées, 9 b., R.U.R.
Th. Antoine, 9 b, d5, Héritage.
Bouffes -Parisiens, 8 h. 30, Madame.
Michel, 9 Il., Bob et moi.
Th, de l'Avenne, prnch. ouverture.
Studio Champs-Elysées, 8 Il. 30, Maya.
Grand-Guignol, 8 h. 30, le Cercueil de chair.
Nouveautés, S 30, On a trouvé une femme nue.
Théâtre Daunou, h. 30, Gosse de riche.
Capucines, 0 h., Miche et son père.
Potinlère, relâche.
comédie Caumartin, 8 45, la Fleur d'oranger.
Th. des Mathurins, 8 45, Chemin des écoliers.
Vx-Colombier, 8 45, Il faut que chacun soit.
Théâtre des Arts, 9 h., l'Echéance.
Œuvre, 9 Il., le Canard sauvage.
Déjazet, 8 h. 45, Tire-ail-fianc.
Folles- Dramatiques. 8 45, le Million du boni!,
Eldorado, 9 h., Résurrection du bouff.
Scala, 8 h. 45, le Sursis.
Clunv, S 45, Reine de la rue de la Paix (opér.).
Moulin-Bleu (42, rue de Douai), 9 h., Elle

est faite pour l'amour.
Comœdia, 9 h., le Coq du régiment.
Ternes (Wagram 02-10), 8 h. 45, Joséphine

vendue par ses sœurs.
Montrouge (Ség. 8 45, les Cent vierges.

Les répétitions et la reprise d'anjourd'hut
AU VAUDEVILLE. A 3 h. 30, répétition

générulle de l'Etoile au front, pièce de M.
Raymond RousseJ.

AU THEATRE DE L'ETOILE. A 8 h. 30
(très exactement), répétition générale de la
Revue de printemps, fantaisie-revue en trois
actes de MM. Sacha Guitry et Albert Wllle-
metz, musique arrangée par M. Mallet. chef
(l'Orchestre: Avis nouveaux de MM. Borel-
Clerc et Fred Pearly.

AU THEATRE ANTOINE. A 8 h. 30, re.
prise û'Héritaye, comédie en trois actes de
M. André Pascal.

-o- THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES.
Ce soir, premier concert de gala Maria Bar.
rlentos et Wanda Landowska (œuvres de'
Mozart, Bach, Rameau;. Après-demain, récital
Edouard Rtsler. Jeudi, récital Marius-Fran-
çois Gaillard.

-o- NOUVEAUTES, La direction et les
artistes du théalre des Nouveautésoffriront
demain mardi, a leurs camarades, les artistes
de Paris, une matinée, 2 ,grand succès On a
trouvé une femme nue.

-o- L'assemblée générale du syndicat' des
auteurs et compositeursstagiaires profession-
nela a eu lieu, avant-hier samedi, au Moulin
de la Chanson, sous la présidence de M. An-
dré Messager, président de la Société des
auteurs, assistk de MM. Henry Céard et Ro-
main Coolus., présldents d'honneur du syn-
client.

Après une brillante allocution de M. Paul
Moncousln, vice-président du syndicat, les
rapports de MM. Charles Gallo, secrétaire
général, et Octave Bernard, trésorier, furent
approuvés à l'unanimité.

MM. Maurice Mérall, Gamine Oiidlnot, Mau-
riche Sergine, René Jeanne (auteur»), Gabriel
Groviez et Fernand Raphaël (compositeurs)
furent ensuite élus ou réélus membres du
comité.

-o- Demain soir, a la saute Pleyel, Il 21 h.,
concert dorttné par Mlles Blanche Constant,
pianiste, lauréate du Conservatoire' Maeva.
Gâterie, violoniste, premier prix du Conser-
vatoire, et M. Robert Heriebe, flûtiste.

THÉÂTRE DE LA PORTE -SAINT MARTIN

LE BOSSU

AVEC PIERRE MAGNIER
Deux cents Costumes neufs

IMMENSE SUCCÈS

SPECTACLES ET CQNCERTS
Folles-Bergère,8 h. 30, En pleine folie (revue)
Olympia, mat. et soir., 15 vedettes et attract.
Palace, 8 h. 30, Oh les belles filles.
Emplr9(T.Wagr.co-JS>,oiéo de Merode,20 ait.
Concert Mayol, Toute nue (revue).
Casino de Paris, 8 h. 30, On dit ça (Jane M«r-

iia<\ DorviHe).
Alhambra, 8 30,Gamsakourdia,Demidorr,Boucot
Cigale, 8 h. 30, Ça fourmille à la Cigale.
Ba-Ta-Clan, 8 h. 30, la Danse des libellules.
Galté-Roch., 8 h. 30, Très Olympique, revue.
Bouffes-Concert, 8 h. 30, les Surprises du

divorce (Galipaux).
Moncey, 8 h. 30, Rêve de vaise.
Deux-Anes, 9 h., Où. allons-nous ?
Chaumière, 9 h., French Cancan (revue).
Perchoir, 8 45, gd spect. montmartrois juif.
Coucou, revue de v. snell. De Poumayrac.
Nouveau-Cirque, mat.. 2 Il. 30; soirée, 8 h. 30.
Clrq. Médrano, 8 30; mat. Jeudi,sam.,dim. Jétes
Clrq. d'Hiver, S 30, attractions sensationneUes
Européen, m., s., Perchlcot, G. Béria, P. Dac.
Moulin-Rouge, bal, 4 b., 9 h., toute la nuit.
Kursaal, 2 h. 30, t.1. 1. J., faut. 1 50 soirée, 8 30.
Magic-City,t.l.j.,bal 2 orch. Dlm.mat.,ba<l,'Sfcat.
Moulin de la Galette, dem. 8 30. bal à kd orch.
Salle Wagram, dem. à 8. Il.. grand bal.
Palais Pompéien, jeudi, soir.; sam.,dim.,m.,s.

-o- PALACE (sur les boulevards). La
traversée aérienne dans le vide k vln#t
mètres de hauteur, un homme traverse la
salle au-dessus de la tête des spectateurs.
Les (véritables) ombres en relief. Tels sont les
nouveaux clous de la revue Oh les belles
filles avx, toujours en tête, les DoBy sis-
ters, les Ballets volants, l'Orgie a Babylone.
Fauteuils, 8, 15. 20 fr. Promenoir, s fr.

-o- NOUVEAU-CTRQOE. Ce soir, t
8 S. 30, Alto les Odellys attractlons.

A L'EUROPEEN
L'AS DU CONCERTPERCHICOT

chante, tous aes jours, en matinée et foirée

CINEMAS
Gaumont-Palace, 8,b. 15, l'Homme du large,

de Ni. L'Herbier.
Max-Linder, le Dernier Don Farel.
Marivaux, Violettes impériales (Raquel Meller)
Madeleine-Cinéma, 2, 5 et 8 b., la Danseuse

e^î>agnole.
Delta, 2 40, 8 30, Monna Vanna (Maeterlinck).
Aubert-Palace, l'Opinion publique.
Omnia-Paihé, On ne badine pas avec t'amour.
Ciné-Opéra, ia Nuit de Saint-Sylvestre.

-o- CINE-OPERA. La Nuit de la Saint-
Sulvestre. La direction se voit dans l'obli-
gation d'Interrompre en plein succès ce beau
mm, chef-d'œuvre du cinéma descriptif, qu'il
faut avoir vu, et dont les deux dernières
auront lieu Jeudi prochain.

<«;» MADELEINE-CINEMA '»'»
2 h.; 5 h.; 8 h. 30. Locat. Louvre 36-78

La célèbre artiste polonaise
POLA NE&RI

LA DANSEUSE ESPAGNOLE

d'après « Don César de Bazan »
de D'Ennery et P. Dumanoir
Mise en scène de H. Brenon

C'EST UN FILM PARAMOUNT
sur scène HARIA DEL VILLAR

RAQUELMELLER
dansVIOLETTES

IMPÉRIALES
d'Henry ROUSSELL, à la
SALLE MARIVAUX

et pour la première fois à ParisLES PLASTIGRAMS
LE VERITABLE CINEMA EN RELIEF

ebaolument différent des Ombres en relief
ou attractions similaires

LES AUTOS VOLÉES
Une torpédo portant le numéro

appartenant à M. Robert Lefèvre, Il, rue
Montyon, a été dérobée rue Sponttnl.

La voiture de M. cottineau. dérobée-
samedi, devant le Grand Palais, a été retrou-
vée abandonnée dans une allée du bois de
Boulogne.

AGRESSIONS NOCTURNES

L'Algérien Amziao Bouzid, an cours d'une
discussion avec un de ses compatriotes qu'il

dit ne pas connaltre, a été frappé, rue de
Constance, de trois coups dera-oir à la
figure. Hôpital Bichat. Etat peu grave.

Vers trois heures du matin, M. Adolphe
Gibault, garçon boucher, a été assailli, près
du'bastion du boulervard Kellermann, par
trois individus qui lui ont volé son porte-
feuille renfermant une centaine de francs.

DEUX VOLEURS DE SALADE

Mis en éveil par l'allure suspecte de deur
individus qui, la nuit dernière, rue AJoxan-
dre-Parodi, transportaient une mamie (le sa-.
lade. des gardiens de la paix appréhenderont
ces bizarres « maraîchers », qui durant avouer
au commissariat de la porte SatntOfarUni
avoir dérobé cette « tendre laitue » chez un
commerçant du faubourg: Saint-Antoine.

Tous deux, d'ailleurs, repris de justice,
étaient de bonne prise.

Emile Nègre, quarante ans. titulaire i»
treize condamnations et Charles Jeungman,
trente ans, sans profession bien déflnlf.

Les voleurs de salade ont pris le panier.salade.
CHEZ LES VOYAGEURS ET REPRESENTANTS

Le syndicat national des représentants de
l'alimentation tiendra sa réunion mensuelle
le jeudi t5 mai, à quatre heures trente de
l'après-midi, 12. rue du Renard.

POUR LA PROTECTION
DES PAYSAGES DE FRANCE

Le comité de la Société pour la protection
des paysages de France a adopté, dans sa
dernière réunton, les résolutions suivantes

Appui de la protestation faite par la com-
mission départementale des sites de l'Eure
contre le projet de construction d'un aque-
duc pour la captation des eaux de cette
rivière, qui détruirait la beauté des sites
de 1a vallée.

Approbation au syndicat des communes
du littoral pour la protection et l'aména-
gement de la COte d'Azur varoise.

Appui donné au projet de la Société Im-
moblHère pour la protection des rochers dei Ploumanacb.

Nécessité d'un projet de loi, qui assurer!
contre toute entreprise particulière le libre
accès des rivages de France, propriété ina.
liénable de l'Etat.

FONDS de COMMERCE

Les tableaux spéciaux de « FONDS de
COMMERCE» paraissent en page
les lundi, mardi, mercredi, jeuTH,
vendredi et samedi de chaque semaine
Les Annonces sont reçues la veille delenr parution jusqu'à 6 h. du soir >

INFORMATIONS FINANCIERES

AVISDELASOCIÉTÉD'AFFINAGEDEMÉTAUX

56, rue de Provence, PARIS
MM. les actionnaires de la Société

d'affinage de métaux sont informés que
la souscription des actions de la Com-
pagnie minière du Triunfo, en formation,
à laquelle ils ont droit de participer, aura
lieu du 5 au 27 mai, chez MM. Mirabaud
et CI*, 56, rue de Provence, Paris

Si vous ressentez une douleur vive au
creux de l'estomac et si cette douleur se
répète, prenez garde 1 C'est un très mau-
vais signe, car une maladie d'estomac.
peut-être très sérieuse, vous guette, Aussi
pour l'enrayer, l'étouffer dès sa nais-
sance, prenez de suite des POUDRES DE
C0CX. Les POUDRES DE COCK, si con-
nues, si bienfaisantes. guérissent toutes
les gastrites, dyspepsies, entérites elles
suppriment les aigreurs, les indigestions,
les brûlures, les ballonnements, font dis-
paraître les vertiges et procurent pen-
dant la nuit un tranquille sommeil.

Les POUDRES DE COCK se vendent
6 fr. la boite dans toutes les pharmacies.

ETUDES CHEZ SOI
Demandez l'Ecole Universelle, 59, bd

Exelmans, Paris (16e). l'envoi gratuit des
brochures concernant toutes études ou
carrières qui vous intéressent

Broch. Class. primaires complètes.
Broch. Class. second"' complètes.
Broch. Grandes écoles spéciales.
Broch. 6194 Carrières administratives.
Broch. Carrières industr., agric"
Broch. Carrières commerciales.
Broch. 8166 Langues étrangères.
Broch. Orthog., rédac., cale', écrit.
Broch. 6188 Carrièrcs de la marine m**»



'LES REVENDICATIONS DES MUTILÉS
JST RÉFORMÉS D'AVANT GUERRE
L'Mâ«nit>10e g-Ciitirale de l'Union des mutilés et

tf£fonaé£ d'avant guerre s'est tenue, nu Musée so-
«îai, »uî la présidence du gémirai Pau, assisté de

Cousty, président de l'union, et du commandant
Jardy, représentant le ministre de la Guerre.

M. Cousty rendit compte des travaux effectués.
luis, le général Pau félicita l'Union ie son Inces-
sant labeur et approuva le; revendications qu'elle
formule dans un ordre du jour dont voici les prin-
cipaux passages

Les adhérents ratifient l'arflliatlon de l'Union gé-
nérale la Fédération nationale des inutiles étant
•mtenau que t'Lniou demeurera autonome rècla-
ment leur assimilation aux mutllés de ia guerre
*'t le bénéfice Intégral dn' la loi du 3t mars 1919
demandent le bénéfice des articles 59 et 60 de
cette même loi pour tons les fonctionnaires, ou-
Hriers et employés de la guerre, de la marine et des
roionles placés sous le régime des lois des il et
-is avril décident, eufln, de placer les reven-
dications formulées par l'Cnion sous les yeux de
tous les cantUilats aux élections législatives duFONDS DE COMMERCE

b. logé, non. av.
Ayr.rult, nég., r. du Cygne (les Halles).
^utëlTcafe, occasion unique

ÎJ0 n°«, salle, caté 150 p. J., suite décès, av.
HOTEL-CAFE-BILLARD

S0 n°", rapp. 3 salles, cause maladie. av. 30.000.
COHTIS. Vins en gros, t2, cité Trévise,

ripicerie-VJns, vêrit. occas. p. J. ménage ou dame
Jli seule b. log,, b. 15 a., petit loyer il.. prop. et tr.
a.grèab. à ten., rapp. 60 p. j. ap. av. vécu, a enl. de ste

• ;iv.lu.O0O.Se pr.ens. Union,», r. Montorgueil, :1\0 Halles
jf|eiuandoiu> jeunes ntéuages sérieux et travailleursil ayant cautionh. de 7 20.000 fr. pour reprendre
mus Dépôts vina, alimentation. Voir Henry, vins
en gros, 29, faubourg Montmartre (ter étage, cour}.
I ibres pour couFaiumai Depuis de Vins et Aliment.
.lA pour ménage même débutant, désirant se mettre
¡dans commerce. Il faut de 8 à 20.000 garant. suiv.
taiport. établissent., bien logé part. Voir Délaisse'

Vins en gros, rue des Balles OS'jnnée).
«érants sont demand. p. repr. Dépôts Vins et Epie..

Ir. p. mois, assur. et logés, gar. exlg. Voir
«'iis. Cavtlln, V. en gr., 30, r. Montmartre. NI- Halles.

occ, av. bis, r. Drouot.

,il seule ayant dispositions pour le commerce, trav.
Torcé, recette attire bênéf. de 70 à fr. p. jour.
II faut disposer de Pour tous renseignements
e'adresser t. les jours de 9 h. à midi et de 2 a 7 h.
a M. Duclos, rue des Petits-Champs. M» opéra.
ibres à volonté Dépôts vint a reprendre par dameou tnén., sans con. spéciale, béo, ass. 70 à 100 fr.
il. jour, loir. 3 p., faut disposer fr, bons ou ttt.
"V. M. Bourflal, bd Bonne-Nouvelle. NI- St-Dents.
jflpic. -Crémerie, bail 13 a., loy. logé 4 p., bonne
li aff., av. f0.000 tr. Luc, 359, rue St-Martin (Porte).

garant. Se prés, ens. Luc, 359, r. St-Martin.
€afe-i»ar, face écluse, sur grande route nationale à
2<JÙ m. riVière poissonneuse, 6 chamb. me-ublées,
I>Vl 17 a., loy. recette prouv. buvette, à
<tilever par gens du métler, avec fr, seulem.
cas forre majeure. Lue, 359, rue St-Martla (Porte).
SpTcêrïë avec 6.tlOU. BICT.», bd Bonne-Mouvelle.
Epicerie avec 7.0(iÔ71tîCI, 88, bd Bonne- Nouvelle.
:Dépôt vin avec 7.000. RICI. bd Bonne-Nouvelle.

.Epicerie avec RI CI^S^Jjd^Bonne-Nouvelle.
Dépôt vin avec RÎCI, bd Bonne-Nouvelle.
ïpicerle avec H jÔÔuT"MCïr~M. bd Bonne-Wonveilë.
Sépôt vin avëcTsToTS). MCI. M, bd Bonne-Nouvelle.
3>épôt vin avec ÛÎÔÔuT'M'CÎ. 28, bd Bonne-Nouvelle.
Aide a'equér. sér. RICI, vins, 28, bd Bonne-Nouvelle.

Luxueux Dépôt vins, même pour dame seuie, bén.de 1 500 à 2.000 par mois, mettons au cour., faut
disposer de 8 à V. Jac, bouler. Magenta.
banlieue commerçante, Donne Eplcerle-Vlns
laissant 80 de bénétlce par jour, céder après
accitiéin avec Voir Jao, boalev. MagenU.
€âié-Hest., race marche, ball iu a., ioy. uul, 3 sali-,
rec. 40ii, Vj buv. aff. excep. av. 45.000. Masseron,
Etab. Réunis, 19, r. Champagn«;_J»Ile_Vlns._Aideroiit.

lns-Liqu"eurs, U.OO0. MAHCfÔ, 35, bd <fe Strasbourg"
Vins-Liqueurs, 12.000. MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
Vins-Liqueurs, MANCIO, 36, bd de Strasbourg.
Vins-Liqueurs, MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
Vins-Liqueurs, MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
Vins-Liquenrs, MANCIO, bd de Strasbourg.
'Vins-Liqueurs, MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
'Vins-Liqueurs, 30.000. MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
'Vins-Liqueurs, MANCIO, 35, bd de Strasbourg.
Yins-Liqueurs, MANCIO, 35, bd de Strasbourg.

Aide acquéreur. MANCIO, bd de Strasbourg.
Ïplc.-Vin, g. log., t. 10 a., oc. un., av. 7.000. Martin.
Eplc.-Vln, cent. usine, air. d'avenir av. 8.0O0. Martin.
Ipic.-Vin, b. 9 a., aff.250 gar.av. 10.000.Mtrtin.
Ipic.-Buv.-H4t. 7 n»«,jard.!l retaper av. Martin.
Epic.-Vin, aff.700 p. j. gar.ap.déces. av. Martin.
atartin, négoc., i30, ig Saint-Denis, qui aidera.
ÛViatre Dép. Vins-Alim., céd. avT~l<i~16 mat, conv.
lU ilet dames sles, même début. si sér, log.
S et 3 p..bén rie 4o il M p.j..ll faut disp. de S. à 15.000.

pr. Sté La Vinio.Allm.Fr.,345,r.St-Martln. Se près.

JDpicerle-vfns7 log, 3 p., air. 250, av. Bigey,
ti vins en gros, rue d'Oran (m° Gliateau-Rougei.
Intéressant Epicerie choix, Confiserie, recette 300,

3 ch. loyer centre de Paris, avec rr.
Chevassu, Yins en gros, 10, rue Parrot (2 h. à 7 u.)
Vlns-Liq.-Bili., coin, débit 45u, 2 p. au airaii\i en confiance, av. îao.Oon. Mortnetu, 45, r. Riche
C&nlisene, uuari. sl-l.azare, beau log., a eniev. av.

Monin-Mitaine, boulev. de Sébastopol.
llupot de Vins, Epicerie Une, Buvette, gde liceuce,
U 650 de loyer, grand logem. de 2 p., dépendances,
situé dans le quartier le Plus commerçant de Paris,

,avec 12.000 fr. seulement. Voir CINQUIM, représent.,
en vins, faubourg Montmartre. Entresol.

Ï^iice gare, Hôtel- Vint-Tabacs, Bans restaurant, bail
ans, ley. l.it00 fr., tU no" 3 salles, ter, jardin,

bleu logé, cause maladie, avec fr. Voir
CH. CAVE, rue Vieille-du-Temple,

Lingerie- Mercerie, liatiguolles, à céder avec ij.uoo.L
coquet logement. CH. CAVE. 68, rue Provence.

Hot.-Bur., Champs de Mars, vrai petit bijou, tt dern.
couf., bénéf. net prouve 60.000, bail14 a., kiy.
logera 4 gdes plec, av. Tr. Très pressé, en

exclusivité A. I. G., rue de Orammont.
gérant du métier dem. p. Restaurant, prix fixe et
U carte.air. 500,caut.iO.OOO. Houyaux, 21, r.d-Lombards
npraasp. et Camion, il verni., air. de pre.ni. ord., tr.il cotée, bien assise, en prospérité et progrès Ecr.

Cle Camionnage, rue d'Alger, Il Montpellier.

possdb. acq. viager, propriété, 6 p., Jard, rte 3.5i«).
tressé, malad. Beurre et Œufs, pi. protêt'. Px 33.0Oi).
Carayon, l, r. de Neuilly, Rosny-s.-Bois. Téléph. *a.

gérance alimentation, bênéf. 2.0W p. mois, faut
II disposer de 8.Q00. Pressé. Digue, Si. r. Rivoli.
Après fortune cède porte Paris Blanchis, mécanotenu 30 a., bail volonté, pavill. 7 p., belle un", Il
euiever pr px matériel. Bernard, Ig Saint.Dents.

A CEDER
Hôtel, ville d'eau le plus près de l'étaW. thermal,
6u ch., électr., parc, conf., bénéf. 55.000 net, traite
6ttimeuble compris avec 220.000 Véritable occasion.

CHANOT, it, rue Lafayette.
Grand choix Dépôts Vins, Alimentation, Hôtels, Bars,

Restaurants. Laplace, 98, rue Montorgnetl.
pip^Merc. a céder, b. logem. S'y adr.. 16, r. Censler.
H~"ôlel-i4q.-Bill. porte P., riche banl., a3.tw<j; hôtel,Il limon., av. Luquain, 39, bd Henri-IV.
Pâtisserie Rde banlieue, superbe installation, longbail, avec 40.000 Int. s'abst. Eer. E Pet. Paris.
20 ménages sont demandés pour Dépôts Vins, aveclogem. Il faut de 8 a 40.000 francs pour rapport
de 60 a 2ÔO bénéficies par jour. Voir Etablissements

L. Tizeau et Cie, 62, Chaussée- d'Antin.
Dépôt vins, affaires sérieuse laissant "Suioirbén., b.Il log.. 5 p.. lnstall. moderne, loyer 3.800. bon bail,
avec e0.000 fr. Jean Ferrière, 19, rue de Provence.

NI 23,-Feuilleton du Petit Parisien du

Le meurtrier
de lord Brixham

ROMAN INÉDIT

IX (suite)
.Le diable la servir»

Cette dernière affirmation était purement
gratuite. Connaissant la liberté de langage de
la châtelaire, Mme Aimée Poncet la soupçon-
nait de l'avoir desservie auprès du policier;
elle ne possédait aucune certitud: de cette mé-
disance.

Mais le juge d'instruction, flatté, avait ré-
pondu

Sans doute eût-il mieux valu, madame.
o me faire part de vos constatations, dont ce,

jeune blanc-bec a probablement souri mais ne
revenons pas sur votre erreur.

Je vala Interroger Cardoc et Mme Arthe-
myse rappelez-vous mes conseils: pas nn mot
à personne de ce que vous m'avez dit. Nous
n'aboli tirons qu'à cette condition.

Depuis son entrée dans la pièce, Cardoc
observait Mme Poncet de cet air indifférent on
rêveur qui masquait presque toujours une
attention vigilante, et qui redoublait sa puis-
sance, car le sujet de son examen ne se croyant
pas surveillé, se livrait mieux.

Mais certaines personnes ne seront Jamais
dupes de telles précautions. L'épouse du doc-
teur était du nombre. Eu sentant peser sur
elle le regard de ce jeune homme calme et ai-
Copyright by Georges Dejean Traduction CI
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il mal et de déclarer i ctmx-cl qu« leurs suffrages
n'iront qu'a ceux qui déclareront être formellement
résolus a les soutenir.

AUX HALLES hier
Il y a eu, hier mattn, baisse de 0 25 par kilo

sur le poulet de Bresse (23 IL 24 50), des Cha-
rentes (18 à 21) et du Midi (17 Il 20) de 1 fr.
plèce sur la pintade (15 il 22).

Tout le poisson est eu baiss»; égalemont. Le mer-
lan brillant, de i rr. le kUo (4 IL 7), l'ordinaire, de
3 rr. (2 il r,) la barbue (0 il f2) la sole (9 à 18)
la langouste (10 à 22) et le homard (12 à 22) de
2 tr.; le turbot, de 3 fer. ta dorade, de
1 fr. 50 (2 à 4 50) le maquereau, de 1 fr. (2 50

ln colin 50 a 3 50) et la raie (1 à 3) de 0 50.
Au contraire, on a noté une hausse de 0 50 par

kilo sur le chevreau (5 50 it 6 75) et de 0 10 IL

0 15 sur le lapin t'J 9 60).
La vieille pomme de terre A chatr btannhe a

renchéri de 5 fer. par 100 kilos (65 à 8U) et la sau-
cisse rouge, de 3 a 10 fr. (65 Il 80).

Hausse également (20 fr. par 1D0 kilos) sur
l'oseille à 00) et sur. les éplnards (1<X> à 14u).

AU CHANTEAU D'EAU
Meubles en gros agencem. de f tonds de commerce

g, rue du Château-d'Eau, 9
OCCA£lu;VS HBELLE6 ET UNIQUES

pour ménages sérieux, et travailleurs h qui nous
viendrons en aide.

Epie. -Buvette, loy, recette 2 p., avec
Alimentation générale, tr. b. aff., 300 P. J., Il ft D.500
Dépôt vins, 300 p. jour, loyer 000 fr., avec 7.000
Dépôt vins genre Nloolas, installât, moderne,

bail à vol., log. 3 p., 400 p. jour pr., avec g.000
Dépôt vins Ilns, clientèle choisie, affaire de

toute cent. laissant 100 fr. bèn. par jour, av. Il,000
Allmentatldn, grosse affaire Il céder avec Imm.

pas de loy., s.-locat. cheval et voiture,
gde licence, 700 p. J, prouvés, unique avec 15.D00

Vins-Liqueurspl. centre usines, travail forcé
affaire d'avenir. Il ne faut que 10.000

Se présenter Il l'annexe du
CHATEAU D'EAU, 9, même me (Bourse du Travail).
VTnT-ïiqiïêurs banl., aTîT bien logé. avec
Hôtel-Vins banlieue, tout à neut b. rapp., av.
Comm. de luxe p. dame, vr. bonbonn., depuis f0.000
Voir d'urgence Etude Drouot. 52, fanb, Montmartre.

Ré»u, rue de Rivoli. Face métro Chatelet.
V~m»Tûq~âeuin,quart, BôùrsèTb. inst., Ijr bail, p, de
loy., 150 fr. p. J., cède cause maladie, av. 20.000.

Réau, 106, rue de Rivoll. Face métro Châtelet.
B~ïïïîîêue, Epicerie- buvette, Jardin, salle, buvette,

avec billard hangar, loyer 380 fer. par jour.
Avec 1:.000 fr. Après décès, Paul, rue Rivoli.

Dépôt Tin, 5 p. log., b. 13 a., loy. 1.300, an. 42ô p. J.
a enl. cause dlv., avec CIF, r. Blanche.

Confiserie, b. salon thé, b. place, arralre rare, il
céder avec francs, logé. CIP, tô, r. Blanche.

centre, unique avec fr. CIF, r. Blanche.
elle Epicerie-Buv. près cité Rothschild, belle rfcet.

b. bén. p. début, avec 5.00p. CIF, 19, r. Blanche.
Papet iTlFrilrieTlibcmnem.lecture à l'année, b. log,

ascen^ejj^^léph^jiy^JUKJO.jCIFj^lO,r^Bl_anche_.
RiêS~coïnpt5nt SÏé vlnlcole cède joli Dépôt vint gre
Nicolas, payable par traites trimestriel, en « ans.
^uJj^arg^C^M^^R^IMMOBiLiER^jo r̂. Blanche,

occ. rare, av. Paillard, bd Poissonnière.

loy. nul, bail t5 ans, aucune concurr., bén. 35.OJ0,

avec 40.OOU. Est-Office, boulerard de Strasbourg.
ôteKVins-Bal, jard., heure Pans-Kord, 12 ch., gde

avec 20.000. boulevard de
(TiîâuiiTignyTsûi)- Idngerie-Mercer, 7 m. fâç., 4 p.,

logem., bail 10 a., loy. aff. à enlever
avec 28.000 fr. Mme Jourdan, avenue Clichy.

rapp. 1.200. comptoir 200 p. Jour, tr. belle affaire,
avec 4g.U00 fr. Mme Jourdan, »,_g?enug-°J^I^
ménages sérieux et travailleurs, nous ollrous des
Dépôts de Vins, Alimentation générale, payables

par traites trimestrielles sur bénéftces, Rien au
comptant. Se présenter ensemble à l'Agence Flnan-
oière 7, rue de la pépinière, gare St-Luzare. Ouv.
même saroerii_aptvmtdl et dimanche jusqu'à midi.

bail 9 ans, Ioy. 1.800, A traiter d'urg. av. 20.000 fr.
Voir au tonds, 17, rue dgjSnaii^di' 2h. k 4 heures.et Vente de loïds'g-dë banl., aff. lmp. et très
[j întéress.. Rien des agents. Bigot, 7, r. Chtptal.
Cïîîs^Sùv. pr. Jeux olympiques, bén. 18.000,av.
C»lé-Bnv. banl. riche, arr, A remonter, av.
Café-Restaur. 400 par jour, chang. situat., av.
Café du Théâtre, bênéf. gar. d5.000 net, av. 80.000
Hôtel-Café banl., garant, s. rest., av.
Hôtel- Café -Restaurant banl., 14 chambres, av.
Hôtel banl., 17 chamb., bùv. et rest., av. /o.uOO
Hôtel porte de Paris 500 p. J., grave mnl., av.

Renard, M, rue de Chateandun.
Banlieue ouest, départ tore, sup. Eplc.-Vini, air.

occ. av. 1R.000. Paillard, M, bd Poissonnière.
TënTlïërcne il toit. s. interm. îoén. sér. et trav. p,

J ten. Dépôt vin, slt. 80 p. J., bien logé, réf. ex. Il
faut j.ooo_gar. Et. St-Luare, 87. r.Bt:laiarg_(TrlrUté)
Épicerie, banlieue, av. u.uuo. Balotd, i, pi. Réputil.
Epicerie. batilieue^av. 12.000. Baloto, 1, pi. Rèpuhl.
£pl^irlaT~banlleue. »v. 15.UW. Baloto, t, Pi. Répnbl.
ÊpT^rtëTbânlieue, av. 25.00C. ^Baloto^, pi. Hépubl.

Epicerie, Paris, avec
Epicerie, Paris, avec 35.000. jâgto.l.pj^Rèpuhllque.

Voir Mathieu, représentant, 3t, boul. Magenta.
H' ôtel-calé, 11 n«", rapp. aff. 150, lg b., p. loy.,
décès, avec Génlllard,J6,_r^Rochechouart.

II mén., b. logé. qifice_Général, il, r. de .la Victoire.
LTmâisôTTcûiÛTêi; vins en gros, 6», aT. République,

dem, dame ou mén. sêr. et act. ay. pet. caut. P.
gér. Dépôt de Vins donn. fixe mmlm. meus, et
poûrc, pas bes. être du met., 6uf. être travailleur.
Je doune 70 p. J., A ménage ou dame actif p. teailr

joli Dépôt Vins, b. Jog., gar. Titres, B.1).N.
accent. Voir ensemb. Etab. Ferridre, 3i, bd Magenta.
«~SpoT~vTns, inst. mod., air. b. logé, loy.

av. S'adress^Depôt, 20, m» des Couronnes.
VTns^ifest.TTr^proprerau."200 p. j., lui'- nul, ced. av.
iâ.ooo ept. Champagneur, 7, rue soulages, Bercy.ATELIER PEINTURE

et mutériel bonnes conditions. S'adresser
TRXLLTJTEH, faubourg du Temple, Paris.

Epicerie-Vins, loy. l.uôuTTô«em. pièces, avec 7.000
Dépdt de vins gre Nicolas, débit 250, avec lo.OOO

Café-Tabac, billard.. hOt.. air avec
Hôtel-Vtns-Plat, bail 18 ans, débit 350, avec 50.000

Berr, 203, rue du Temple.
H. FAGLAIN

Vins en gros (Parle-Bercy)
Caisse et comptabilité, 8t, rue Turbigo (République)

OCCASIONS DE LA SEMAINE:
Epicerie-Vins, tr. b. situé loyer rare, log. de

p., affaires 250 fr., exceptionnelle.avec f.000
Epicerie-Fruiterie, bail 13 a., b. logé, affaires

250 fr., gros rapport, travail forcé, avec
Epicerie-Buvette, quartier tr. popul., loyer de

tr., appart. de 3 p., 80 fr. bénét, av
Dépôt Vins, A céder, cause de maladie grave

dame, affaires fr. p. jour, unique avec 7.000
Dépôt Vins, gre Nicolas, tr. b. installé, 100 fr.

bénéfices p. Jour, logem. sur rue, avec
Alimentation, tr. belle affaire, gros bénéfices

assurés Il ménage sérieux disposantde. 7.000
Dépôt Vins, belle Installation, ball 13 ans, bel

appartement, 80 A 100 bénëf. par jour, avec 8.000
Dépôt Vins, clientèle choisie, travail agréable

et facile, gros rapport, avec 9.000
Dépôt Vins, beau quartier, vente forcée, loyer

900 fr., joli magasin. Il ne faut que 10,000
Se présenter ensemble même débutants

non? mettons au courant de suite.
H. FAGLAIN, Vins en gros, (Bercy)

Bureaux 81, r. Turbigo, 8i (place de la République)
Escompte billets de ronds. Aide acquéreurs sérieux.
Grosses facilités de paiement. Accepte tltr. ou rélér.

lenneux, elle éprouvait un malaise indéfinis-sable,gêne réelle.
Le luge, fort heureusement, détourna le

cours ses pensées.
M. Cardoc confirme que vo>u<s lui avez

parlé des mystérieuses visites avant-uler. Il
confirme avoir découvert l'issue et le passage
secrets, que je viens d'examiner mol-même. Or,
n'avez-vous pas aussi, madame, fourni quelques
détails à ce jeune homme sur l'aspect du visi-
teur mystérieux?

Elle répondit affirmativement.
M. Cornuard se tourna alors vers le détec-

tive.
Veuillez donc faire appel a vos souvenirs

et me rappeler cet aspect, tel qu'il vous a été
dépeint.

Le policier déclara
Mme Poncet ne m'a pas fait une descrip-

tion très précise. Elle croyait avoir aperçu une
forme féminine, de taille moyenne, au visage
masqué d'un loup de veloursnoir.

L'œil du magistrat dévisageait Cardoc avec
attention.

Pourquoi dites-vous Elle croyait
avoir. et non pas « Elle avait aperçu

J'ai pens6 que Mme Poncet était victime
d'hallucinations.Cela arrive.

Le juge eut un sourire sarcastique:
Et vous voyez comme la réalité est diffé-

rente de vos suppositions ?
Que voulez-vous que je voie, puisque je ne

sala rien. Va pour vous, qui connaissez le cou-
pable mais moi.

Eh bien 1 flt M. Cornuard, heureux de
prouver au jeune homme qu'il s'était fourvoyé.
sachez que la personne qui a frappé le docteur
et blessé madame, s'est Introduite auprès de SI'
victimes par le passage secret. L'hypothèse des
hallucinations ne présentait donc aucun sens.

JCard«Q souictya polnj,

BULLETIN COMMERCIAL

LIE.N'S AGRICOLES, Un cote les liens agricoles
et, atla jaune, fraîche fabrication, coupés de t m. 50,
en gros, 18 ter. 50 le mille, sur wagon Rouen, arri-
vages mai et Juin.

TOURTEAUX, On cote, sauf variations, les 100
kilos, sur wagon départ tourleaux de lin carrés,
70, Fëcamp petits, 72, Fécamp grands, -72, Duo-
kerque. Tourteaux de colza de» Indes, verts, Mo-
done grillés, 60, Moulina tourteaux de mais ita-
liens, Gu, MoUaoc tourteaux de césajne blâme, 70,
Marseille tourteaux ,le coprah grands, 73, Dun-
kenjue demi-blanc, 72, Marseille courant, 70,
Marseille tourteaux de palmiste blanr, 58, Mar-
seille tourteaux d'araenide ordinaire, 03. Marseille
Rusllque, 68, Marseille gris blanc, 71, Uunkerque
blanc extra, 73 Dunkeroue courant, Marseille,;
blanc, Marseille de choix, 73, Marseille des
Indea, Fécamp de Coromaudel, 58, Marseille
tourteaux de son gras d'arachide, 54, Dunkerque
tourteaux de chènevis, suivant qualités, 115 à
Ailler.

M, MEUTEY, VINS-SPIRITUEUX
23, rue Jean-Jacques-Rousseau(Métro Louvre).

PARMI U.^E BONNE CLIENTELE
Vins-Liqueurs, til0 p. J., bleu logé, loy. 800, av. D.000
Vins-Liqueurs, p. j., b. tnt., Ioy. 1.200, av.
Vins-Llqu.-Plat, p. J., à aug·, riche ait. av.
Vlns-Liqu.-Rest., 400 p. J., cent. ouvr., urg. av. 20.000
Eplcerle-Allmont., 400 p. J., b. Iogé rare, av. 10.U00
Epicerio-Buvette. 250 p J.. b. logé, à en! av.
Epic.-Fruit., 200 p. j.. à doubler, p. début., av, s.oon
Ep. -Fruit., 600 p. j., b. logé, banl. immêd., av. 15.000
Epic.-Fruit" à rom., cause désac. a uni. av. 6.000
Toutes res aff. sont pourvues des meilleures garant,

beau logement et sont à voir d'urgence.
BEL. 7, r. Pepïiîerë7~fJÏÏ~"Lb"ÛT. 51-85 et fut.
Epic.·Buv., bail 12 ans, log. 3 pièces, loyer 1.100, aff.

350, avec francs. BEL, 7, r. de la Pépinière.
Dépôt vint genre Nicolas, baU 16 ans, loyer

tr. b. log., avec 11.000. BEL, 7, r. de la Péplnlère:
Crèm., beurre, ceuis, Inst. marbre, bail 12 ans, tr.

beau log., prix BEL, 7, r. de la Pépinière.
Conf., vraflïïjôn, conviend. à dame seule, b. logem.,

a enlever avec 15.000. BEL, 7, r. de la Pépinière.
PolssonnT, al. gén., Montmartre, b. a a., I. 1.000, aff.

b. lug.. av. ;G.000. BEL, 7, r. de la Pépinière.
Catfr-Bar, helle baul., ¥OU p. J. Pruuvéa. bail 13 ails

loyer av. BEL, 7, r. de la Pépinière.
Hôtel-Bureau, jolie han! 21 n"7 lay. nul, long bail,

rapp, av. BEL. r. de la Pépinière.
ANTOINE OFFRE DEUX VERITABLES OCCASIONS
Bar, 2 salle», quart. popul., aff. IW. fac. à doub.,

patron mutilé céderait à travailleurs av.
Dépôt vins Montmartre, gdu salle, logt 2 pièces,
loyer nul. air. 2sn. Oee. p. débutant av. Se
présenter ensemble rlez Antoine 23, r. N.-D. Lorette
Comm. dë~d»me, sans eonn. spéc, gentil loir., grosc chiff.. cause santé. Sansaye, rue de Lancry.
Société Vinicole cède jull Dépôt vin en gérance

libre, bien logé,, b. bénéf., avec gar. Seul
chargé l'OFFICE FINANCIER, 10, rue Royale.

pTrr7côîfl~p~d.. r'«~av. 50.000. OFIC, 10, r. Royale.
Royale.

Dépôt vin pour déb., av. OFIC, 10, r-Roy^le;
ÏÏép. Tln.'TUu p. J-, un. av. g.'ÛOO.'onC.l^^goytje.
pâp.^liërc., air, sér., av. 20.000. OFÏC, 10, r. Royale.
PapetTHâbr. p. d. sie, av. 7T000. 0Y1C, lÇr. Royale".
Bax ûïynîpïâde-s_ avec 11 .oou. OFIC, 10, r. Royale.
Bar~près exposifion, avec 1S.Q00. OFIC, 10, r. Royale.

OCCASIONS PARIS BANLIEUE
Dépôt de vins s, boul., b. logé, 19 b., k enl. av.But., gde licence, b. 10 a.. vér. occ" av. 6.O0O
Vins- Liqueurs, 100 p. J., log. 3 p., i>. coin, av. 8.000
Hôtel-Vins, in», gde Ile, bail il au?, avec 10.000
Heau Liquoriste, angle, compt., gd log., av. 40.000
Dugardin, vins, rue de Lyon, mais, de confiance

UN AN DE CREDIT

avec 300.000; 2» Gare St-Lazare-Opéra, 18 no" très
roquet5, tout la confort, tenu Il ans. av. 14U00O fr.
Ramet, fournitures pour hôtels, 16, place dn Havre.

affaires 140.1KW. Px à débat. Tr. Bde9 facil.
DANDELOT, 54, me de Bondy.

Bar.Dégustâtîôn. situé en plein centre, a prendre
en gérance, libre avec cautionnement de 25.000.

Vaisse, t2, faubourg Poissonnière.
RIEN DES AGENCES

Charmet, quai de Bercy Charenton.
REEL NEGOCIANT EN VINS

Aid, acq., prêt s. billtets fonds. p, aff. sérieuses en
Bar, Rest.,Hôt.,Tab..Epic,Dép. Tr. Louvre-Chareiiton.

JOLI PETIT DEPOT DE VINS
Log. 4 pièc, bon bail, petit loyer, bon rapport, cède
cse départ province, av. iOO.OO» fr. compt. LACOMBE,
Vins en gr., 21, r. Fontaine-an-Roi. Place République.
Dépôt de Vins, lg b, 3 p., av. 6.OOQ. 6, r. Rlchepanse.

Dépôt Aliment.. sup. occ. av. 7.IKW. r. Richepanse
Bép"ôt~BuV., air, à «ilev. av. 7.01k). r. Richepanse.
Dép. Allm.. cau»e décès. av7~8.QU<>. 6, r. Rlc hepa ns 9.
AHmT~0én.. nreai, k sais, av. 9.000. », rTRichiepaiise.
Caïé~Blllaf<r,~ë<ibanlieue, av. 12.000. '6. r. Rlchepause'.
Etuâë"~Blcn"épan»e,
Pâtisserie-Glacier. luxueux, saiTthé, belle terrasse,place prlncipale, gde ville centre, affaire d'avenir.
1'x payab. s. bénéf.. absolum rien compte.
Fonrnir référ. Ag. Chambr Syndic., r. St-Denis.

A. Chamard, Vins gros, bd Richard-Lenoir.
IT,, sér. Aliment, génér., quïftTbourg., 900 p. jour,à aug., bén. intér., ten. 4 a., ced. rais. maj. av.

B'ad. café-Bar, g0, r. Beauregard. Int. s'abst.
Hôtel, bd Ht-uêrmai'h, t. conf.. rap. 35,000. Px 160.000.

Bar, aff. 400,av. 150.000. Off. com.,M, r. Tnrenne.

dame sle, 2 Dépôts Vins, av. et sans alimentât.,
même pas métier. On met au courant b. début, ass.
70 à 80 p. J. Se prés. ensemble. Jean, 43, r. Vivlenne.

idéale, beau et agréable rez-de-chaussée, situât.
unique, aff. forcées. Le vendeur prouve CI',
net par an 5 tout acheteur sérieux disposant de
375.000 compt. Valsse. !2, faubourg Poissonnière.
vacherie importante et b. située, av. 80.U00, bail à
volonté. Rivier, Grande-Rue. Saint-Maurice.

de bains bail 15 ans, loyer 3.000, 3 blllards, enauff.
central, électr., téléph. alcool vin, 53 pièc,
bière avec 1W.O0O. ou en gérance, av. prouesse
de vente, av. 70.000. Vve Dutron, 34, av. des Gobelins.
Dépôt de Vins, Epicerie, logé, flelleville lo.ouo.
Dépôt de Vins-Epicerie, bien loge, Etoile SO.000.
Dépôt de Vins, Epie., bien Iogé, Vlncennes
Imprinterie, avec Marinonl Jésus, moteur S.000.
Bureau, 2 pièces, République, bon bail 5.000.
Bureau, 4 pièces, Bastille, long bail f5.000.
Bureau, 4 pièces, Nation, bail. 12.000.
Boutique, rue Avron, pour commerce luxe
Voir Bac, 7, r. Lagny. lfétro dation, même dimanche.

Pressé. Besson et Cle, 13, faubourg Poissonnière.
nap. -Mercerie Luxembourg, loy. 600, b. 10 a., log.I 2 P., b. 10.000 net, av. Paran, 50, r. Archives
Gérance de Teinturerie, 2 pièces, cuis.,

cautlonn. exigé. Voir Falst, 33, rue de Chabrol,

Unique, Bousquet, 22, rue d'Athènes (Si-Lazare).
/OU fer p. j., d. sup. Papeterie, b. log., 3 p., a enlev.

1 av, 12.000 seul. Office Laiayette, 226, r. Lafayette.
Ménages sérieux, actifs, môme début., sont dciuund.

p. reprend. Dépôt Vins, Paris ou banlieue, bien
logés, assure 50 à 100 fr. par jour, benéf. suivant
cap. On accept. dame seule. Se présenter ensemble
vendredi jusqu'à 5 heures, avec rérër. et garant, au

Dlr. Serv. Vinlcole, Etablissements BOURGOIN,
6, boulevard Saint-Denis (Fondée

On demande ménages sérieux et travailleurs dis-
posant de 5 a fr. pour 4 superbes Dépôts

de Vins et Alimentation. Laissant gros bénéf. Voir
de suite. Vaine, faubourg Potssonntére.

Hôtel.Vlns^O tau, b.13 a.,i7~2Ï>7)ô,T4 n°\rapTÏ2.000,aff.
4D0,b. oc.,av.35.0O0. Amicale Repréa., 96,r. St-Lazare.

C'est possible, monsieur le juge, je n'ai
pas la prétention d'être infaillible.

Ce sang-froid imperturbable agaçait le ma-
gistrat. Son espoir d'humtlier le policier, de
l'écraser sous le poids d'une erreur, échouait.
Cardoc acceptait tout les échecs, comme le
succès, avec la même inébranlable sérénité.

Le juge (reprit
Mme Poncet vous a fait part de certains

soupçons. Etant donné la personne mise en
cause, ces soupçons revêtaient une gravité ex-
ceptionnelle. Pourquoi vous ont-ils laissé Indif-
férent ?

Le jeune homme protesta îEtqui vous dit que je suis demeuré indiffé-
rent ? Les confidences dont vous parlez m'ont
été faites avant-hier. Hier, je suis venu Ici, et,
d'après les indications de madame, J'ai repéré
la porte et le passage secrets. Je voulais deman-
der une explication à Mme Arthémyse mais
elle était sortie. Je me proposais de revenir au-
jourd'hui pour lui parler. Il me semble qu'il y a
la plus que de l'indifférence.

Oui, de la maladresseaussi, ajouta M. Cor-
nuard. Ce n'était pas la châletaine, mais le juge
qui avait conduit l'enquête sur le crime précé-
dent qu'il convenait d'éelairer la présomption
et l'orgueil vous ont empêché d'nglr conformé-
ment au bon sens voyez aujourd'hui les consé-
quences de votre prétention à débrouiller tous
les mystères le docteur mort et madame
blessée.

Cardoc, sans répondre, s'incüna devant la
superbe créature qui les observait, tour à tour,
de ses beaux yeux pénétrés d'une douceurtrou-
blante.

J'espère que madame n'est pas dangereu-
sement atteinte. Elle a, sans doute, été frappée
en voulant protéger son mari. Je lui en adresse
mes plus respectueuses félicitations.

Il s'exprimait d'un ton correct et précis. Im-
poasitola de «avoir raijiait ou pariait «ériett-

COURRIER DES «-T» C« r?
AMATEURS DE 1. O. jF •

LA STATION DE BRUXELLES
MODIFIE SA LONGUEUR D'ONDE

La convnissioa intenministérielle beige, char-
gée de l'examen des questions touchant la dif-
fusion radiotéléphonique, a assigné au poste
de Bruxelles une longueur d'onde comprise
entre 220 et 280 mètres.

Apres le changement de l'itrslallation, les
émissions reprendront le vendredi imi, à

heures, sur la longueur d'onde prescrite.

Ecole supérieure dae P. T. T. (longueur d'onde.
m.). °0 h. 15, ObronKjue sctentltlojue Con-

seils du mois ponw la pnotorraphie, par M. Pierre
Petit, photographe. Caiteerie sur j'Estuaire de la
Gironde, son avenir maritime, par M. MtftOilier,
consPMicr général (\¡¡ la onarente-Inférieure, mal^e
de Hoyan.

Concert d'orgue. par M. Georgé3 Jacob, des
conwru du Conservatoire, avec M. et Mme Paul
BazeOalre,professeur du Conservatoire: Mlles Jeanne
tk>upll, Chartet, BOloalta et Marthe Tremblay, pia-
niste. Invocation, pour orgue (Aies. Gullmant); les
Yeux, mélodie Choral en mi pour org>ue
(César Franck); Grave et Allegro (Tarti.ni): a) Pré-
Inde, b) Chanson d'automne, Toecata (Bazelaire)
Truptique, mélodie (Bazelalre); fantaisie quatre
niihi* j*»ur orgue (A. Hosâe); le Vert coUbri,.taèloûl«
(Bazt'lairej Deux chorals (Bacb.); Prélude et fugue
en ré nwpenr (Baen).

Tour Biffel (longueur d'ande, °.600 m.). 7 Il, 40
ot 12 li. 15, prévisions météorologiques; 10 b. 40,
cours des cotons et dos catés; 15 li. 40 et 17 b, 30,
cours ftnanœierï et commerciaux. 18 1t. 15, radio-
coiteert, avec Mme Isatoelle Xauroy .cantatrice: Mites
Yvonne Parent, professeur de piano et MargTiçrlte
Prère, professeur de violoncelle. Festtvai Scliumann:
la Vie et ta mort d'une /emme; Scènes d'enfants.
Rêverie», Prières, adagio, allegro.

20 et 23 h. prévisions météoralofricrues.
Radio-Paris (ex-Radiola) Ilonguenr d'orule.PETITES ANNONCES CLASSEES

VENTES
AUX ENCHERES PUBLIQUES

par MM- les Courtiers assermentés
Bourse de Commerce, Paris

Minist. Bér, Liber., ifqiïldâtrdéTTtocks,
Mardi 13 mai, il 14 h. et le Il, à 9 h.
Ma?, üénér. Autom. Réf. 1.1b. Draney, S.

AUTOMOBILES
marq. div. 7 CA-MIONN"" 4 CAMIONS.

3 TRACTEURS, 3 REMORQUES, 30
MOTOS, 1 ROULEAU, 13 CHASSIS.

Visib. au Mag. Génér. de IMIANCY (S.),
du 8 mai de 9 à 1l et de k 16. saur
le samedi apr.-midl, frais 9 I'. rens.
et eatal. déu s'adr. ft JM«« GRF.GOIRE,et MORANGE, court. asserm.,i i. avenue Victoria, Paris.

DEMANDES D'EMFLOIS
Mutiiiî de guerre, médaillémilitaire dt-m,
ptace survelîlant, nngrasinier ou veil-
,l*ur nuit fait appel à peraon. p- lui
proecrer travail. Dobiève, av. Renée.

Pan-Dard, 'fblals.
Ména^ipe t. b. i*f. pari. ang-I. dem. place

grardiem propriété ou cône. usine band. ou
prov., é<-r. T. 23, Petit Paris..r.d'Enghten
Directeur usine d'engrais connaît toutes
fabrications Uéslrerait changer. Ecrire

Bonnecaudelle, rue Ampère
Il LamibersOTt (Nord)

Un briquetier capable cherche emploi
en Frauce avec équipe pour cuisson
environ 2 millions de briques. Lettres
avec Indications de salaire par mille.
Bureau Llmburgsch Dagblad, Heerlen

(Hollande), sous In K°
Ofr RË~S~Î)'EMPLOIS_

BONNE 9TEX0- DACTYLO SÏl(. REFER.
COMMENTRY-OISSËL, 16, R. ABBE-EPEE
On demande bons entrepreneurscuJol-
tiers se présenter avec modeîejs de

4 Heures à 5 heures, à la S. P. C.
3. avenue Moderne (23, rue du Rliln).
Tourneur?, fraiseurs, rectlfleurs. munis
bonnes références deimand'és, S. M. 0. R.

-boulevard Krtlermann. Paris

gros.B.O. 35, r. des Fetlts-Champs.lh.30
On dem, j, hom., 17 ans, prés. p. parents
comptab. ArfeulMe, 40. rue Richelieu.
Dem. bon. à tt r. peu cuh. couch. ou non
bous gages. Ten»:é. 72. av. Oliclhy, 17*

EtaWIssem«nt3-Mullc-r et Roger,
108, avenue -Pihllippe-AupusW

demande tourn. et pftiten mains lourn.
On dem. con^pt. muni de bon. réf. Stock,
éditeur..7, rue du VieuK-Galomibier.
Ptemtoiers sanitaires, 21, r..Laghouat.
On dem. mén. sans enfant toutes mains
logement, jardin, ptsciculture de Salnt-
Denls-le-Fermen-t, par Glsors. Eure.
Tourneurs, perceurs, traceurs en méca-
nique, embalteurs, peintres sont dem.
à la SOCIETE RATEAU, 30, rue Cârnot.

Le Pré Saint-Gervais
Monteurs-nrficanicien.au cour. 3utomo-
bide, dem. Il Auto-Gaz. 17, r. d'Ouessamt
AJusieurs-outUlieurs et ouvrières sur
mach. ouvrières au court vérification.
Usine. 11a. rue de ConmeHle. Levattois.
Pour détruire les souris, les procédés
Attila, 84, Ig. St-Honorê, Parla, dés, 1

ouvr. a., saoh. aire et écr., pouvant
s'absenler de Paris 5 Il 6 mois par an et
par intermittence, se présent, av. référ.,
mutilé, rapnesenl. et élrany. s'a-bslenlr.
(iarc. ii ans, p. cotir. Jacob,l4.r.0iiabrol.
On dem. "dame 25-30 ans, au court des
tissus pour vente en gros et manute'n-
tion poste confiance. situation avenir,
appointem" début 600r éc. en Indiq. réf.
Meyer, 18, rite Bachauroonl, ou comyog.
On dam. jne hom. début. pr courses el
manuten. Damoiseau, s>2, r. St-L3zare.
LlvreuTiri, boutang-eTie, 92, r. RiciheJieu,
On dem. J^une-JKimme, 14 a ans.
Lifar. DeJalal n. fad. St-Germaim.
PREMIERES malns pour atelier robes
flou, bonnes ouvrières pour atelier
manteaux, G. Joseph, r. Réaumur.
Jeunes lllies M-15 ans, travail Tacite.

Cartonnage, 49, rue des Prairies.
Jeunes filles doutâmes yo-ur compta-
bilité demandées Chez Sussreld et ci.,

rue de l'Eaniquler.
se présenter de 10 b. à midi

un dem. un tourneur et un bon Ouvrier
tôlier habit. Ja i>églon. Ateliers de Bondy

75, rue de la Liberté Bomly.
Autos Delâsre demand.: tourneurs-outil!,
tourneurs fabrlc., rectlfieurs, ajusteurs,
ajust. spécialisés, décollet., manoeuvre-
spécial, sur mach. Se prés. 138, bd de
Verdun, Courbevote, de 7 à 9 et 13 Il 15 h.
M'écanlc"1 dam. pr bâches stores-tra-
raii facile. Verrier, 28, r. Poliveau 51.

Monteurs électriciens
paur appareilsélectriques

Elecirlclté. rue Crolx-MvCTt
Dpra. Sténo-flac références exigées au
moins 2 ans même maison (coimm. ou
industrie). Appoint, début. biô francs
M. fiirardot, rue Rogire-tte, Basttfle.
On demande un emptoyé et une em-
ployée pour Écritures. S'adresser

Sanmson, 24, av. de la Glacière Angenteutf
Bonnes ouvrières pour couture,

Certain. 24. av. Alphand, saint-Mandé.
On dem. b tôlierset oliaudron..trav.bo n
Frankel, M.T.Chariot-d'Or.Lamy(S.-M.).
Ou dem. bon. sténo-dacty., réf. exig.
Ganteries Réunies, 20, r. Bachaumont.

On dem. chef garage de nuit pouvaut
faire petites écritures. Bonnes rêfér.
exigées. Se présenter, 79, r. Laugler, 17^

L'U.MON VOL-ACOICE.NTS
dem. employés nom, nat. ifranç. 21-30 a..
irôdacl. mntpt. ald.-coimj)t.) et demois.
ductyl. ex,périm. Se prés, munis référ.
et dem. p' examen adraU., sam. 10 mal,
14 heures, 370 rue St-Honoré ou écrire.
SITUÂ1ÏÔ.N SEMEUSE il représentant en
titre bien introduit nouveauté et confec-
tion et connaissant nos articles. Ecrire
S. Josepù et fils, passementeries, den-

teiles, boutons, 42, bd Sébastopol.
Panliard et Levasaor, 19, av. d'Ivry: alé-
seurs ajusteurs-outilleurs, spécial. ou-
tils k ddconp. et moules en coquilles,-
ajust. fabric. tourn., manœuv. spécialis.
s, ma«h., manœuv. manutentionnaires,
employés aux écrit. Se prés. av. réf. et
pièces d'identité, matin de 8 Il Il b.
Sté Transportsen Commun dom. re-
ceveurs (libérés serv. Mil. âgés moins
40 a.) ajusteurs, aides-ajusteurs,
monteurs, pelntres.aldes-monteurs-ôlec-

triclens, menuisiers, manœuvres.Se
prés. lis, r. -Mont-Cents, Parls
S Il. (livr. millt., pièces d'état clvtli

çprtif. travail exigés).
Bons traceurs mque. Tourneurs, 66, bd

Pasteur. La Courneuve, près gare.
Jnes Mlles la à 15 ans p. travail facile,

sain et bien payé réfectoire
Laurent, 4, rue des Quatre-Fil»

mains ouvrières lingerie p. atelier.
MARLIAC, cité Paradis, PARIS.

Dévolleteu-re.décolleteuses^i.mainsajust.
Tavernier '1'1'11 tcr,r.F.-Arago^Montreull.
Cam, 39, r. Franklin, dem. rectilleurs,
aiusteur3 outilleurs.tourneurs outilleurs
et protessionnels, aléseur outilleur, ra-
boteur mortaiseur, régleur sur tours
Potter, menuisiers, maçon, peintre, ma-
nœuvres spécialisés sur maobines hom-
mes et femmes, apprentis de 13 i

ans, travail facile.

On dem. p.service de nuit mécaniciens,
manœuvres, pilotes pour volt. Citroen.
Se présent. de 9 h. Cle me Taxis
Transports. 32. r. de la Jonquière, Paris

airuteurs-outiM., décoilet. s. Brown et
de

On dem. des en*o-utiss"« et dies mon-
p 'ses A d'étau, 77, Bd Richard-Lenoir.

Jeunes nues 15-18 ans, pr classement,
8 fr. par jour. Prat, 104, r. Rlcfreaieu.
Garçons mag. Ub. serv. mtllt. Se prés.
8-9 n. Meyeret Cie, 15 r. du 4-Se*piembre

Forgeron jpetft63 mains

Morln. 14, rue du Vert-Bois
Demoiselles,' commis, placé» immUéid.
gratuil. dans alimentation. "Maison

On demande vernisseuse aérograpùe,
ajusteur, décotletcuse, apprentls

73, rue de la Colonie
Apprenti charcutier, prés. p. parents,
40 fr par mots, logé, nourri, Manchi.
F. Leohenenu, t17, r. de Parte, qi<jhy S.

un demande très bon préparat. t«cbn.
Ecrire références il Duteau, 96, avenue
Prés.-WUson, PnKaiix. Ne pas se prés.
Traceur tôlerie et prépar. gabar. p. trav.
série, métall. 169, bd Valmy, Colombes.
Ajusteurs outilleurs, ijïïïtëûri mon-
leurs, tourneurs outilleurs et de fabri-
cation, aléseurs, perceurs de radiale,
décolleteurs et ouvrières décolletenses,
fraiseurs, contrôleurs de mécanique
générale, employés aux écritures.

Bureau de fabrication demandés.
Usine RATEAU,

117, route de Flandre, LA COURNEUVE
Automobiles Peugeot, 80, rue Danton,

Levallois-Perret, demandent

Soudeurs autogène, chaudronniers,
tôliers et petites mains tôliers sont

demandés chez Plnohard-Deny,
avenue de Bnbigny, Kolsy-le-Sec.

Verriers, on dem. cueilleurs, mouleurs.
S'adresser, 29, rue de Paradis, 3 à h.
Polisseurs sur cuivre sont demandés a
la manufacture française de cuivrerie de
Vernon, chemin du Virolet, à VernonREPRESENTATION

M. 34. act., cherche représent. mais.
sér., conn. anpl., esp., voyag. Ec. Cousin

Représentant:) p. gds livres, reuin., jno-
bl'l., registres comptab. Paris, prov.
Scliey et Berke, 6î, M Magenta, Parte.
Représent. régionaux vislt. entreprise
électricité demandés p. art. gr. vente.
Cond. Intére33., référ. exigées. Ecrire

Sadem. S43, rue Saint-Martin, Paris.
On dem. agents génér. chefs courtiers
p. vente semences garanties sélectkmn.,
prix sans concurr., situation d'avenir.
Ec. Tavernier, poste. rest, Louvre, Paris.
Fabr. conf. hommes dem. représ. Bre-
tagne et Poitou. Ecr. E Tî, P. Parisien.
"~ASSÙRÂNCËS~CÂPitAÏÎ8ÀfÎ0'ir~
10 pers., urgent, représentation facile
p. organisation agence, vite au courant.
fixe et commise. Bort, 3, rue Scribe.
Imp, Sté compl.org: jParis.prov.demjpers.
act. b.ten. aim1 dômarcbjplacfac.p.faire
Intér. bén.et se créer sit.av..mis. au cour.
Rognr, plaN dr la Mailelfine, -Paris.

GENS DE MAISON

Dem.b.àttfalre.sér.7, r. Bd. OeiaiU» (17,)

sement mais la jeune femme ne paraissaitpas
goûter beaucoup ce genre de eompltments.

Je vous remercie, monsieur Cardoc, ma
blessure n'est pas grave, en effet mais la vé-
rité m'oblige à dire qu',1 l'instant où je l'ai
reçue, mon mari, hélas avait déjà succombé.

Elle se tourna alors vers le juge
Si vous n'avez plus besoin de moi, je voua

prierai de me laisser. Ces émotions m'ont
brisée.

Elle accompagna cette prière d'un regard sup-
pliant, où elle avait mis tant de flamme et de
tendresse il la fois, que Je magistrat se sentit
incapable de vouloir autre chose que ce qu'elle
désirait.

Comment donc, chère madame. Reposez-
vous en paix. Nous partons.

Et il fit signe à Cardoc de le suivre mais,
au lieu de regagner le coulolr, il passa dans
la pièce contiguë.

C'étalt la chambre du crime.
X

Qui a tué?
Dans son génial roman le Contte de Monte-

Cri.sto, Alexandre Dumas a écrit Ce qu'il
y a de plus curieux dans la vie est le spectacle
de la mort. »

Pour Guy de Maupassant, ce spectacle était
plus effrayant que curieux. Par l'organe de
Norbert de Varenne, dans Bel-Ami, il exprima
l'angoisse et les frissons d'épouvante que les
mille aspects de la mort communiquent aux
gens heureux.

Au seuil de cet auguste inconnu, où Il ne
pénètre jamais qu'en pensée, avec la pleine
conscience de lui-même, fhomme le plus fort
sent son cœur se serrer. La vue de la mort, la
certitude du mystère qui l'entoure, la certitude
aussi que notre PGre sera saisi un jour par cette

ut.). fi b. sn, cours r{iiiiUH.'i"rriuiix,
Concert 1. Ouverture de ïou-ïou (V. Aux); S.

Paysannerie (H. Chrétien); 3. Luga-Tango (Ci. De-
liiae;; 4. Eliane, fantaisie (0. Amanlera); 5. Vision
(A. d« Taeye); 6. Liseron (A. Enliaes); 7, Vesper.i
(Tremiaot); 8. Danse tsigane (D'Arbor); 9. Prome-
nade à la Drève (V. AbsalorO; lu. Danse. Algéroise
(G. Bernard); Il. Au pays natal, gavotte (AdMruians)

Amour secret (O. GcmtoMer); 13. Douchka, coanson
alave (A. Bosc); H. Tarazona, marche espagnole
(Teiday Moon).

lfi if. 30, cours financiers et commerciaux, infor-
mations, mnaer6: 1. Sonate en la bémot majeur
(Beeuhove-n): 2. Pastorale (A. Borehard) 3. Deux
amoureux (Ribollet); 4. Une femme retrouvée grâce
il ta T.S.F. (On. Quinei); 5. Vatte (.Chopin); 6. Pour
une enfant (Cli. Pineau); 7. Sérénade (Colomeri;
B. Valsa en la mineur (Chopin); 9. Sonate en la
mineur (LœtHet).

20 ai. 30, lnfomtatlonî le puart d'heurt légal,
Radio-concert avec Mlle Jeanne Hess, de l'Opéra
1. Ouverture rle Lnlla-Roukh (F. David) 2..V Aimée
(Robert); b) Ma 'poupée chérie (Lréoiat de Séverac)
3. Menuet et Sérénade de Don Juan uMoza-rt-Catlie-
rlne) 4. Premier nocturne (G. Piererf); 5. Mono-
logue; 6. Malaguena (Sarasatc) 7. Suite dans le
style ancien (Wach-MtHKfc); S. Cavatina (S3tm-
Saëns); 9. Ah! qui brilla d'amour (TcnaftowsJcyj

Marche écossaise sur un thème poputatre (De-
bussy).

Broadcastlngbelge. Bruxelles. Pas d'émission.
Broadcastlng suisse. Genève (longueur d'onde

1.100 m.). 10 h. 15, tJuHeihn météorologique
17 fleures, chronique sportive, nouvelles économi-
ques, informatisons financières.

Broadcastinganglais. 15 h. 30, concert 17 b. 30,
heure de la femme et des enfants 20 heures, con-
cert (toutes stations). Toutes les stations transniet-
tront simultanément, Il' heures et 21 h. 30, un
bulletin d'Larûrmatlon â 19 heure, uu communl-
qué de la Radio Association of Gréa* Brltain à
22 heures, le concert de Savoy Hôtel.

Ondes étalonnées d'amateurs. Le poste 8 Aé de
nufll émettra aujourd'hui des ondes étalonnées de

Se présenter ou écrtre,

pour pièces en série

bonnes sténos. Se présenter.

Dem. ménage nom. ttes mains, rem. mi.
et cuisine. Parent, Mortefontatne, Oise.
On dem. b. d'ênfrsér. réf. p. enr. 18 m»
et 3 ans. Se prés. 11 a 2 h. et ap. 6 h. ou
éer.en lnd.réf.Delarue.D r.BeauJolals.P».
Cuisinière faisant ménage 3 maîtres,
mois Bauw-Mer. Se prés. mat., longue
référ. Mafànenayde, 9. rue Huysmans.
CUIS, b. a Il faire f mén. 74, av. Vlfflers
fai.euls.n.log. 200. Crfski, 4. r. Banquier

BUREAUX DE PLACEMENT

On àem. bonnes à tt faire et ménages
valet-cuisinière, gd bureau St-Mandé,
36 r. Ré.pu'Q'îlq.'MétTO V.jncenne-s.r.Aipayer
Kg. Made4ein«,«, r.Vivienne, de suite
b.à u I.cul3.f. de oh.déb. ntén.grus gages
On dem. bonnes à tout faire, cuisinières
r. de ch., ménages et début. Gros gages.
Marie l'airlet. r. St-Honoré. Paris.

ALIMENTATION
normami», craonnais2 mois,

JTÏJ'iK.^UiSiio»rco, pet. esre^ttes gares.
Dormeull. Salnt-Denls-lès-Martel (Lot).
lUIlITIin Iff OÏÏVe délicieuse Fr. 76Table a Royale > Fr. 64
les 10 litres franco centre rrmboursem.
Savon 72 0/0. Le postal 10 kilos, 37 fr.
L. FABRE. 47. rue St-PIerre, Marseille

VINS

\J M
AU blanc et régie cornu.

V lies quant., échant. 2 fr. Ré-
g[s. Domaine st-Jean^_Nlmes.

SAVONS
ATTENTION

MARSEILLE, morceaux 500 grammes
moulés, frappés, logés, caisses 50 kilos
lao francs les 100 kilos, franco gare

destinataire. Echantillon gratuit.
HEPHESK.NTANTS demandés

Ecrire STOCKS ALIMENTATION,
3, rue Pléney, 3, a LYO.\ (Rhône).

ELËVAGE
Porcs sevrés 95 fr., truies pleines OÏÔ',
jne verrat et truie Loüis, Il Brlve,

LOCATIONS

aijd" Il louer. Bertrand.22, Ch.-d'Antln
Chamb. 115'. I.am,23.r.N.-D.LoreHe,3a 6.
Appart. 4 plèces, cuisine. Bail 3 ans,
Petit loyer, Tut çaoete -Perse.
V. juillet écli. tog. 3 p., 13. ar., loy.
cont app. 4 piéce,l, loy. io« ar. ou
ao». Ecr. Vcyres, 12, r. Puffaut, Clamart.
Avons partout ch.et appart.meublé*dep,
150. Paul F., 100, r. St-Lazare à li).

BAUX A CEDER
Ba.il à céder. Local rez-de-cli. prés du
Pt-euf, 2 façade*, bail 14 ans. petit

loyer, Lemalre. 28, place paupHilne.

ACHATS ET VENTES
DE PROPRIETES

Immeuble pouvant servir d'hôtel et res-
taurant ü vendre, 34, route Nationale, a
Gournay-siir-Marn*. tenmin. tramways.
S'ad. s. place Comptoir matér. battaient
Rue Gli-gnaocourt Imm. rapport 6 étag.
parf.état.RCT. à augm. Px
Facilité. Monln-MUalne,8tf,b. Sébastopoa.
Sartrouville, près g.et trjiav.5p.,dâp.,e.,
H., 275 m., 42.000.Préau,a9,fg Temple.mat.
SOEAUX. LÔÏTSSEM' DES SABLONS

Gare Sceaux-Hobtnson terr. bien situé
deW. 18 fr., eau, gaz, élec., inst. à l'abri
des inondations. Villas modernes avec
fac. de paiement. On peut visiter tous

les Jours. Parls, s'adresser
2, faubourg Poissonnière. M. SADIS.

A vendre Jolie propr., conf. mod., ga-
rage, s. d. bill., Jard, 1.000, beau gren.,
pi liiO.OOO. A .Nom, 3, pi. G.,Parc-St-lfaur

m. sal.,t" 2 gdes rii.,e.,g.,ai.,jard.20Om.,
b. état p lnond., lib., pr. tram.px
facilit. A. Noël, 3. PL G- Parc-St-.Maur.
A vendre petlt pied-à-terre bord Marne,

clos m.,grille, px R5.000 Il dé0at., libre.
A. Noël, 3, pi. Gare, Parc-St-Manr, Seine

TERRAINS

Habit- économ., 14, r. Caulaincourt, 13-,
cjnîtr. macnnn., prix du bois. Facilités.

LOTÎS~SËMËWTS~

Qé Loi1 de ClaeœmiSTÎ&rss

p",tél.21.Lois venid.d-ej3.3Oym. part.de
3 f. le m. Autres Jot. pr.d. gares.clos.ea'u,
gaz.Gde fac.palcm.On est prap.au Ie' ver-
sem.OntTalt.iIireot.av.leprop. s»intermad.
Aucune obllgat. A l'abri des inondât.

CLOTURES
GRILLAGE avec PIQUETS fer DISPONI-
BLES, portes grillagées et grinça. TOLE

ONDULEE galvanisée. Tarifs franco.
AU MATERIEL ECONOMIQUE,

41. rue de la Roquette. Paris-nasWle.
CHEVAUX ET VOITURES

bas prix. Rcnsaig. Billon et Dutheil,
23. rue des Cordillères, Parts,

DENTISTES
Dentier poàé journée. fr.; en or, 20 fr.
Réparât,en 3 'h. Métropo-1. gSybd, St-Deni3.
Dentier posé dans la journée, tu fr. la
dent en or, 15 fer. Réparations en 3 b.
L,e v adé.164 Jad Magenta (gare Jlord>;Parls
Fabrique dentiers tous px,livrés journée
Toyre^W.r.ât-Charles (M* Beaugrenelle)

tent. Quenous sommes peu de chose, vraiment
Si le tableau d'une mort sereine, d'une vie

honnête qui s'éteint paisiblement après un
labeur opiniâtre provoque ce mouvement de
regret et de tristesse, combien plus fortes et
plus poignantes aussi doivent être les pensée
qui nous assaillent en présence de la victime
d'un crime affreux.

Là, la vie s'est retirée contre les desseins de
la nature, contre le vœu du créateur. Nulle paTt
la violencene.révolteet ne frappe autant qu'au-
tour de ces corps brusquement plongés dans
le néant. Leur aspect sinistre épouvante jus-
qu'aux auteurs de leur trépas, et c'est pourquoi
l'on fonde tant d'espoir sur la confrontation.
des victimes avec les accusés, lorsque ceux-ci
protestent de leur innocence.

Ces réflexions traversèrent l'esprit de Cardoc
lorsqu'il aperçut le visage décomposé du doc-
teur. Cette face, d'ordinaire blême, était deve-
nue noirâtre, des rides nombreuses sillonnaient
le front par l'ouverture béante de la bouche
une loque de chair Inerte et violette pendait.
Le nez semblait cramoisi, et les yeux, aux pru-
nelles effroyablement dilatées, donnaient à
cette tête sinistre l'expression grimaçante et
hideuse d'un damné léché par les flamme
éternelles.

Cardoc ne dit pas un mot, mais il sentit la
sueur poindre il la racine de ses cheveux.

Le juge, déjà familiarisé avec ce spectacle
terrifiant, demanda

Eh bien que pensez-vous de cela
Remis de sa subite émotion, le jeune homme

s'approcha du cadavreet observa attentivement
les marques que le lacet avait laissa autour
du cou.

M. Cornuard reprit
-Ah ça vous intéresse Malheureusement,

quand jo suis arrivé, la ordelette qui avait
servi au crime avait déjà été coupée. C'est

ia manière suivante à 20 h. sifrnal •V"1».;
il. 40, sisrnal O but 100 m.; SO Il. m, clyna»' 8

sur 150 mètre..
Revues techniques. Au .Il- 58 de R/idlofleetricité,

qui vient d« jwralire la ceitulo photoé-kn-trique,
oeil auxiliaire de l'artronoroe. par F. La
nouvelle station de Clichy, par R. Belmèit. Le ré-
cepteur Coaaday, par P. Gifardin.

tentation

d'orthographepar corrc~p<>nrtam'ejEcrli'fli
Ni. Frayr. r. Eeoki;a''r«. Brnx>^ea.

ECOLÎÊSDECHAÛFFEURa^

PASTEURAUTO bvt drri5"f768.bdPasteur.
PAPIERS Taxi. Ecole prof.ll.r.Descombea

50 fr. BASTILLE-ECOLE S. Citroen lûx.
Rrev, ga.r. Mec. gral-lj^bdBeaumarchais.
SEUL VVAURAM-AÏÏTurrarant.breVr sur
ttes voit. Aern, modèle ira r.Pap.taxi sûr-
ouv. dlm., 73 bis. av.Wagram. MO Ternes

AUTOMOBILE^
A v. torpéVlo Berllet 1021,15 <;v,é«.-1.,d6ni..
b. état marehe,7.O00.CiK'Ilct,6,r.Cbaroniv.
Cltroêu 10 en. c. tnt. 4jrt., i)arf.ét.,lnterm.
s'abat. ter, bd Pereire. Wag.

SPECIALITES POUR
DENTELLES

Broderies, rubans au mètre et an kilo.
COUPONS à 1 FRANC.

LA DENTELLIERE, 8, r. Ré"auimir, Par;»
et 12, rué Vieux-Marctié-CheVai)*,Uîle-

FOEAIMS^BÂZARS
Demandez nos catalogne;Jouets, BûmlbeloteBic, (Et£.

Et" Lopec, r. Saint-Sauveur, f a ris.JË~SOÏ[S VENDÉUÉ
DES DERNIERS

300.000 CALEÇOMS
AMERICAINS, BANDES JERSEY

EN BON ETAT
POUR FACILITER TOUT ACHETEUR

PRIX SUIVANT LA QUANTITE
Sahua. bd MENU-MONTANT (SO«).,VENDEZ

LES OUVRAGES DE DAMES A BRODEK
TOUT CE QUI SE FAIT EN DESTINE,
TOUT ETIQUETE, PRET A LA VENTE.

GRAND CHOIX D'ARTICLES SUR
GROSSE TOILE GRISE. TARIF FRAKCCI

CAMILLE (Q)TÎ

52, R. Ste-CROIX-DE-LA-BRETONNERIB
PAEIS

MACHINES A COUDRE
Dép. fabr., 18, r. Mouton-DUvernet.'nves
dep. 2S0f. Occ.Siug.dep.ig'jExp.provjffo»
Il- marq. gar. 10 a., vetwd, px tabr. oce.-
Sing. dp. 150f. Exp. prov. feo. NE PAdf
confondre et bien s'ad. Et" A. R.x).«
71, rue Mail be tige, métro Poissonnière.

MERCERIE- P APETERIE- BAZAR

DEMANDEZ les cataloguesen baisse fco.
Etablis^. Hugo. r. du Templp. Parts..

ACHATSET VENTES
J'achète cher bijoux, dentiers, dégage-»
ment. Daniel, 410,1x1 Magenta, gare Nord.
J»__IL,s,/>_ BijouxoraCiulSltCrof.VIeuxdentiers Jusq.15' )w
dent, lirill., perles jusq. 6.000 fr. carat.
G ARBOU3.41 .r.P,-i?quler,face g.SI-Lazara;
rail HlHiH VHT ««n.or 7 a 12' gr./pTat.juîq.
IDiWIWIU^ii àO'.vx dent.jusq.20' ladent
BriH., .perle3,Jus<j.(j.OO0' carat.Dégagem".
viseur. 80. rue Salnt-Latare (pr, gare)

brt' Jusa.«.00o«cart.
«J»^i piatme.aigenf.dég*

DAVID. 43, rue de Trévise, métro Cadet.

PERLES, PLATINÉ, ARGENTEHIEVïeaas demies-, ^mV»'
6ROUDARGE, 30, raubourg Montmartr»
et 72 r. du Temple (Métro Hôtel de Vllle^

UIÂMA bijoux
3. RUE MEYERBEER (près l'Opéra)

Pale de suite plus cher de toit Paris
CHIENS

PO1., chaiS.,lux<^Jt>nbiTt,7*,r.MouffetardS<

DIVERS
Achat vx dent., bijoux, or, brill., lolîiu»
cher. LOUIS, 8. te Montmartre, fdée

CAPITAUX
i-BET nég« Sté cTèdltTila, fg pousomS

Dispos, cap. aiderait comm. et indust*
franc, sér. Attanasi, m, r. Rhône, Genève,

Missions, constat., divorce. Er.q. av. mar.
Protect. Paris, prov., étrang. Trud. 14-uj.
H.UUUit3,34,r.«t-Mairc,Massoni-SamanlTs'.
En<i., surv., div. Cons. yra.Cal 84-51,49-45.
BEAU FILS, ex-Juge d'inst., ex-com.de -poTI
11, r. Cadet. Ttes enquêt.. surv., renseign.
UFFICE MONDÎALTeoquêt.av. mar~Hes
miss., dlvorcft.Pt t. mort.2\ r.LafavpH»

Nlna LeonMovnaLebedeff-Si vouj voyes
ceci.écrivez Olga Mouravieff.Beresovslts;

311 E. i4tù, SI .N.-York.

Arthôniyse son fils étant morf au moment o£»
l'on découvrit le drame, Il valait mieux laisser
les choses en l'état cela aurait facilité mes
constatations.

Catrioc déclara
En tout cas, le docteurn'a pas été étranglé

an moyen d'un nœud coulant Ja corde se trou-
vant doublée aurait laissé deux empreintes pa·
rallèles sur le cou. Or je n'en vols qu'une et
très accusée, ce qui indique que l'on a serré
avec une force exceptionnelle.

Le juge hoeha la tête.
Ces deux marques ont pn se confondre

observez qu'un tirant sur un nœud coulant on
rapproche les deux parties de la corde au point
qu'elles paraissent n'en former qu'une,

Admettons-le, monsieur le juge mai9
alors le sillon qui raye le cou représenterait
deux fois l'épaisseur du lien. Celui-ci serait
donc bien mince, et je doute fort qu'il eût purésister il une pareille tension. Au surplus, il
est facile de s'en assurer. Vous avez cette
corde ?

Le juge eut une brève hésitation puis il se
décida il tirer d'une serviette de cuir posée sur
la table une cordeletteensanglantée.D'un coup
d'oeil le policier fut fixé.

J'avais raison, dit-il, 11 n'y a pas eu dq
nœud coulant.

Il voulut s'emparer du lien pour démontrer
qu'il ne se trompait pas; mais le juge ne lui
permit pas de le toucher et le serra, d'un air
hautain, dans la serviette.

Vraiment, y pensez-vous, monsieur je
laisserais traîner cette corde entre toutes les
mains avant que les empreintes digitales soient
relevées.

Le policier sourit
Cette mesure est sage, dit-Il mais Il est

^probable que It meurtjier-aura mis des gaz



Pourquoi les Arthritiques

craignent tant cette saison

Rhumatismes
Goutte Douleun

Clous Furoncles
Etat spécifique

Mains arthritiques
Artériosclérose

Age critique
Fibrome Tumeur

Le pénible souvenir d'une poussée eczémateuse, d'une
éclosion de boutons, d'acné ou d'herpès, d'une crise rhumatis-
male ou goutteuse, l'appréhensiondu mal de dos qui fait tant
souffrir, la crainte d'être encore sous les effets douloureux
d'hémorroïdes suivies ou non d'hémorragies sont autant de
raisons, pour les malheureux arthritiques, de craindre les
changements de saison. C'est, en effet, à ce moment-là que
le sang tente de réagir et de se débarrasser de ses impuretés.
Les arthritiques le savent bien et dès les premiers signes
d'une récidive de leur mal, ils se demandent avec anxiété
quels en seront le siège, la violence, la durée. Quoi qu'il en
soit, l'origine de cet état arthritique est dans le sang. Recti-
fiez donc votre sang, purifiez-le, pour organiservotre résis-
tance. A cet effet, aucun remède ne peut être comparé auDépuratif Richelet

qui constitue la cure saisonnière idéale. Dès les premiers
jours du traitement, le malade retrouve le sommeil, les petits
malaises disparaissent, tout rentre dans l'ordre. C'est ainsi
que les eczémas, les acnés, les herpès, le psoriasis, l'erythème
et le sycosis s'effacent sans laisser la moindre trace, que les
maux de reins, les rhumatismes, la goutte, se calment pour
ne plus revenir, que les varices, les hémorroïdes et tous
autres troubles circulatoiresse réduisent, pour rendre la sou-
plesse aux veines et artères et aux jambes leur agilité. C'est
encore le Dépuratif Richelet qui ferme les ulcères les plus
profonds et sans qu'il soit permis d'en retrouver la place, et
qui, pendant le retour d'Age, supprime les phénomènes con-
gestifs, migraines, vertiges, mal de ventre et la menace de
fibrome ou de tumeur. Voici, à l'appui de nos affirmations,
des témoignages de reconnaissance,autant de preuvesconvain-
cantes, prises au hasard parmi des milliers du même genre:

Anciencolonialet atteintde rhu.
matismes depuis 14 ans, je suit
keureuxde vous

apprendre que 4
flacons de voire Dépuratif Riche-
ut ont été suffisant* pour faire
disparaître me* cUntirurt. Voue
pùttoes, faire part de cette guéri-
son, eelaengagera les malheureux
qui souffrent à faire usage d'un
remède musti merveMemx.

rue St-Antohte, Paris.
le suit heureux de voies faire

toutes nies louanges, votre Dépu-
ratif Richelet m'a délivré de met
douleurs et de nies rhumatismes,
tout en nie permettant de travail-
ler. Aujourd'hui,jene ressens plus
rien et ma santé est parfaite.

Etienne Marton, Ajusteur,
97, rue Fromont, Levallois- Perret,

Se vend 9 fr. le flacondans toutes les pharmacien on, à défaut et pour tons renseigne-
ments, écrire do suite à L. RICHELET, de Sedan, 8, rue de Belfort, Bayonne (B.-P.).

o» par un lot. LOTS A GrAGrHEll: 128 <I« SM.OOQ'. ti' < 350.000', de 100.000'. Les plus mta lots de 1 .««• Payables ZOt en souscrivant et 2O1 par mois pendant 14 mois. ci
sm L'agioteurest 91UL nr«n" «u litre dis I" versement de 20'. Souscriptions reçues k no» guichets ou par Corresp"
^Envoyé» miintUt XC a P. FAYE, ru. Stlemt-Msreslprolonge», PARIS-3' {Bastille)M"fondét entB77.LA CAPITALISATION

Entreprit* orivim, asmjetti* au contre d. l'Etat année) Registre du Coronerc»i S«tna8, Rue "=» atitbBONS D'ÉPARGNE LES plus avantageux
Versement* et Tirage» mensuel*

RENSEIGNEMENTS GRATUITS AGENTS DEMANDÉS

U. JemPtnelll,

Atteint depuis plus de 20 aud'un eczéma et après avoir vaine.
ment Umt essayé,je Jus agréable-
ment surprisdrobtentrune grande
amélioration dès le deuxième fla-
con de Dépuratif Richelet.Ayant
suivi votre traitement à la lettre,
mon mal a disparu sans laisserde
traces.

M. Sylvain Polet.
i9,r. Sts&icaise, Rouen(S.-Inf.)

Depuis plu. de t mu,je nepou-
vais plus mettre de chaussuresni
travailler sans voir mes Jambet
enfler. Après ma cure de Dépura-
tif Richelet, mea varices ont dit-

lourdes et y ai repris mes occupa-
tions tout comme autrefois.
M. C. Maltide, Maçon, à lEnault

par St-Jean-le-Blanc(Cahados).

DIMINUEZ vos d^ns»
En achetant le Petit Echo de la Mode voua faita

un bénéfice de 100 °/o, puisque
Chaque numéro payé 0.25
Contient un Bon remboursable de 0.50
BÉNÉFICE NET PAR NUMÉRO 0.25

Avec ces bons vous achetez moitié prix
des marchandises utiles de première mar-
que dont vous avez besoin. En un an
voua gagnez donc 24 {ranci en achetant

le Petit Echo chaque semaine.
Envoigratuit sur demandedu Catalogueillustré des
Primes avec explication claire du système très simple des
Bons remboursables. Pour recevoir ce catalogne. il suffit
d'envoyer une cartede visiteavecadresse, affranchi*«0 f.0
ou une carte postak, affranchie il 0 f. 15. à M. le Directeur

du Petit Echo. 1, rue Gazan, Paris (XIVe).

AUGMENTEZ VOS
RESSOURCES 1

MATELAS
à solder dans les jours,garantis tout laine façon
bourrelets. Expéditionfranco contre remboursement.

Poids. 12 14 16 20 82
Largeur. _9U^ Uô

Petite laine.. Prix 7Ô5 ÏÏ5 125 Jïià 150 160
Beige extrt.. SS 170 I9S12 151230 250Blanche. 185 200 2251255275 295
HALLE aux LAINES,2,rueOa»pard-Andro, LTOH

TUBERCULEUX
leremède qui m'a

BOUIRON. 4O, Rue Albert I».| E"jtt lerin » l'Inititut des BigutmBEiUULO 141. B« Lonïchamp. ÎUXOIU

EAU ALSACIENNE )
BONNETERIE EN GROS
La Maison Louis Horovltz, 61, rue Turblgo, Paris

VEND A LA BAISSE
fias, chaussettes, etc., 20 au-dessous du cours
Actuellement, soldes très avantageux. Tarif franco.
Porteursd'obligations duCrédit National

Crédit foncier, Communales, Ville
de Paris, Panama, Congo, etc. Usai ton

La Revue des Valeurs à Lots

qui publie tous lestiraeeson cours, les Remboursements au pair*
les Lots non réclamés (pour près de 30 Millions),
renseignements financiers utiles, échéances roupons, etc., etc.

S'abonnerest le plus prudent et le plus sage N# specira. sur dam.
Paraft 2 fois par mois Abonnementd'un AN
France et Colonies 10 fr. Etranger 14 fr.

10, r. Etienne-Marceluroloigit.PARIS-3-K.C.illitl

UNION OUVRIÈRE

^ŒgJJ*™AINE8, SOIES, COTONS <R. C. Seine 5290S)

CYCLISTES,n'oubliez pas que la véritable marque THOMANN
ne porte pas de prénom et a les éléphants.

La bicyclette ORANGE » THOMANN a triomphé dans
AIADRID-SANTANDER S l" ©-arrtz.
PARIS-LYON classement Individuel i"- Frantz.
PARIS-CALAIS X" Franta.
TOUR DE FRANCE 14» et,15' étapes i" GoethaU.CHAMPIONNAT DE FRANCE de Cross Cyclo-Pédestre M" Lemay.
TOUR DE BELGIQUE 4* étape Frantz.
Catalogue n« 4,. sur demande à THOMANN 88, avenue Féllx-raure, à NANTERRE (Seine),

ou aux Agent! de la Marqpe.

La fortune veat entrer chez vous. Achetez
BON PANAMA. La plus avantageuse des valeurs à lotsmai s 250.000
Lotsàgagner f S6 de 127 de 250.000 fr., 253 de 100.000 fr.

253 de 10.000 fr. 253 de 5,000 fr.. 1265 de 2.000 fr., 12650 de 1.000fr.
Tons les ttes col ne gagneront pas an des lots ci-dessussont remboursables à 400 fr.

Payable 15 fr. eo souscrivantet 20 fr par mois pendant 14 mois (conformément à laloi). Dès le 1" versement de 15fr., on devient seul propriétaire du titreetnn participe aux
tirages pour HottgraliM des lots sans aucune retenu* de notre part. On souscrit parcorrespondance. Adresser mandat de 15 fr. avec nom, prénom et adresse au

COMPTOIR 6ÉNÉRALDES PANAMA. Birtis C. «. Rue de la République, MarseilleEn C'EST PEUT-ETRE VOUS QUI NE USEZ QUE LA CHA1CE 1 CHOISI

OFFICIERS MINISTERIELS
Etudes de M· Bonnet, not. & Evian, et de M* Maison,

docteur en droit,- avoué à Tho-non-les-Bains.
A vendre aux enchères, le lundi 19 mai 192J, à
2 heures, à Evian-Jes-Bains, en l'étude de Me

notaire lUiUMIll sise à lillAll
lieudit La Chavanne, avec ateliers, entrepôts et jardin
d'une superficie de 34 ares 09 centiares, Mise
prix 90.000 francs. S'adresser à Me Bonnet, notaire,
dépositaire du cahier des charges, ou M* Maison,

avoué poursuivant.
VËNTE, Palais de Justice Meaux, jeudi 1:r mai

UNE
inUrniblEi

2 MAISONSet
rens., Prunet, av. Meaux, pours. la vente Pérard,
avoué à l'iris M* CHrdard, not., 8, rue Ste-Cécile,
et Il M. Laforge, synd., r. S t-André- des -Arts.

PENSION long bail, petit loY., àcéd. Il d«.
Cognard, expert, )4, r. Qustrefapes (r,-(A.), paris-5*.

U rVSi PettrHsmmes- IBrr. I Qualité super.. 2Olr. | Hunsr.lnlont. 23'r. 1 riirtitutnlm.l.Ml. 25É.
W&-1.<33 Us 3 Montra». *H Les 3 Montres. BS I Us 3 Montres.

» Les 3 Montre». 7A
HO«l>O«Eina KAPBLUSX. 88, Ru» de Rivoli. PARIS (08,en le Wnrhl>

VÉRITABLES
'CARILLONS WESTMINSTER

et
MONTRES

Marque F. D. Paris
Garantie ans

A LA PORTÉE
DE TOUS

VENDUS AVEC
GRANDES FACILITES

DE PAIEMENT

Demandez le catalogue
et tes conditions de vente

aux
ETABLISSEMENTS

FRANCE-DÉPARTEMENTS

Société antonyme au capital
de 5.000.000 de francs.

83, rue du Temple, Paris
R. C. Seine

rue Cambou, !0. A adj. et. Ditte, not., 10 bis, B" B"-
Nouvelle, mardl t3 mal, a 14 h. M. à p. 70.000 fr.
Mater. et niaroh. en sus. Loy. d'av. 3.&X). Cons, lo.(XKi'.
S'adr. à M. Rempler, adm., f0, r. M'-le-Prince,et not.

sur riv. Gukville, cumpr. bat. hab., auto bat., cour,
grange,terr. A vend. mai, 2 h., trib. civ. Rambouil-
let. M. p. S'ad. M» Vlllet, av. Rambouillet.de
Hev. br, 4t.Cf6 et 40.5« Tr. M. à p. fi. chaque,

(suscept, d augmentation).M. à p. francs.
A adj. en 3 lots, ch. not., 20 mai 1924. S'adresser
Jf. EBnault, Banque Immobilière de Paris, Bd
Haussmann, et aux not. M" Lardy, Flamand-Duval,
Tansard, Charpentier, Mouchet, Sabot, Delestre, Wa-
ttn-Augouardet Tollu,-70, r; St-Lazsre. dep. catt. ch.

MAISONS
Eu

BOIS
ET

MAÇONNERIE

Prix défiant toute concurrence.
Vinto aoec Facilités de Paiement

MAISONS
en Bois

depuis 185Of.
1,2, 3 et 4 pièces
doubles parois

parquet
et carreaux
de plâtre.

S'adresser ou écrire
Rue Gassendi, PARIS- 14e

MODÈLE EXPOSLA MAISON
Société Anonyme Capital t.50O.00O frs.R. C. Seine MO M»

M*ll nuciisde sang.i^ 1. PEAU,HAUDIESSPÉCIALES^ndeuxseies.gui'riesuatlecontrola
d'EXAMENS MICROSCOPIQUESet ANALYSES du SANG.
Consultations de 9 à lE h., de à8h. et dimanche malin.
Conseilsgrat. par lettres discrètes auirnaladestiopéloigné».
BIlTUi SEROTrliDlAPlQUE. ae.lu4tRlV0LI.Puua(tttHl«lt<

MALADIES DES FEMMES

METHODESBHTIEÏV HOTJVELLES,loyalesetsûre?;,faciles
Asuivrcchczsoi.Elscir. H au te- Fréquence, Ray. ultra- violets,

rend toujours la FORCE A tous les Affaiblis.III tvABiB fr. Toutes pharmaciesou les 3:46 fr. f|£AàAA3Laborat"U6EOL, 22, B' Stbastopol,Paris

récentes, Maladies
des Femmes, maladiesde la Peau et du Sang est assure*
par les traitements spéciaux et les nouveauxvaccins de

boulevardde Sébastopol,en,. Méthodes peu coûteuses,
résultatscertains. Analyse» avant lemariage. Consultations
de 9 à 12, de 3 à S et dimanche matin. Salonspour
u Médecin-Chef qui vous Indiquera gratuitement sous enve-

METHODE nilVCI I C Traitement économique desMALADIES SPECIALES
des deux Sexe. Guéri,on prompte et sûre parnUVnDADOVI LaCure: 15 francsl.Tn Consulter ou icnro:
COMI1'É MEDICAL. 33. R.St-ABdrc-det-Aita.PARlS-r

Maladies
spéciales

Paris, HEMERY, imprirMur-irérani, 18, r. d'Enghien.




